























PAR M. BONNE , Ingénieur -Hydrographe de la Marine ; 

Et par M \ DES MARES T , de V Académie Royale des Sciences 

pour les Canes de la Géographie Phyjiaue* 






DES CARTES 



PREMIÈRE PARTIE. 


t 


} 


n A des Atlas de différentes étendues & ! 
de divers formats : il y en a de pays particu- 
liers dont les cartes ont depuis 4 pieds de Paris , 
jufqu’à 5 ou lix pieds au degré du méridien. Les 
cartes de France de l’Académie des Sciences, ont 
3 pieds 1 1 pouces 6 lignes 7 points au degre iur 
les cuivres , & compléteront inceffamment une 
fuite de 180 feuilles papier grand - aigle ; cela 
feroit 1170 feuilles du format de l’Encyclopédie , 
fur la France feule. Les Anglois publient les 
Comtés d’Angleterre , dont l'échelle eft de 5 pieds 
7 pouces 6 lignes 9 points , ou d’un fathom au 
degré. L’image du terrain y eft double de celle 
des cartes de l’Académie. On ne peut fe livrer 
ici à un tel développement ; ce feroit rendre la 
partie beaucoup plus grande que le tout. 

L’Encyclopédie eft un palais majeflueux , affez 
fpacieux pour que chaque objet , qui concerne 
les fciences oc les arts, y ait fou appartement 
d’une grandeur fudiünte , pourvu qu’une partie 


ie! conque ne foit pas trop diiproportionnee * 
la vafte étendue de ce palais , & n’y occupe 
is trop d’efpace. On a cru être utile au plus 
■and nombre, en compofanî cet Atîas^de 126 
lt te s du format 1 / 2 - 4 °. de FEncyclopeaie , avec 
lelques cartes de fupplément , fans compter les 
de la Géographie phyfique. On verra 
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es détails , foit autour de leurs demeures , loit 
tr curiofité ou par d’autres motifs , pourront 
comir à quelques -uns des morceaux quoii 
çonfultés, & qu’on indiquera dans ces preii- 

inaires. „ , 

Dans l’analyfe fommaire que 1 on va donner 

■s cartes de cet Atlas , on commencera par les 
us particulières , parce qu’elles entreront necef- 
ireinent comme parties intégrantes , dans les 
us générales. On fuivra , dans ce compte • a p-A 
ès l’ordre de la corilru iffon de chacune. 
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DES CARTES. 


NOMS DES LIEUX. 


s.) 


Maretimo , Isle , ( Pointe fud-ouell:. ) 
Messine , ( Sicile. ) 

Milan , ( Duché de ) 

Modène , ( Duché de ) 

Monaco , ( Piémont. ) 

Monstiers , ( Savoie. ) 

Naples 

Nice , ( Piémont. ) . . 

Orbitelo , (Tofcane. ) 

Otrante , ( Royaume de Naple 
Padoue , ( Etats de Vende. ) 

Palerme , ( Sicile. ) . . . 

Parme , ( Duché de ) . . 

Paula , ( Royaume de Naples. ) 

Pavie , ( Mantouan. ) . . . 

PÉrinaldo , (Piémont.) . . 

Pise , (Tofcane.) .... 
Plaisance , ( Duché de ) . 

Polïc astro , ( Royaume de Naples. ) 

Il Promontorio , ( Etats de Venife. ) 
Ravenne , ( Etat de l’Eglife. ) 

Regio , ( Duché de Modène. ) 

Rimini , ( Etat de l’Eglife. ) . 

Ripatransone , (Royaume de Naples. ) 

Rome 

Saint-Jean de Morienne , ( Savei 
Salerne , ( Royaume de Naples. ) 

S alu ces , ( Piémont. ) .... 

Sienne , ( Tofcane. ) 

Syracuse , ( Sicile. ) 

La Specia , ( République de Gènes. ) 

Suze , ( Piémont. ) 

Tarente , ( Royaume de Naples. ) 
Terracina , ( Etat de l’Eglife. ) . 

Trapano , ( Sicile. ) 

Trigno , rivière , ( à l’embouchur 

Turin , ( Piémont. ) 

Venise. . . 

Vérone, (Etats de Venife.) . . . 

Vicence , ( Etats de Venife. ) . . 

Urbino , ( Etat de l’Eglife. ) . . . 


) 


) 




Dijf < des Mérid . 


Latitude . 


D. 
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2.* i 
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a a a 
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• 



• • • •- 

43 

♦ • • 

43 ? 

7 

4 
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45 

• • • 

29, 

3 

1 1 
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40 
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4 -K- 

4 



5 6 ? 2 * 

43 

• • • 

42, 

°* i 

8 



54 ? 8 j 

A2 
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26 , 

1 

16 



10 , 4 

40 

• • • 

2 5 ? 

0 

9 



3 1 ? 5 

45 

• « • 

22 , 

7 * 

1 1 



08 , 6 

38 

• a •- 

09, 

3 * ■ 

7 
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44 

a a a 

45 ? 

8 
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54 ? 3 

39 

a a a 

28 , 

4 

6 



5 °> 5 

45 

• • • 

09, 

2 

5 



20, O 

43 

a a a 

53 ? 

3 » 

8 



03 , O 

43 

a * a 

43 ? 

1* j 

7 



22 , O 

45 ' 

a a • 

04, 

O | 

J 3 



18,9 

40 

a a a 

07? 

3 

ï 1 



44 ? 0 

AA 

l i 

a a • 

47 ? 

1 

9 



5 2 ? 7 * 

44 

• • « 

2 )> 

i* j 

8 



17? 5 

44 

a a • 

46 , 

3 j 

10 



14? 7 * 

44 

• • • 

03, 

7 * 1 

1 1 




43 

a a a 

00 , 
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10 
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41 

• • • 
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a a a 
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A 
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7 
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5 i 
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4 i 

a a a 
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• a • 
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5 ! 
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42 
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3 6 ? 7 
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— ° 

4 * 1 
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10, 5 
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a a 

a a a 

6 . j 
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Afin que l’on puifîe apprécier ici , le degré d’exac- 
titude que comportent les déterminations, appuyées 
fur des combinaifons géographiques , on fixera 
d’abord la longueur de l’ancien mille romain , vu 
qu’on s’en eft fervi pour vérifier l’échelle des cartes 
qu’on a employées dans ces combinaifons, fpé- 


cialement quand on n’avoit pas deux latitudes 
obferv ées , *en des points fitués convenablement 
fur ces cartes , pour effeéhier cette vérification, &C 
enfuite on apportera quelques exemples de ces 

combinaifons. , > . 

Il y a 7 s milles romains dans un degré de latt- 

7 n Ai) 


i 
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tade; une échelle de cês milles fe ?° UV J e ^ a 
fur toutes les cartes de la mer Méditerranée , ce 
prouve qu’on les y employé trequemment , d 
encore aujourd’hui le mille de Genes , c ™ ® 
celui de la partie méridionale de 1 Italie , d 1 
a y a 3 de ces milles dans la Heue commune de 
France ? de a 5 au degré ; le mille commun d Aile- 
magne , de 15 au degré , en renferme 5 , 5 cc. 

Ce mille étoit de fooo pieds romains , ou de 
îooo pas géographiques , par confequ.n e egre 
contient 375000 pieds romains 3 mais quelle etoit 

la longueur de ce degré r 

Le Mekias , qui fignifie mefiire ou le mlometre , 
eft im e colonne" de marbre tenant a un édifice de 
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en dcvakh , drâh ou -coudées ; ce devakn , applique 
à mefurer les crues du Nil , eft anterieur au régné 
de Séfoftris ; ainfi ce drâh a bien 4000 ans d an- 
tiauité , malgré cela il n’a pu varier , ni par les 
injures répétées du temps , ni par des chan^emens 
de domination , vu les confequences. Il determi- 
noit l’abondance des récoltes , & regloit 1 impôt 
fur les terres ; fi les eaux s’élevolenî à 1 6 dràh ou 
coudées , il y avoit pleine récolté : lorfque la crue 
du fleuve ne monîoit qu’à 1 2 coudees , il y avoit 
famine ; Sc fi les eaux furpafioieat 1 8 devakhs , elles 
iimitoient les femailles , en féjournant trop fur les 
terres , & caufoient en outre de grands ravages. 

Un modèle exaél de cette antique coudée nous 
a été communiqué , il donne à cette coudee , me- 
furée pkiiieurs fois avec le plus grand foin , i p . 

6 lis . f ts . H du pied de Paris , ou 0/ 285 2487 en 
fraélion décimale de la toife. Le devakn eft 400 fois 
dans le côté de la bafe de la grande pyramide d’E- 
gypte , fituée au couchant , êc non loin du Caire» 
Ce coté ou ftade eft 500 fois dans le degré, félon 
Ptolémée , Marin de Tyr , Strabon , Moyie de 
Korene , &c. ; ainfi cette coudée eft 200000 fois 
dans le degré duméridien : or, o, r 28 5 2487 X 200000 
produifent pour ce degré, 57049 r f ; en confé- 
qnence , le mille romain , qui en eft la 7 5 me . partie , 
vaut 760C j ; l’ancien pied romain devoit donc être 
de 10 pouces 11 lignes 5 points , & T V du pied de 
Paris. 

La coudée du nilomètre eft à l’ancien pied ro- 
main comme 37^000 eft à 200000 , ou comme 
35 eft à 8. Les élemens de ce rapport ont été énon- 
cés ci-deftiis. 

Si cette conclufion avoit befoin de preuve , on 
pourroit l’adminiftrer. Le pied de Caftille eft la 
moitié du devakh , ce pied eft par conféquent 
de 10 pouces 3 lignes 2 points , Sz du pied de 
Paris. Le pied efpagngi étgit divifé originairement 


en 16 doigts , parce que le drâh en a toujours «* 
22 Dans le Code des loix de Caftille [Ley IV. J* 
fi on lit que La pu (fada aya cïncopies de oms mefu- 
rado y ü pi* quinze dedos , c’eft qu en comparant 
ce pied efpagnol au pied romain , celui-la na que 
1 <r doigts de celui-ci ; or les feize quinzièmes du 
pied de Caftille valent 10 pouces 1 1 lignes 5 points 
& c’eft exaftement le pied romain. 

L’aune de Paris eft de 4 pieds romains ; mais 

le quart de l’aune drapière qui doit égaler ce pied 

eft de 13 1 lignes & j, tandis que le quart de latine 

mercière eft de 1 3 1 lignes & y ; la différence de ces- 

pieds eft de fj de ligne ; le pied romain véritable eft: 

de 13 1 lignes & f , ou très-peu moins , c eft pour- 
* t i* on ajoutera 

&l’on 



en ôtera fk de celui qui fe conclut de 1 aune mer- 
cière ; en conféquence , afin d’égaler ces aiine^ à 
4 pieds romains , il ne faudroït augmenter la pre- 
mière que de de ligne, & diminuer la fécondé 
d’une lignes (j. Il eft très-peu de mefures dira 
ufàge habituel qui confervent plus exactement , la 
longueur du pied romain que l’aune de Paris , fur- 
tout celle des drapiers. 

L’ancien mille romain étoit de 8 ftades olympi- 
cues , il y avoit des ftades de différentes longueurs 7 
( Pitbagore , Aulugelle , ) mais chacun contenoit 
600 pieds. Le ftade olympique étant la 8. me partie du 
mille romain, eft de 95 r fi> par conféquent le pied 
grec , qui en eft la 6 oo. me partie , eft de 1 1 pouces 
4 lignes 1 1 points. On dira un mot fur les autres, 
mefures itinéraires principales , à mefure qu’elles fe. 
préfenteront. 

Voici maintenant quelques exemples des cambi- 
naifons qu’on a premifes. 

Pour vérifier la longitude de Turin , on s’eft ap- 
puyé fur Grenoble & fur Embrun , dont la longi- 
tude & la latitude font connues par les mefures 
de l’Académie. On a trouvé qu’il y avoit en droite 
ligne de Grenoble à Turin yy( ldles 3. : 8o, M 3:81 , M 5 : 
8z, M 5 r 82,^ 8 : 83,^0 : 85,^6 : & d'Embrun à 
Turin 56/^5 : 57" 3 : 57," 5 : 58,^8 : 59 , M 3 7 
59, m 3 : 6i, M 2 , l’échelle des cartes qui ont donne 
ces alliances , ayant été vérifiée ou corrigée , comme 
on en a prévenu. 

La fournie de ces diftances , en aflembîant tou-; 
jours la plus grande avec la plus petite , eft de 

790 + 6l O — 140,5. 

80,3 -f 59,3 =• 139,61. 


81,5 


590 


140,8.. 


' t 1 s ■ * ■ . j 

82.5 4- 58,8 = 141,3;. 

82,8 + 57,5 = 140,3. 

83 ^° "b 570 = 140,3* 

85.6 4- 56,6 = 142,2. 
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La femme moyenne peut être de 140, M 6 . 

La différence entre les mêmes diftances , en 
affortiffant toujours les moindres avec les moin- 
dres , eii de 


79>3 — 5 6,6 = ai, 7* 

80,3 — 57,3 = 2.3>°‘ 

8 1.5 — 57,5 = 2 - 4 ,°' 

82.5 — 58,8 = 23,7» 

82,8 — 59,3 = 2 M‘ 

83,0 — 59,3 = 2 3>7* 

85.6 — 61,2 = 24,4. 

La différence commune peut être de 23,^ 6 : c’efl 
pourquoi la diflance de Grenoble à Turin fera , 
d’après les fept diflances fournies par les cartes , de 
140^,6 + 23, 6 — j ? Scelle d’Embnm à Turin 

fera de Îi2l^^== 5 8 M , 5. 

Ces diflances font plus courtes , chacune d’envi- 
ron un demi-mille , qu’il ne faudroit pour atteindre 
jufqu’à la longitude de Turin , qui efl , félon es 
obfervations , par 5. 0 20/0 , & par 45. 0 04^2 de 
latitude , tandis que Grenoble , la terre étant ap- 
platie feulement d’^g, efl par 3. 0 22^9 de lon- 
gitude , ôt fa latitude efl de 45. 0 1 1^9 ; en même 
temps qu’Embrun efl dans la même hypothèfe, 
félon le calcul de M. Maraldi , par 4. 0 08 1 de lon- 
gitude , & par 44, 0 34 x ,i de latitude; mais ce qui 
favorife la longitude obfervée de Turin , c’efl que 
fur la grande carte de l’Académie , on trouve pour 
Embrun environ trois quarts de minute de degré 
de plus en longitude. 

Quand bien même des alliances prifes ou effi- 
lées parmi de très-hautes montagnes , pourroient 
atténuer le réfultat des obfervations faites à Turin , 
la longitude de cette ville ne feroit trop forte que 
d’environ 3" de temps, & même fi l’applatiffement 
de la terre n’eût pas obligé de diminuer la longi- 
tude de Grenoble de 3" en temps , & celle d’Eni- 
brun de 3" la longitude de Turin feroit parfaite- 
ment exaéte. On peut conclure de là que la longi- 
tude de Turin, qui efl de o\ 2 T 20", pourroit 
fe réduire , fans inconvénient , à 2 1 ' 1 8 ou 1 c/ 1 . 

Au refie , quand on efl fi près de la vérité , elle 
fembîe fuir devant nous. / 

On déterminera , dans un fécond exemple , la 
pofition de Saluces. La longitude de Nice efl de 
4*° 5 , 2 5 & fa latitude efl de 43. 0 3 2 7 , o *; la diffé- 
rence des méridiens , entre Turin & Nice , efl de 

,5° I 9 / \7 ; — 4-° 5^ 2 = 23', 5. 

La différence en longitude entre Nice & Saluces 


9', 5 . On a formé de ces différences les fept rapports 

fuivans îiiJ < l ±4 . l±* . 1*7 . l±î . i ±9 . 

j 9 9 > 1 * 9 > 1 * 9 , 1 * 9 > 3 * 9 - 3 * 9» 4 * 9 ,!> 
en égalant la fomme des termes de chacun à 23', 5 , 

par la règle de compagnie , & en affortiffant les 
termes , on en tirera le rapport unique l par 
conféquent la longitude de Saluces efl , par cette 
voie , de 4. 0 56', 2 + *4', 4 =5.° io', 6. 

Pour découvrir la hauteur polaire de Saluces, 
on prendra les différences en latitude entre Nice &C 
Saluces pour antécédent , &c les différences en lati- 
tude entre Saluces & Turin pour conféquent , Sc 
l’on aura , en affortiffant les termes , les rapports 

ne ifû? • Üàf * 58N . 58^5 . . 59G 

v > 23, 1 • 23, 4 * 23, y • 23,7 • 24, 1 • 24* 1 * 2 5»7 9 
égalant la fomme de l’antécédent & du conféquent 
de chaque rapport à 8 2', 2 , qui efl la différence 
en latitude entre Turin & Nice , & en affortiffant 

1 ^ 57 7 ,i . S 7 7 ’3 . 57 7 >3 . î s '.4 . îS',y . 

les termes, on aura • 2347 • 23 7 ,8 • 23 ',9 * 

p on extraira le rapport unique 

23 '.9 • 25 û î 

£!* des différences en latitude ; donc la hauteur 
du pôle de Saluces efl de 45. 0 04', 2 — 23', S 
= 44 *° 4 °', 4 * 

On va préfentement s’occuper de la longitude 
de Chamberi , en la rapportant d’abord à celle de 
Crémieu, & à celle de Genève, qui efl de 3.°48 / , 6 ; 
les différences en longitudes , combinées entre ces 
points, donnent 3 8', 5 & 13', 9. La longitude de 
Crémieu étant de 2.°55 / , 2, celle de Chamberi 
fera de 3. 0 33', 7. 

Chamberi étant référée à Crémieu & â Embrun ? 
les différences en longitude combinées , ont don- 
nées 38', 7 & 34', 2, la longitude d’Embnm étant 
de 4. 0 08', 1 , celle de Chamberi fera de 3. 0 3 3', 9. 

Faifant dépendre la longitude de Chamberi de 
celles de Grenoble & de Genève , les différences en 
longitude étant combinées , ont fait trouver 1 3 ', 7 
& 1 2 / ,o , Grenoble étant par 3. 0 22', 9 , Cham- 
beri fera par 3 . 0 3 6', 6. 

En rapportant la longitude de Chamberi â Gre- 
noble & à Embrun , les différences combinées ont 
données 14'', o & 3 N, 2, la longitude de Cham- 
beri fera de 3. 0 22', 9 + 14^0 = 3. 0 369 9, 

En référant la longitude de cette ville à Crémieu 
& à Grenoble , les différences analyfées fe font 
trouvées de 4 N, 6 & i3 / ,9 ; ainfi la longitude de 
Chamberi eff, par cette voie, de 3. 0 3 6 y , 8 y on 
doit conclure du détail précédent la vraie longitude 
de Chamberi de 3. 0 36'', 6 i N, 4. 

Il convient aéluellement de trouver la latitude 
de la même ville. Dans cette intention on a ana- 
lyfé les différences en latitude entre Genève 9 Cre- 
mieu & Chamberi d’une part, & entre Turin, 
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Fmbmrt Grenoble &C Chamberi de l’autre. Pour 
Str ,’on a mis ces différences avec les lantudes 

/ 

,o 


GENEVE . 

• • • 35 / 1 • • 

O 

C R E M I E U 

... 0,1.* 

HH 

> 

GENEVE . 

. . . 4 q/ 5 4 • • 

S 

Cremieu 

. . . 12', 7 . . 

tri 

GENEVE . 

. . . 4 e / 3 • • 

Pi 

P 

Cremieu 

. . • i/o . . 

HH 

• 


33 V 
3 e / 1 

57^7 

56', 6 

20^0 

"Aï 


♦ 


D’après ces combinaifons, il refte une incerti- 
tude fur cette hauteur du pôle , laquelle peut allei 
de 45. 0 33 7 ; 1 à 45. 0 3c/, 8. ^ 1 . 

On a déterminé , avec le même foin , la^ longi- 
tude & la latitude des autres points combines de la 
Table ; on a quelquefois enchaîné 5 , 6 , 7 , ou 8 
portions enfemble , fur -tout iorfque les points, 
bien obfervés , fe font trouvés allez éloignés pour 
permettre de placer entre eux plusieurs dations. 

On ne s’étendra pas davantage , quant à pre- 
fent , fur cet objet. Lorfque l’on commence un long 
voyage , il faut le ménager , ii 1 on veut civoii la 
force de le finir ; d’ailleurs on reviendra planeurs 
fois fur cet objet. 

Pour donner un exemple des projetions que 
nous employons dans les cartes particulières, on 
a choifi fur l’Italie , pour parallèle de projection , 
celui qui eft à 41/30' de latitude , parce qu’il 
partage cette région par le milieu. Si un degre du 
méridien eft exprimé par le finus total , en cette 
forte i.° 00000"; le degré du parallèle , en fuppo- 
fant la terre fphérique , le fera par le cofmus de la 
latitude; c’eft dans cette circonftance o.° 74896 

44, MiZ/ “ 9342 ou minutes d’un grand cercle ter- 
re lire. On prendra ici pour bafe du triangle de pro- 
jection , l’arc d’un degré du parallèle , fitué à 41 .° 3 o' 
de hauteur polaire , alors les deux méridiens recti- 
lignes , qui pafferont par les extrémités de cet arc 
d’un degré , depuis ce parallèle jufqu’à leur con- 
cours au pôle apparent , feront , l’un & l’autre , la 
cotangente de la latitude ; cela fe verroit à l’infpec- 
tion de la mappemonde , projetée fur le plan d’un 
méridien , & dont celui du milieu feroit prolongé ; 
car en traçant fur le premier méridien de cette map- 
pemonde par la latitude du parallèle de projection, 
la tangente de la défiance au pôle , qui eft la co- 
tangente de la latitude . elle fera évidemment le 
rayon de ce parallèle. 

Le triangle de projection a deux angles droits fur 
fa bafe ; pour trouver l’angle P , formé par la ren- 
contre des deux méridiens au pôle apparent , on 
fera l’analogie la plus ordinaire "de la Trigonomé- 


réfultantes de chacune , pour Chamberi , dans 1* 

Table fuivante. . 

Latitudes rejul tantes. 


Turin . . . 
Turin . . . 
Embrun . . 
F. M BRUN. • 
Grenoble 
Grenoble 


45 ' 

45- 


45- 

45- 

45- 

45- 


37 ? 1 

34^3 
31', 8 

$o', 7 

3 I '>9 

3 I '>4 


Moyenne 45' 


3*V 


r, 2. 


trie ; la cotangente de la latitude eft au finus total , 
qui eft celui de ™™fé rnmme le colinus 

de la latitude 
eft au finus de 

le finus total iv egax a A - — i — x 

mières notions de la trigonométrie, cette expiel- 
fion eft une de celle du finus de la latitude , qui , dans 
cette occafion , eft égal à o.° 66262^^: 39 ,75 7 2 - 
Pour exprimer en degrés du méridien la cotan- 
gente de la latitude , qui eft le rayon ? du parallèle, 
on dira tang./> : cof.lat. : : fin. total : f = ^577', qui , 


dans cet exemple , fera de 


C°, 74S96 


= 64.°, 7 6, ce 


o°,oixj6 2 

nombre de degrés étant réduit en minutes fera de 
3885', 8. Les cartes particulières de l’Italie dans 
cet Atlas ont toutes , pour échelle , fiir les deftins , 
2 pouces f, au degré de latitude; ainfile rayon de 
projection y aura 155 pouces 5 lignes. Ce rayon 
eft trop grand pour qu’il ptiifie fervir commodé- 
ment à décrire les parallèles ; c’eft pourquoi 011 
procédera de la manière fuivante. 

Sur une feuille de papier de grandeur fufnfante , on 
mènera une droite au milieu dans toute fa longueur ; 
ce fera le méridien fitué dans ce cas à io.° de longi- 
tude orientale de Paris : on divifera ce méridien en 
degrés de latitude , chacun de 2 pouces j-, ils feront 
numérotés au crayon par des chiffres , depuis 35. 0 
jufqu’à 47 .° , en allant du bas vers le haut ; enfui te 
par les hauteurs de 3 6.° , 41 .° 30', & de 47. 0 on tra- 
cera légèrement des perpendiculaires à ce méridien. 

Pour divifer chacune de ces perpendiculaires en 
degrés des parallèles , dont elles font les tangentes , 
on a vu que l’angle p. — 39', 7572, & que fa tan- 
gente eft de o.°, 011564, ü eft facile de trouver 
que rang. 2 p. — tang. p. — o, 01 1 57 : tang. 3 p. 9 
— tangente 2 p. = o, 01 1 58 : tang. 4 p. — tang. 3 p. 
== o, o 1 1 59 : tang. 5 p. — tang. j\p. z=r o, o 1 1 60 : 
tang. 6p. — tang. 5/7. o, o 1 1 6 1 : & que tang. 7 p- 
-— tang. 6p. = 0,01163. La tangente de p. & le& 
différences des tangentes dont on vient de s’occu- 
per, expriment les valeurs fucceftives des degrés 
des parallèles , dont l’origine eft fi\r le méridien 
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srûüeu , valeurs qui font relatives à celle de l’an- 
gle p. ; pour obtenir ces valeurs , en minutes d’un 
degré du méridien , on dira R : f : : tang. p. : v = ? 
X ta: g en faifant toujours le fmiis total égal à 
l’unité. La valeur de x montre qu’on doit multiplier 
la tangente de p . & les différences des tangentes 
précédentes par ç 388 6', afin d’avoir en minutes 
d’un degré de grand cercle les degrés fucceffifs des 
parallèles , dont l’origine eft fur le méridien du 
milieu , faifant les multiplications indiquées , on 
aura progrefîivement fiir la tangente du parallèle de 

projection 44', 9 ; 45^ 0 i 45 ^ 0 } 4 *)'■> 0 ? 45 ^ 1 5 
45', 1 b; 45^ 2 * Dans la partie inférieure de la carte 
à 3 6.° de latitude, le rayon du parallèle augmente 
de £=: 330 7 ; c’eft l a partie du méridien com- 
prife entre le parallèle de projection & celui de 3 6.° ; 
ce rayon eft alors de 3 886 7 -f- 3 30 7 4216 7 , & 

dans la partie fupérieure , à 47.° de hauteur , ce 
rayon diminue de 330 7 ; parce que le parallèle de 

47. 0 approche plus du pôle apparent on eft le 

centre , que le parallèle de projeétion de 5. 0 A; ainli 
ce rayon fe réduit à 3886'' - — 330'’ = 3 5 ^6' . Cal- 
culant avec ces nouveaux rayons , les degrés de 
parallèles , en minutes & dixièmes de minute de 
grand cercle fur les tangentes , on trouvera qu’ils 
font à 3 6.° de 48', 7 £ : 48 7 , 8 : 48^, 8 : 48^ 9 : 4g 7 , 9 : 
48 7 , 9 , & 49 7 , o , on verra de même qu’ils font fur 
la tangente du parallèle 47 .° de 4 1 7 , 1 : 4 1 7 , 1 : 4 1 7 , 2 : 
41', 2 : 41 7 , 2 : 41', ^ & de 41', 4. 

On tracera une echelle de dixme , dont le degré 
du méridien , qui eft ici de zS lig 'f , contiendra 600 
parties ; ce font les dixièmes de minutes que ren- 
ferme un degré de grand cercle. 

Enfuite on portera à droite & à gauche du mé- 
ridien du milieu 487 £ parties de l’échelle , fur la 
perpendiculaire ou tangente qui paffe par 3 6.° de 
latitude : 449 fur celle qui eft par îa hauteur de 

41. 0 3 o 7 , &411 fur celle qui eft tracée par 47. 0 de 
hauteur polaire. Ces parties font les dixièmes de 
minutes d’un grand cercle comprifes dans un degré 
du parallèle aux latitudes indiquées ; elles ont été 
trouvées ci - defïhs. Par les points marqués à l’ex- 
trémité de ces parties , ainli portées , on tracera un 
méridien à droite , & un à gauche de celui du mi- 
lieu ; enfliiîe on portera 48o, 450 &4ii parties 
prifes de même fur l’échelle, respectivement , fiir les 
tangentes tracées à 3 6.°, à 41 .° 3 o 7 , & à 47. 0 de lati- 
tude , depuis les méridiens qu’on vient de tracer à 
l’orient & à l’occident , & par les extrémités de ces 
diftances , on tracera ceux nouveaux méridiens. 
On continuera de même à porter 488 , 4S9, 489, 
489 , oc 490 parties de l’échelle , fur la perpen- 
diculaire tracée à 3 6Â de latitude; à porter 450 ; 

45 ° 5 45 i ? 45 i ^ : 45 2 parties 3 fur la tangente tra- 


cée à 41. 0 30 7 de hauteur, Sc à porter 412; 412; 
412, 413 & 414 parties de l’échelle , fur la tan- 
gente tracée à 47 .° de latitude , puis l’on tracera par 
les points correfpondans de nouveaux méridiens. 

Ayant placé fiir la carte tous les méridiens 
qu’elle peut admettre , traçons -y les arcs circu- 
laires des parallèles. L’angle p . étant de 3 q 7 , 7572 , 
en le prenant 7 fois , on a 4. 0 3§ 7 , 3 ; la fécante ex- 
térieure de cet angle , prife dans les tables , eft 
fec — Rmc: 0,003 29 ; mais le rayon ? , pour le pa- 
rallèle de projechon, eft de 3S06 7 ; ainli on trou- 
vera la fécante extérieure x , exprimée en minutes 
pour la carte d’Italie , en difant R : fec — R : : §> : 
x=z o, 00329 x 3886'. = 12 7 , 7836. Lorfque les 
angles font petits , les fécantes extérieures fuivent 
la raifon des quarrés des angles ; c’eff pourquoi 
pour 7 p. ayant 1 2 7 , 8 ; pour 6p. on aura 7x7:6x61: 
12 7 , 8 : 9 7 ,4 ; pour 5/7. , on obtiendra ~ X 12 7 , 8 
z=z6', 5 : pour 4p. il viendra ~X 1 2 7 , 8=r=4 7 , 2 ; pour 
3 p . , on trouvera ~ X 1 2 7 , 8 = 2 7 , 3 £ : pour 2 p . , on 
découvrira 1 2 7 , 8 = i 7 ,o ; & pour p ., on aura 
V9 X ! 2 , — - o - , 3 * 

À i. Q du parallèle de projechon, à droite &c h 
gauche du méridien du milieu , on portera vers le 
nord fur les méridiens qu’on y a tracés , 3 parties de 
l’échelle , depuis la tangente qui pafTe par 4 1 ,° <o f 
de latitude : à 2. 0 de ce parallèle, à les compter tou- 
jours du milieu de la carte, on portera fur les mé- 
ridiens qui y paffenî ,10 parties de l’échelle & vers 
le nord : à 3. 0 de ce parallèle , tant à l’orient qu’à 
l’occident , on portera 23 - parties fur les méridiens 
toujours vers le nord , & en partant conftamment 
de la tangente : à 4, 0 , à droite & à gauche du mi- 
lieu de la carte , on portera fur les méridiens 42 
parties : à 5 .° , on y en portera 6 5 : à 6.° , on y por- 
tera 94 parties , & à 7. 0 , on y en portera 128. Si 
l’on enchaîne de fuite par des droites tous les points 
que l’on vient de marquer fur les méridiens , au 
nord de la tangente de projection, on aura 14 côtés 
d’un polygone régulier inferit au cercle, qui con- 
tiendroit plus de 743 de ces côtés , lefqueîs fe con- 
fondraient, à très-peu près, avec la circonférence au 
cercle circonfcrit ; par conféquent on peut prendre 
la portion du périmètre du polygone que l’on vient 
de décrire , pour l’arc cherché du parallèle. 

Ann de décrire les arcs des parallèles qui paffent 
par 41. 0 & par42.° de latitude, on prendra un demi- 
degré ou 300 parties fur l’échelle, que l’on portera 
fur les méridiens , au défions & au deffus du pa- 
rallèle de 41. 0 30 7 , qui vient d’être décrit, & l’on 
joindra ces nouveaux points par des droites , afin 
d’avoir les parallèles demandés. Pour obtenir les 
autres parallèles , on prendra fur l’échelle un degré 
ou 6qo parties ? que l’on portera depuis le parallèle 
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de 4 V for les méridiens , 5 fois vers Je haut 
depuis le parallèle de 41 degrés , on p° rt era lameme 
ouverture 5 ou 6 fois fur les mexi - n s ^ e ’ s 

enfuite on liera les points correfpondans par d 
droites qui donneront les parallèles deùres. ^ 

On auroit pu décrire les parallèles de 47 - « e 
*6° , comme on a décrit celui de 41. 3 ? ’ . al ° 
les fécantes extérieures , exprimées en mmu es 
méridien , auroient été relatives aux rayons de ces 
parallèles , conféquemment , afin d obtenir ces fe- 
cantes pour 47-° , on multipliera celles qu on a em- 
nlnvées nar , & afin d avoir ces fecantes a 

\ 6 J de hauteur 8 , on multipliera celles dont on a fait 
iifage par ffÜ- Par exemple ,, la plus grande fe- 
cante 1 2', 8 qu’on ait employée , deviendra 11,7 
à 47. 0 & 1 3', 9 à 3 6.° , & ainfi des autres à propor- 
tion. Les méridiens font en ligne droite fur la caite 
d’Italie , parce que dans environ 1 1 .° de hauteur 
qu’elle contient, les cofinus des latitudes qui ex- 
priment les degrés des parallèles, font à très-peu 
près en progreilion arithmétique ; mais fi la carte 
avoit beaucoup plus de hauteur , les méridiens y 
feraient néceffairement courbes , fur-tout vers les 
extrémités orientales & occidentales de la carte ; 
alors il faudroit porter fur les arcs des parallèles, 
la valeur des degrés de ces mêmes parallèles , afin 
d’avoir par leurs extrémités divers points par ou 
les méridiens courbes doivent palier. 

On commencera par s’entretenir des cartes par- 
ticulières de ritaüe de l’Atlas Encyclopédique; elles 
font toutes de même échelle fur çette région. C’eft 
la carte du Royaume de Naples Sç de celui de Si- 
cile , en deux feuilles , qui en a déterminée la lon- 
gueur ; le haut de l’Abruzze ultérieure y touche 
cadre fupérieur , & Pille de Malte touche à l’in- 


au 


férieur ; l’échelle qui en eft réfultée a , fur les défi- 
|ins 5 28 lignes f au degré. 

§. I. 


La Savoie. , le Piémont , le Mont - Ferrât & la 
République de Gènes , aveç les Duchés de Milan 
& de Parme , N°. 5 7. 

' Les lieux de l’Italie , contenus dans la Table de la 
différence des méridiens entre Paris , avec leur hau- 
teur de pôle, & qui fe font trouvés dans le champ 
de cette carte , ayant été placés fur la proje&ion , 
pn a affujetti à çes points les meilleurs détails. On 
pyoit principalement la carte de l’Italie de M. d’An- 
yille en deux feuilles ; la carte de Piémont & de 
Savoie , dédiée à Madame Royale , par Thomafo 
Borgomo ; celle de M. Jaillot ; la Savoie de 
M , , de celle de M» Sanfon , en deux feuilles; la 
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carte du Piémont Sc du Mont-Ferraî: , de M. Del; fie 5 
les vallées du Piémont ou des Vaudois , par MM. 
Jacques Cantelli , Ottens , Nolin; la République de 
Gènes, par MM. Chaffrion , Rofii, Jaihct, Lellin, 
dans XHiftoire des Révolutions de Gènes , &c. Le 
duché de Milan , de MM. Frattino , Giov ? Antonio 
Magini , Bonnacina , Jaillot , Homann ; les duchés 
de Parme & de Plaifance, de MM. Baratten, Ma- 
gini , Homann, Nolin, 

On n’a pu que choifir & prendre un extrait dans 
ces grands morceaux combines , puis on 1 a fait 
paffer fur la carte N°. 57 de l’Atlas Encyclopédique. 

Pour arrêter la pofition d’Acuft , on s’efi appuyé 
fur celles de Chamberi & de Milan ; la longitude 
& la latitude de cette dernière ville font fondées 
fur les obfervations multipliées du P. la Grange. 
On a trouvé que Gènes etoit de degré , a 1 oueff 
de Milan , par nombre de cartes combinées ; Milan 
efi; à 6.° 5 1', o de longitude , conféquemment Gènes 
fera, à très-peu près, par 6.° 37', o. 

Le mille de Piémont , ainfi que la lieue Gau- 
loife , efi de 50 au degré , fi comme le mille ro- 
main , il efi: de 5000 pieds , celui de Turin , ou le 
pied Luitprand, (nom d’un roi Lombard,) fera au. 
pied romain, comme 75 efi à 50, ou comme 3 efi 
à 2 ; en conféquence , il vaudra 1 6 pouces 5 lignes 
2 points du pied de Paris; c’efi la coudée romaine. 

Mais fi ce mille étoit de huit fiades , le fia de 
valoit 600 pieds dans l’antiquité , pour lors ce mille 
feroit de 4800 pieds Luitprand , il y auroit 240000 
de ces pieds dans un degré de grand cercle ter- 
refire, tandis qu’il y a 375000 pieds romains dans 
le même elpace ; alors le pied Luitprand feroit les 
~i ou les rj du pied romain , il auroit un pied 
5 pouces t ligne 4 points ~ du pied de Paris : c’efi 
la braiTe de Mantoue. Cette dernière évaluation do- 
vroit donner la longueur du pied de Turin; mais 
le P. Beccaria l’évalue à 1 pied 6 pouces 1 1 lignes 8 
points , du pied de Roi. La première valeur , qui 
efi la coudée romaine , répond à fort peu près au 
pied aliprand de S ilan. 

Dans le duché de Milan , le mille efi de 66 fait 
degré , il efi les neuf huitièmes du mille romain ; 
c’efi le milliaire d’Egypte , compofé de 10 fiades 
nautiques. C’efi le mille qu’emploient Hérodote, 
Mann de Tyr , &c. Si par analogie au mille romain , 
celui du Milanèz étoit de 5000 pieds, chacun feroit 
les neuf huitièmes du pied romain, & vaudroit i F . 
c?. 3 Z *. 1 o pts . j ; ce pied efi le fixième du trabuc 
de Milan; mais fi ce mille étoit de 8 fiades , le fia de 
ayant 600 pieds , ce mille contiendrait 4800 pieds , 
dont chacun feroit les du pied romain , & vau- 
drait if. o p . io llg . o? t5 . ; c’eft le pied de Venife , fé- 
lon M. Criftiani ; il gfi les ~ du devakh. 


Ce 
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Ce mille eft en nfage en Tofcane , c’eft aufli la 
snefure itinéraire dans les provinces Vénitiennes , 
du moins dans celles qui font voifines du Milanèz, 

0 

§• I I. 

U Etat de V enife , avec les Duchés de Mantoue & 
de Modène. N°. 56, 



Table 


mêmes points les cartes dont on devoir faire ufage 

• 1 "S, f _ . , _ _ . Q 1 ^ "î- ' J „ „ 
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mann ; les environs de Mantoue , par M. de Beau- 
rain ; celles de la république de Venïfe , des mêmes 
auteurs , & celles de Covens & Mortier ; la Poléfine 
de Rovigo , & le diocèfe de Padoue , par M, Cla- 
rki ; le Vicentin de M. Angelo-Novello ; le B reflan 
de M. Léone-Pallavacino , en 6 feuilles. Sec. C’eft 
d’après un extrait de ces divers morceaux. , qu’on a 
eonftruit la carte N°. 56 de l’Atlas Encyclopédique. 

Après avoir arrêté , entre Milan & Bologne , les 
points de Lodi , Plaifance , Crémone , Parme , 
Regio & Modène ; après avoir encore fixé , entre 
Milan & Venife , les points de Créma , Brefcia , 
Vérone , Vicence & Padoue ; on a déterminé la 
pofition de Mantoue , en la rapportant à quatre 
points des deux fuites précédentes. On a obtenu 
toutes réductions faites , entre Brefcia & Mantoiu 
3 6 fi o en longitude , Sc 10 fi 7 entre Mantoue & 
Vérone ; on a vu en fuite qu’entre Mantoue Se Ré- 
gie, il s’y trouvoit Bd 7 , Se qu’il y avoit iofi 3 
entre Mantoue Se Modène ; de ces quatre différen- 
ces on tire la longitude de Mantoue de 8.° 2Ôfi 2. 

On vient de s’appuyer fur Modène ; fa pofition 
eft fûre , étant fondée fur des opérations trîgono- 
méîriques du P. Riccioli , qui a trouvé entre Mo- 
dène Se Ferrate 3 2 M , 6 ; entre Ferrare & Bologne 
24-% 7 , Se 20% 1 entre Bologne & Modène. Si ces 
opérations avoient befoin de preuve on la trouverait 
dans la latitude de Modène obfervée de 44A 38'’, 8 
par le même Père, 

De Venife à Triefie , il y a en ligne droite 71 
à 72 miles ; la hauteur polaire de cette dernière 
nous a été indiquée de 45. 0 5 ifi 5 , elle paraît un 
peu forte ; mais cet excès ne va pas à deux mi- 
nutes. Avec la latitude de V enife, qui eft de 4 5 .° 27', 1 , 
on a obtenu la différence en longitude entre ces 
villes , de 1 .° 3 6fi 5 ; la longitude de Venife efi de 
9. 0 56', 5 ; elle a été référée , à l’aide des diftances, 
à toutes les longitudes obfervées des environs , 
comme font celles de Vérone , Modène , Bologne , 
ferrare , Rave ne , Padoue , Sec. 

P? Triefie à Pola, vers le fud de l’ifirie , les iti- 


néraires comptent 77 ou 78 milles romains , qui 
valent 6 2 milles géographiques , milles dont on fe 
fert c o n fia m ment dans cette Analyfe ; cette dif- 
tance doit diminuer d’environ un quinzième , parce 
que la route fe détourne pour paffer à Parenzo ; 
ainli de Triefie à Pola, il y a 5 8 milles , ou à très-peu 
près , ils s’y trouvent complètement fiir notre carte. 

qui 


M 


De Pola à Ancône , Pline compte 1 20 
valent 960 flades ; mais Pline qui ne s’occupe qtt; 
du nombre , Se non de la valeur des flades , doit 
être interprété ; cette route étant parcourue à la 
mer , on s’y fervoit du flade d’Arthémidore , dont 
10 entroient dans le mille romain. M. Danville a 
prouvé , dans fon Traité des Mefures Itinéraires , 
l’exiftence de ce flade , même fur terre. Les 960 
flades de Pline ne valent donc ici que 96 milles 
romains ou 76, 8 milles géographiques , ils fe trou- 
vent fur notre carte depuis Ancône jufqu’à l’entrée 
du petit golfe de Pola. 

Pour affujettir la partie du nord de l’état de Ve- 
nife , on s’efl appuyé fur divers points extérieurs 
à Pltaiie , on en fera mention dans l’analyfe de 
l’Autriche Se de la Suiffe. 

Il refte à s’entretenir des mefures itinéraires de 



nius , efi, mefure de Paris , de v. iF. 3 ll K f“. Il 


vaut, félon Sneîîius . 


z F . v ls . ou tres-peu moins. 


Suivant M. Crilüani , il efi de i p . ori io lig . , Se félon 
M. de la Lande , il efi de i p . q p . y lig . 8 p£s . fi à très- 


peu près. 

A l’imitation du mille romain, fi celui de Venife 
contient 1 000 pas de 5 pieds chacun ; ce mille fera , 




97 ô , 

il y en aura 58 fan degré, il fera de 891 T .f, fui- 
vanl M. Crifliani , Se il y en aura précifément 64 au 
degré ; il fera de 889 L ~ , fiiivant M. de la Lande, Sc 
il y en aura aufîl 64 au degré , ou à fort peu près. 

Mais fi ce mille étoit de 8 flades comme le mille 
romain , & que chaque flade valût 600 pieds , 
ainfi que dans l’antiquité , alors ce mille, vénitien 
ne coiiti 

ces m ^ , 

roit environ 60 — , félon Snellius ; 60 j , feion 
M. Crifliani, & 66.fi ou à fort peu près, félon 
M. de la Lande. _ 

Il réfulte de là que le mille de Venife, fous >e 
premier alpefl , peut être de 57}, de 58 y, ou de 
64 au degré ; fous le fécond , dans la marine vé- 
nitienne , il eft de 60 au degré , des cartes Hydro- 
graphiques du moins le témoignent ; ainfi 1e pied 
d’Hérigonius , qui eft de 288000 au degre , aurait 
lieu dans la marine vénitienne , Se cet habile 


? 
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Mathématicien ne l’a évalué plus long qu’il Ue doit 
être que de 3 points. Mais , en geneia , 
provinces de cet Etat le mille y eft de 66 .au 
gré; l’échelle des cartes de M . Magmi & : c ■■ 


,ie , c elt celui u regypt-c, w en 
iiU ,„ , il a été d’un ufage fort étendu 
quité. Le pied vénitien de M. Criftiam , qui en 
Miment, eft 320000 fois dans le degie. 

. ”, /V J 1 _ J „ ^ VprmP. Plt 


eft 
En 

outre, labrafte pour les draps, à Vernie , eft de 
166666 f au degré; il y a 2.500 de ces brades au 
mille de 66 f au degré. Cette braffe eft de 2 pieds, 

ainfi il y a 333333 I de ces P ie . ds au <f e S re ; Cet f 

dernière mefure reviendra plufieiirs fois dana la 
fuite. 

§. I I I. 

Etat de ïEgüfe & Duché de Tofcane. N°. 55. 

La partie qui contient l’état de l’Eglife , eft une 
réduction de la carte des PP. Maire de Bofcovich , 
en 1 feuilles; en l’aftiiiettiiiant aux points obfei- 

vés , 
voit 

méridien , - 

entés entre Rome & Rimini. En s’accordant avec 
les obfervations modernes , cette carte n’eft pas 
moins conforme aux connoiftances que l’on peut 
puifer dans l’antiquité. Pline , par exemple , fait la 
largeur de l’Italie, depuis les bouches du libre, 


elle ne s’eft nullement déformée , & cela de- 
, étant un fruit de la mefure de l’arc du 
que ces habiles Mathématiciens ont exé- 


être 


dans la mer de Tofcane 


jufqu 


a l’embouchure de 


' • A 1 r> 

l’Aternum dans la mer Adriatique , près de Pef- 
cara ; il fait cette longeur de 136 mille pas , qui 



avec l’état de l’I 
n’a — 




pas été fans dif 

ralièles de la Tofcane 


LA/LCt-XV- i WU ^ 

eft divifée par les itinéraires , on y trouve 6 mille f 
de plus , parce que, ces intervalles s’écartent à 
droite & à gauche de la ligne droite , ou du plan 
vertical. On a étudié qu’ils s’écartent aufti du plan 
horizontal , en montant & en defeendant environ 
trois fois moins en général que dans l’autre fens ; 
ainfi ce feroit de cette part 2 milles L : l’agrégée de 
ces deux écarts de la ligne droite eft de 9 milles , 
en ôtant cette Tomme de la diftance itinéraire 108 
j- milles , il reftera 99 milles f ; c’eft la diftance qui 
1e trouve fur notre carte entre les deux termes 
indkmés. 

A 

A l’égard de la partie qui renferme la Tofcane 
e>n, a t-hoifi la caite ae Tobie Mayer : 3a réputation 
meritee de ce bavant Aftronome & Géo^raohe lui 
valu cett3 préférence. La liaifon delà Kfcane 


„ , des PP. Maire & Bofcovich 
inculte ; les mAPt 


, _ -s méridiens & les pa- 
voifins de l’état du A * 


Sipcre fe font allez tourmentes ; mais en s ap- 
puyant d’une part fur divers points de la carte géo- 
métrique de 1 état du S. Siège , & de ljjgre, fur les 
ooliticyis déterminées de la lofcane^P des pays 
voifins on eft parvenu à tracer, fur la Tofcane 


trait fur notre carte. — 
tyoe , la carte de Magmi , par exemple , elle fe fe- 
rait beaucoup plus déformée que 'autre , laquelle 


cet intervalle , fur cette pai 

§. I V. 

Les IJles de Corfe & de Sardaigne. N°. 54. 

Apres avoir placé les polirions determinees , ce 
numéro eft une combinaifon de trois cartes pour 
chacunes de ces Mes , fçavoir pour la Corfe, dune 
qui a été levée par les ordres de la République cie 
Gènes, publiée par M. Jaillot ; une autre par 
M. Bellin , qui fe trouve dans l’Hiftoire des révolu- 
tions de Corfe; une troifième, dreftée par les ordres 
de M. de Maillebois , mife au jour par M. Robert. 

A l’égard de la Sardaigne , elle eft également le 
fruit de la combinaifon de trois cartes ; fçavoir une , 
levée par des Ingénieurs Piemontois , puoiiee pm 
M. le Rouge ; une autre publiée par les héritiers 
d’Homann ; pour la troifième , on a cru devoir 
choifir celle qui fe trouve fur la Méditerranée , de 
M. Grognard ; en a vérifié ou re&ifié l’échelle de 
chacune de ces cartes , par le moyen des obferva- 
tions de latitudes faites par M. de Chazelles & par le 
P. Feuillée , & on les a toutes afîiijetties au vrai 
méridien. On s’eft apperçu que celle de Fille de 
Corfe , levée par les ordres de la République de 
Gènes , n’étoit orientée qu’à la bouflble , & que ta 
verge d’échelle de 1 ^ milles d Italie , } qui eft égalé 
à celle des 5 grandes lieues de France qui l’accom- 
pagne , font pour la première des milles de Gènes 
de 75 au degré, & pour la fécondé des lieues com- 
munes de France de 25 au degré. 

On demandera fans doute , fur quel fondement 
eft appuyée la longitude de ces Mes , ou ce qui re- 
vient au même , ouelle eft la bafe de leur liaifon , 
avec quelques points du continent voifin? En voici 
le précis. Dans les Mémoires de l’Acad. Pvoy. des 
Sciences, an. 1722, fiiivant les obfervations de 
M. le Marquis de Salvago , 


•:unt 


Corfe , combinées avec 


de Gènes fur l’Ifte de 
celles de M. de la Hire , 


lalvi 


cl’Antibes fur la même Me , il en refit te que C 
eft 3 ou 4 de degré à l’occident dejGènes ; or, Gènes 


II 
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efl à 6.° 3 6 ou 37 7 de longitude , par conféquent 
Calvi efl par 6.° 33', o. 

Il conviendroit encore d’avoir au moins , un point 
de longitude dans l’Iile de Sardaigne. Pour cela , 
après avoir vérifié ou corrigé l’échelle de dix cartes 
différentes , on a eu dix fois la di fiance de Naples 
à Cagîiari , & dix fois celle de Gagliari à Palerme. 
Voici ces diflances avec leurs différences. 


Naples. 


Palerme. 

Différence . 

24 6 MilUs 

• • 

. 2 IO M . . 

. . 3 6 m . 

248 

• • 

. 212 . 

. . 36 . 

249 . 

• 

. 213 . . 

. . 36 . 

250 . 

• 

m 

• ^ 

. 214 . . 

. . 36 . 

252 

2l6 . . 

. . 36 . 

2 5 4 * 

255 . 

Ç ) 

* H 

H 

. k 

. 217 . . 
219 . 

. . 37 . 

. . 36 . 

256 

fAJ 

. 219 . . 

• * 37 * 

259 . 

• 

. 220 . 

. . 39 . 

263 

9 

. 221 . 

. . 42 . 


D'ff. moy. ... 36. 

Pour obtenir la fomme moyenne . on a toujours 
ajouté la plus grande diflance- de la première co- 
lonne avec la plus petite de la fécondé , & Ton a 
eu cette fomme de 470 milles ; par conféquent la 

diflance de Naples à Cagîiari efl de — =253 , 

& celle de Cagîiari à Palerme eft de 217 

milles. 

Sur les diflances de Naples à Cagîiari , on n’a 
point touché à celles qu’ont donné les cartes de la 
Méditerranée , de MM. Grognard , Bellin , Olivier, 
ni à celle de VI ta U a de M. Delifle ; les échelles de 
ces cartes , fur cet efpace , ont paru exactes , y 
ayant compenfation entre les deux moyens de vé- 
rification dont Gn a prévenu. On n’a point touché , 
par la même raifon , aux diflances entre Cagîiari & 
Palerme , qu’ont procuré les cartes de M. Delifle 
far V Italia , ni à celle de V Italia de M. Robert , ni 
à celle de l’Italie de M. Jaillot , ni à celle de la Mé- 
diterranée de M. Olivier. 

La diflance 253 milles, depuis Naples, qui efl 
a 40 .° 5 o', 3 de hauteur, jufqu’à Cagîiari, qui efl 
par la latitude de 39. 0 icf, g donne, la terre étant 
applatie , pour la différence en longitude , entre ces 
v&es , j.° 08^0 ; or la longitude de Naples efl de 
1 1 • 54 ? 0 ■» par conféquent , celle de Cagîiari fera 
ue 1 1 -°_ 54 7 ? o — - k.° c8 / , o = 6.° 4 6 7 , o. La diflance 
3.17 milles de Cagîiari à Païenne, dont la latitude 


5-°c8 / , 


celle de Cagîiari fera de 6.° 45', 8 ; d’autres combl- 
naifons analogues ont fait conclure la longitude de 
Cagîiari de 6.° 46', 1 , en prenant le milieu entre 
divers réfultats. 

En conféquence des longitudes de Calvi & de 
Cagîiari , on a fixé celle de Bonifacio. Pour cela 
on a fuivi la méthode qu’on a employé fur Salaces. 
Les différences des méridiens , entre Calvi & Bo- 
nifacio , &C entre Bonifacio & Cagîiari , fe font fi- 
nalement trouvées de q, 7 & de 3 4 , d’où fait la 
longitude de Bonifacio de 6.° 42/, 7. 

L’Ifle de Saint-Pierre , à la côte fituée au Garbino 
de la Sardaigne , efl par la hauteur de 39. 0 09^ 1 , 
ohfervée par le P. Feuillée. Depuis le fort Charles 
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de i o / , 8 , félon dix indications ; confequemment ies 
39 m , i donnent pour différence en longitude entre 
ces lieux, 43'', 1 ; ainfi le fort Charles efl par 6.° 03 o 
de longitude. 

Ce fort efl plus nord que le cap Tavoîaro , 
fitué a h fud de la Sardaigne de 15', 8 ; cette quan- 
tité efl extraite de neuf indications ; ainfi ce cap 
a 3 8.° 53 3 de latitude. On a encore cherché la 
pofiîion géographique de quelques points de ces 
Mes; on les trouvera dans la Table de la différence 
des méridiens qui précède. 

On n’a pas oublié d’enchaîner l’Ifle de Corfe 
avec la Tofcane. Pline indique la diflance de Vada 
jufqu’en Corfe, de 62 milles pas , c’efl 496 ftades; 
mais de quel ftade efl-il queflion ? c’efl celui d’Àr- 
thémidore , ou plutôt c’efl le ftade nautique. La 
mefure itinéraire des Tofcans efl encore aujour- 
d’hui le mille nautique de 66 f au degré; & ce milia 
étoit compofé de 10 flades ; ainfi il y en avoir 
666 f au degré. Il étoit les ^ , & celui d’Arthémi- 
dore , les f du ftade olympique ; les 496 ftades nau- 
tiques de Pline , fe réduifent à 446 f ftades olympi- 
ques , ou fi ces ftades étoient d’Arthémidore , ils ne 
vaudraient que 396 f ftades olympiques. Les pre- 
miers valent 44 f milles géographiques , & les der- 
niers en valent 2Q f • ceux-là fe tiouvent, en 
entre Vada & la Giraglia , écueil & tour vers la 
pointe du cap Corfe , & celle-ci mefure la plus 
courte diflance , de la Giraglia jufqu à la cote de 
Tofcane. En forte que ftpliqe, a eu en vue dexpn- 


loit partir , ex alors ion iraae urun ^ 
thérnidore ; mais s’il s’agit en effet de la diflance ne 
Vada à cette Me, comme ii le dit liu-meœe , cal 


^ y y , 3 uonne dans la meme nypotneie , 
pour ia différence en longitude entre ces villes , 
4I 2.V, 8 ; la longitude de Païenne étant de 1 1 08 7 , 6, 


le mille nautique qu’il a employé. 


analyse 


la 

cipaks. La plus grande largeur du levant vers le 
panent de l’Ifle de Corfe, eft tout au plus ae b 9 , < , 
félon 11 diftances, prifes fur des cartes préparées 

pour cet effet. # . 

La plus grande largeur de la Sardaigne , du levant 

vers le ponent eft , au plus de 7 j M , 5 , pnfe d’après 

dix cartes. 

La plus grande hauteur de la Corfe , d OJtro vers 
’Jramontana , jufqu’à la tour de Giraglia , eft exac- 
tement de 1 00^, 3 , & la plus grande hauteur de 
la Sardaigne, depuis le cap Tavolaro jufqu’a celui 
de la Tefta , eft exactement de 141^, 7. 

La moindre largeur du détroit de Boniracio , 
placé entre les Mes de Corfe & de Sardaigne , eft 
de 7 m , 2 , félon dix cartes différentes. La carte de 
M. Olivier porte cette largeur jufqu’à 17M 3. Cet 
habile pilote n’a pu élargir li confidérablemenî ce 
canal , fans anticiper fur la hauteur de la Corfe & 
fur celle de la Sardaigne. 

§• v. 

Le Royaume de "Naples <y celui de Sicile . N°. yi&C 53 * 

On a déterminé les diftances les plus enentielles , 
d’après les itinéraires de Jérufaîem , d’Anîônin , & 
la table Théodoûenne , d’après les auteurs de l’an- 
tiquité les plus accrédités , tels que font Ptolémée , 
Strabon , Pline , Diodore de Sicile , Denis d’Hali- 
carnaffe , &c. &c quelques auteurs modernes , tels 

O11 a combiné les dff- 


Cluvier , Ortélius , & 


eue v-i-u. v ^ 
tances qu’ils 
cartes 
Magini , 


donnent & leurs récits 


avec les meil- 


leures 

. M 


modernes , telles que font celles de 
d’Anvilîe , de Lifte , Jailloi , Zannoni , 
Camozio , Bulifon , Cantelli , Homann , &c. aux- 
quelles on a joint les cartes marines de MM. Bellin, 
Olivier & Grognard. 

On eft parti de Terracina , dans l’Etat du Saint- 
Siège , dont la longitude eft de io.° 54A 6 , la tetre 
étant applatie , & fa latitude de 41. 0 ï 8A8. La dis- 
tance de cette ville jufqu’à Naples , eft ce 53/% 1, 
& la latitude de cette dernière étant de 40, 0 5 o 7 , 3 , 
cela fait obtenir la différence en longitude entre ces 
villes de 5 9 à 4 ; par ce moyen la longitude de Naples 


eft de 


1 1. 


54 o 


° * O. 


fouyent employé jufqu’à 10 ou 1 1 en pareil cas. 






elle eft d’ailleurs confirmée par le 
réfultat de nombre d’obfervations. 

Enfmte , ayant mené une droite du fond du golfe 
de Gaëte , jufqu’à la pointe la plus fud , de l’Ifle Pro- 
cida , on a trouve que cette ligne ou corde ayant 
10, la flèche ou l’enfoncement du golfe vers I’eft 
étôit de 3. Après cela, on a cherché la diftanee 
qui traverfe l’Italie , depuis le bord du golfe de 
Gaëte jufqu’à l’embouchure du Trigno ; on l’a trou- 
vée de 73 M , 7, d’après plufieurs diftances : on en a 


Depuis Naples jufqu’à Saîefne , il y a 27 
Sc leur différence en latitude eft de 13', o ; cela 
donne leur différence en longitude de 3 ri, 2 , Naples 
étant par 1 1 .° 54', o , Salerne fera par 1 2. 0 25', 2. 

Sur la carte du royaume de Naples , en 4 fouilles, 
que l’on prend principalement pour type , defïinée 
par M. Zannoni , aux frais & par ordre du Roi des 
Deux Siciles ; il n’y a, entre Naples & Salerne, que 
2 , m ? g/ q lie de différence en latitude, cela 

peut venir de ce que le plan que M. Zannoni aura 
réduit , avoit une échelle trop longue. 


De Salerne à Manfredonia, il y a 8 3 


M 


, o ; mats 


entre les deux golfes du nom de ces villes , il rfy 

fur ces diftances , la carte de 


a eue 


75 ^ 


o 


, 1 ; Tarent® 


M. Zannoni eft très-exaéte. 

De Salerne à Tarente, il y a 117^ 
a pour latitude 4c. 3 4V? 5 » ^ Salerne 40. . 37 , 3 > 
di ftance connue « cela donne la différence 


avec ta 
en longitu 
de i2.° 




0 - ‘ l o : la longitude de Salerne eft 


tnce connu 
2, ^ ^ m 

2 5 7 , 2 ; ainfi celle de T arerite eft de 1 4. 0 5 9'; 2. 
De Salerne à Policaftro , il y a exactement 30 , 8 > 
la latitu le de Policaftro eft de 40. 0 07', 2 , cela donne 
la différence en longitude entre ces deux villes , de 
5 3 ; , 7 ; par conféquent, la longitude de Policaftro 
eft de 13. 0 i8', 9. 

L’intervalle qui fépare Policaftro de Tarente eft 
de 85% 2 , lequel avec la différence des latitudes, 
donne celle des longitudes de 1 .° 40', 3 ; ainfi la 
longitude de Tarente eft encore de 14. 0 59^ 2. 

Depuis Tarente jufqu’au cap de Leuca , il y 2 
66 M , 3 , très-furement ; la latitude de ce cap eft de 
?r o.° 04', 1 , d’après nombre d’indications & pin— 


044 

fievtrs combinaifons de diftances. La différence de 
hauteur entre ces lieux avec la diftanee, donnent 
la différence en longitude de 1° 08 A 9 : partant la 
long' tude de ce cap eft de 16. 0 o8 7 , 1. 

Suivant dix indications , on a trouvé que la ville 
d’Otrante, étoit plus orientale que le cap de Leuca, de 
2 A 3 ; par conféquent , cette ville eft par 1 6.° io 7 , 4; 
fa latitude eft d’ailleurs de 40. 0 154 °- 

Avant d’arrêter divers points de la côte orien- 
tale du Royaume de Naples , il convîendroit d’a- 
voir , vers le milieu de ce rivage , un point fur 
lequel on pût s’appuyer. On a déjà la diftanee 8 3 ‘A,© 
de Salerne à Manfredonia , en recherchant foigneu- 
fement la latitude de cette dernière ville , on La 
trouvée de 41. 0 43 A 6. Ayant aufîi celle de Salerne 

de 40. 0 37A 3 , cela fuffit pour obtenir i.° o6 7 , 6 de 

A a 


différence en longitude entre ces lieux. La longitud 
: de 


anfre- 


de Salerne étant de n.° 23', 2 , celle de M 
donia fera de 1 3. 0 3 ri, 8 , ainli la différence en lon- 
gitude, entre cette ville & Otrante, eft de 2. 0 3 8 A&. 

Enfuite on a cherché fcrupuleufement , les difte~ 

rences particulières des méridiens , entre Otrante 
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Sc Brindifi , entre Brindifi & Barri , & entre cette 
dernière ville & Manfredonia ; tant d’après les an- 
ciens itinéraires que fur les meilleures cartes , dont 


13 

on a vérifié ou récliné les échelles , & ayant trouvé 
neuf fois chaque diftance , en afiortiiTant les ter- 
mes , on a eu ce qui fuit : 


O T R A N T E . . 

Brindisi. . 
Barri .... 
Manfredonia 


3 1 5 2 : 
74', 8 : 
45', 2 : 


33 '? 1 : 
75 '? 2 : 
47 / >3 : 


33 » 1 
7 6',° 
47' > 6 


33 '?<S ‘ 3 3 '? 6 

76^6 : 76', 7 
48^0 : 48', 2 


34 '? : 3 5', 9 : 3 6', 2 : 37', 4 


'6' 


7 : 76 ', 9 


48,7 : 49 % 3 ** 49 


77 % 

/ Q 


2 : 


o 


79 ? 1 
7 6 


50 


i5i',2 : 1 5 5 <3 : 15 6', 7 : 1 58', 2 : 1 5 8^ 5 : 160^0 : 162', 1 : 163', 3 : 167', 1 
Egalant chaque colonne à 1 5 S 7 , 6 , il viendra en ordonnant les termes. 


O T R A N T E . . 

Brindisi. . 
Barri. . . . 
Manfredonia 


3 2 ? 7 
75 ? 1 
47 ? 4 


33 ? 5 •* 

75 ? 1 : 
48,0 : 


33 ? 

75 ? 
48 , 


6 : 
2 : 
1 : 


33 ? 7 
76,0 
48,2. 


3 3 ? 7 •* 

76 . 

48' 


76,7 -, 


34 ? 3 
76 , 8 
48, 2 


35 ? 


1 : 


76, 8 : 
48 5 2 : 


? 2 


76 ? 9 
48 , 3 


35 ? 5 
7 8 ? 5 

48,4 


155,2 : 156,6 : 156,9 : 157,9 


158,6 : 159,3 : 160,1 : 160,4 : 162,4 


Prenant un milieu , on obtiendra pour les diffé- 
rences cherchées 34% o : 76 4 , & 48', 2.* 

La longitude de Manfredonia étant de 1 3. 0 3 1% 8 , 
celle de Barri fera de 1 3 3 1 8 4 - 48 2 := 1 4. 0 2o%o, 
& celle de Brindifi fera de 14. 0 io',o+ i.° 16', 4 
= 1 5. 0 36', 4. Des combinaifons moins directes oc 


plus laborieufes , ont fait à peine varier d’une mi- 
nute les longitudes de ces villes. 

Pour en découvrir la latitude , on a obtenu 8 
fois la différence de hauteur , entre T arente , Brin- 
dili , Barri & Manfredonia , & l’on a trouvé , 


8,0 : iï, 1 : 11,8 

5 - 5 ? 7 ; 26 ? 3 : 2 9 ? 8 
27,8 : 28,1 : 28 , 3 


T A R E N T E . 

Brindisi . 
Barri 


1? o 
2 3 ? 5 


2, 'j 

Manfredonia " 9 2 


: 6,2 

: 24, 5 
: 22,3 


6, 4 
2 4 ? 5 
2 5 ? 5 


6 , 5 • 

24,8 : 
2 6, 5 : 


7 ? 9 
2 4 ? 9 
26 , 6 


46,8 : 53,0 : 56,4 


57?*8 : 59? 4 • 61,5 : 6 5,5 : 69,9 


Egalant la fomme des termes de chaque colonne 
à 59% 1 , ordonnant les termes , & prenant le mi- 
lieu dans chaque rangée, on trouvera à très -peu 
près 7', 1 : 25', 9, & 26', 1 pour ces différences. 
La latitude de Manfredonia étant de 4 1 .° 43 6 , celle 

de Bar- fera de 41. 0 43', 6 — 2 6 ; , 1 = 41. 0 17', 5 , 
& celle de Brindifi fera de 41. 0 17', 5 - — 25', 9 
— ~ 40. 0 5 1', 6. 

Par d’autres combinaifons , Brindifi eft montée 
jufqu’à 40. 0 f2 / , 3 , & Barri eft defcendue jufqu’à 
41. 0 1 6'', 9 ; ainfi il y aime incertitude fur la hau- 
teur polaire de chacune de ces deux villes d’envi- 


ron les deux tiers d’une minute. 

Pour s’écarter encore davantage de la route, 
qu’on femhloit vouloir fuivre , on s’élèvera jufqu’à 
l’état de l’Eglife , dans l’intention de fixer la latitude 
de la bouche du Trigno. Ripatranfone , fur cette 
côte , dans l’état du St. Siège a 43 ,° co / , 4 de latitude, 
& Manfredonia eft par la hauteur de 4i.°43 / , 6 ; la 
différence de ces hauteurs eft de 1 . ü 1 6', 8 ; les dif- 
férences particulières en latitude , entre ces lieux, 
font infantes dans la petite table fuivante , telles 
que les ont fait avoir fept des meilleures cartes 
préparées. 


Manfredonia 
Fjvlr. du Trigno 
Ripatransone . 


• 26,0 : 28,1 : 28,6 : 29,2 : 29,3 : 30,2 

* 38^,2 : 46,3 : 47 ? 5 : 47 ? 6 •* 48,2 : 51,38 


• 3 2 ? 7 

• 53 ? 9 


64,2 : 74,4 : 76, 3 ; 76,8 : 77,5 : 82,0 : 86 ? 6, 


i 4 


analyse 


Egalant la femme des termes de chaque colonne 
à 76', 8 ; on aura , en affortiffant , 

28,3: 28,9: 29,0: 29 , o : 29,0 : 29 , 2 : 31 , 1 . 

45 , 7 : 47 , 6 : 47 , 8 : 47 , 8 : 47 , 8 : 47 ? 9 • 4& ? 5 • 

D’où par un milieu arithmétique , dans chaque 

rangée, 011 a 29', 2, & 47', j 3 . 

La latitude de Manfredonia edde 41. 43,6; ainü 
celle de la bouche du Trigno ed de 41. 0 43 ., 6 
4- 29', 2 = 42. 0 1 2', 8 invariablement. 

On retournera préfentement au golfe de Poli- 
cadro. La plus courte didance de ce golfe à celui de 
Tarenîe ed de 3 6 milles , félon huit didances ; la Mé- 
diterranée de M. Grognard y en fait compter 64. 
Depuis Cétraro jufqu’au golfe de Tarente , il y 
félon fent indications de cette didance , 


28 


3 


M. Grognard y en rait compter 54. 

La plus grande largeur du pied de la botte , pied 
auquel on compare cette partie de l’Italie ; cette 
largeur depuis le cap , proche & au deffus d A- 
manthea, jufqu’au cap del Alice , ed de 58^, 6 , fui- 
vant dix données au moins. M. Grognard y en fait 
compter 80. 

Le plus étroit du col du golfe de 1 arente , à par- 
tir du rivage vers Cariati infcm’à la pointe de Cru- 


taro , en la terre d’Otrante , ed de 48"% 5 ; MA 




■> 5 > 




Zannoni & Grognard y en font compter 53 
tandis que MM. Delifle & Bellin y en confomment 
à peine 41. 

Le cap del Alice ed plus au ponent que le cap 
Colonne de 2 ; , 6 en longitude , félon 8 indications 
différentes. MM. Olivier & Bellin placent le cap 
del Alice , au moins S', 3 au levant du cap Co- 
lonne ; au contraire M. d’Anvilie place le premier 
de ces caps io 7 , o , au ponent du dernier , & 
M. Grognard 7', 7 auiiî au ponent du cap Colonne ; 
ce cap ed par la latitude de 39. 0 02 6. 

Du cap Colonne au cap Stiio , il y a 47 
M. Olivier rfy en laifferoit compter que 29 
dis que M. Zannoni y en com'omme 55, o. 

La latitude du cap Stiio ed de 3 8.° 29', 4 , d’après 
dix indications ; M. Zannoni ne fait cette hauteur 
que de .3 8.° 19', 5, & M, Olivier la fait 3 8.° 36*4 o. 

Du golfe de Squilîaçe au golfe de Sainte-Euphé- 
fnle j il y a 1 6 M , o , ou très-peu plus ; M. Grognard 
y en met 30. C’ed l’endroit de la Calabre ulté- 
rieure ? le plus refferré par la mer. 

Du cap Stiio au cap Vatican© il y a 43 V, 1 ; 
'■’Anville y compte 7 milles de moins , ôc M. Gro- 


,0 ; 


, o , ian- 


M 


gnard 7 milles de plus. 

Du cap Vaticano au volcan de Stromboli , qui 
ed perpétuellement en éruption , & qui fcrt de 

" y a 


are aux navigateurs , il 


O i rmV' 


1 1 1 1 pe \ /I 


J 3 A _ 

Q. iXl-L-e 


ville y met 9 milles de moins , & M. Grognard 9 
milles de plus ; cet habile pilote aura pu prendre 
aifément, des milles de 75 au degré pour des milles 
de 60. 

Le plus étroit du pied , au deffous du cap Stiio , 
ed de 27 milles , d’après 7 didances ; M. Bellin n’y 
en compte que 18. 

Arrivé dans la partie la plus méridionale de l’Ita- 
lie , il feroit très - avantageux d’avoir la longitude 
de Medïne. Sa latitude a été obfervée par M. de Cha- 
zelles , de 3 8.° 1 1', 2. Le même adronome a obfervé 
celle de Palerme de 3 8.° 09", 3 , & par une éc’îpfe 
du premier fatellite de Jupiter, qu’il y obfervaen 
1699 , & qui a eu fa correfpondance à Gréenvich 
( d’Anville , An. Géog. de Fit!), Palerme feroit par 
ii.? 1 6 7 , o de longitude : mais feroit-il prudent de 
fe tenir à une détermination, fondée fur une ieule 
obfervation d’un fatellite de Jupiter fur-tout ? 

Depuis Medïne jufqu’à Palerme, il y a_en ligne 
droite" 1 io M , 4 , tant d’après dix cartes différentes, 
qu’en fuivant les itinéraires romains. Cette didance 
donne 1 40', 2 de longitude entre ces villes , la terre 
étant fiijipofée applatie comme on Fa dit. 

De Palerme à la pointe fud-oued de l’Ifïe Mare- 
timo , il y a 66 M , o ; la latitude du milieu de cette 
Ide ed de 3 8.° 03', o ; mais à la pointe du fud-oued 
elle ne fera que de 3 8.° 02', 2 , & celle de Palerme 
ed de 3 8.° 09', 3 ; tout cela donne la différence en 
longitude, entre ces lieux, de i.° 23', 5. 

De l’oued de Maretimo au cap Bon, il y a 7 1 -% 5 ; 
la latitude de ce cap ed exactement de 37. 0 06', 4, 
celle de la pointe oued de Maretimo ed de 3 8.° 02'’, 2 ; 
cela fait avoir la différence en longitude de 5 6', 3. 

Des plans particuliers des environs de Tunis & 
de Carthage , ont fait juger que du cap Bon à Tunis 
il y a 57,7 de différence en longitude , & que la 
latitude de cette ville ed de 3 6.° 4 : j / , 5, 

Tunis ed par la longitude de 7. 0 53', 1 , ütivant 
la n n d’une éclipfe de foleil , obfervée par M. le 
baron de Thot en 1778. Ce phénomène promet 
beaucoup plus de précidon que n’en comporte Fé- 
cliyfe. d’un fatellite de Jupiter. 

La longitude de Tunis étant de , 


Celle du cap Bon fera de , . , . 
Celle du did-oucd de Maretimo de 


7*° 53 ; » l - 
5 5 '> 7 -_ 

8.° 48', 8. 
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DES CARTES. 


On trouvera dans îa table des longitudes & lati- 
tudes des principaux lieux de l’Italie , les autres 
points de la Sicile fur lelquels on s’efi appuyé ; 
mais on ne peut quitîter Meffine , fans tirer quel- 
ques conféquences de fa détermination. 

La difiance de Meffine au cap de Leuca efi de 
ï 67% 3 , d’après neuf bonnes cartes , dont on a 
vérifié ou recfifié les échelles. Les latitudes de 
Meffine & du cap de Leuca étant connues , on 
trouvera leur différence en longitude de 2. 0 3 9', 3 , 
laquelle étant ajoutée à la longitude de Meffine , 
donne celle du cap de Leuca de 16. 0 08', 1 , comme 
ci-deffiis. 

On a encore arrêté la pofition de Paula , en s’ap- 
puyant fur Meffine & fur Po ’icafiro : on a auffi 
pofé Stromboli , relativement à divers points de la 
côte de Sicile; ce volcan efi à très -peu près au 
nord du cap Mélazzo , c’efi la place qu’il occupe 
fur les meilleures cartes ; on voit Stromboli de tant 
d’endroits , que fa pofition exacte n’a rien de fur- 
prenant. 

La difiance du Stromboli au cap Vaticano , a donné 
la pofition de ce cap en longitude ; les points de 
Policafiro , de Paula , du cap Vaticano & de Mef- 
fine, ont fervi à affujettir la cote occidentale de la 
Calabre , & conféquemment la côte orientale , par 
des diffances multipliées entre des ' points de l’une 
& de l’autre côte , difiances qui aboutiffent la plu- 
part à des caps dont la latitude efi connue. 

La longitude de Malte, a paru exa élément indi- 
quée dans la connoi fiance des temps ; cette longi- 
tude y efi moindre de 3 ou 4/ de degré , que félon 
les obfervaîions du P. Feuillée , ce changement efi 
du à des obfervations pofiérieures ; la Valette , ca- 
pbaàe ^ de llfie de Malte, étant ainfi pofée , efi en- 
chamee par plufieurs relèvemens avec la côte de 
Sicile. 

iJn ne s’accorde pas de même avec la différence 
en longitude de y° ï 8', 2 , efiimée parle P. Feuillée, 
entre le goîte de Palme , au Garbino de la Sar- 
daigne , & Malte; on y trouve ici 3 6 / de plus ; car, 
quand on aurait égard à l’applatifiement de la terre, 
Cicins cette différence elle fe réduiroit à 5 .° 16 ou 1 7^ 
& on l’a trouvée ici de 5. 0 52 à 53b II fuffit , pour 
p^oumre ces 36' de plus , que cet habile aftronome 
ait eiüme 1 angle de fa route d’Ofiro vers Levante 
trop petit ae 2 30', & cela étoit très-poffible. 

, f~ aiLS . Qe ce * te efpèce font affez communs. 

y" cneVdJ€r c y Fleurleu , voyage de PIfis, dit 
vi U V e iT^ ur ^ aeux degrés, dans un relèvement j 
' e ; 1 ia P rec ifion fur laquelle on peut 
îv.lîlfW n’ JW ecaî : * fosdé • fiir l’expérience,- efi 
arr°*r n< 'e" ? m.as M. Wales, troisième voyage 
°°^ ? erreur plus loin en certains 


cas ; félon lui , les écarts moyens des bouffoles , 
font de 5 ou 6.° « & il apporte des exemples cii 
ces erreurs vont à 3 , 4 , 5, 6,7,6c même jufqu’à 
10 degrés 


eu 

D’ailleurs le P. Feuillée , faifant route vers le 



avec l’aiguille de la boufible ; fa partie aimantée a 
dû être pouffée du nord vers l’efi , par l’affluence 
du courant magnétique , vers ces terres pyriteufes ou 
volcaniques, & ce mouvement a dû occafionner, 
du moins en partie , la différence de deux degrés 
& demi , qui fe trouve dans l’angle de la route de 
ce fçavant Minime. 

Sur cette direétion l’aefion a dû être la plus 
grande , vers 9. 0 de longitude , depuis 3 8.° & quel- 
ques minutes jufqu’à 37. 0 & environ un quart de 
latitude , parce qu’alors îa force perturbatrice agite 
foit perpendiculairement fur la direction de l’ai- 
guille ; tandis qu’en prolongeant ce même rumb 
au delà de Malte jufqu’à 35. 0 de hauteur, & entre 
13 & 14 degrés de longitude, cette force n’auroit 
point eu d’effet fur la variation , attendu que cette 
puiffance auroit agi fuivant la longueur de l’aiguille 
ou autrement , fon a filon auroit été parallèle à 
celle du courant magnétique. 

Pline fait la difiance de Malte à Camarina, de 84 
milles pas , qui valent 672 fiades , lefquels doivent 
être ou nautiques , ou d’Arthémidore dans le pre- 
mier cas ils égaleraient 60 ~ milles géographicues , 
& dans le fécond ils en vaudroient feulement 5 3 y. 
Portant la première difiance de la vieille citée, nom- 
mée Rakatto , jufqii’en Sicile , elle paffera au-delà 
de Camarina de plus de 2 milles , & voudrait que 
cette ville fût plus à l’efi; portant la fécondé de- 
puis Malte, elle mefure exactement fur notre carte , 
la plus courte difiance entre Rabatîo & la côte de 
Sicile; afin qu’elle atteignît l’extrémité indiquée 
par Time , il faudrait augmenter cette difiance 
d’environ 3 milles, ou que Camarina fût plus à 
l’ouefi , alors cette difiance de 53' *, y entrerait en 
Sicile , & ne fe terminerait plus au rivage le plus 
proche de cette file. 

Les cartes , N os . 52 & 53, dont ont vient de 
donner l’analyfe font, pour le N°. 52, la réduc- 
tion de la carte de l’Ifle & Royaume de Sicile , de 
M. le comte de Schmettau, levée en 1719, 1720 
& 1721 , par ordre de l’empereur Charles VI. On 
a été obligé d'y faire mouvoir fur Meffine , pour 



ville de Païenne fcit cefcehdue à fa hauteur cb- 
fervée ; les méridiens ont fait un mouvement angu- 
laire analogue de Ojlro vers G crime ; enfuite on a 
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affuietti fans aucune altération , cette excellente 
cS'e lui points qu’on a difcutés , puis on en a fait 
n?<ler l’extrait fur la nôtre. 

P “ Le N° ' 5 3 reconnut pour prototype le Royaume 
de Naples ffn 4 Quilles , de M. *"^9 

préalablement affujetti aux S X fex4ait de 

tés ci-devant, puis on a ^ fut P*u er * 

cette belle carte fur ta nôt-e. , , 

On n’a ou’un mot à dire de h carte generale 
d’Italie, N°.‘ 51 ; elle eft la reauchonde celles qui 

en contiennent le détail. 

Pour donner une notice des meuires en u a 
dans le Royaume de Naples , en Sicile ôc dam> 1 die 
de Malte, on obfervera que “le Palmo de Naples, 
de Palerme & de Malte eft de 436200 au aegre 
moyen du méridien ; la Braffa y eft compofee de 
deux palmi ; le Pajjo y eft de 7 t pa.mi, n -ft de 
<8160 au degré; conféquemment le mule des en- 
virons de Naples eft de 58 £ ai J de § re * U \f anna 
de ce Royaume eft , comme en beaucoup cl autres 

régions , âe 8 palmi. On doit néanmoins convenir, 
que bien que la longueur de ce palme foit le relia- 

tat de 9 indications différentes , qui donnent a ce 
. y _ 1: a,, 00 Psns . ii refte 
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& le pas 60000 fois ; le mille des environs de 
Naples feroit précifément le mille commun mo- 
derne d’Italie de 60 au degré. On préférera le palme 
de 432000 au degré , cette mefure élémentaire 
vaut 9 pouces 6 lignes du pied de Paris. 

Article II. 

§. I. Les Ijîes Britanniques , N°. 73; 

Elles fe fondent principalement , fur les obier- 
varions en longitude , & en latitude des lieux qui 
fe trouvent infcriîs , avec le réfultat de quelques 
combinaifons , dans la iable qui va fuivre. 

£ II. l’Angleterre , N°. 74 & 75 ? s’appuye 
fur les cartes de MM. Moll & Senex , Ogiiby , 
Tobie Mayer, Jefferys , Seale , Roque , Kitchin, &c. 
LNxtrait de ces cartes , combiné avec les îtine- 
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alors la braffe feroit de 216000, & le pas de 570 
au même de are : en ce cas , le mille des environs 

de Naples feroit de 57 T au de g ré - Sl ce ? aiine ’ 
ainli que celui de Gènes , étoit , comme cela peut 
être de 450000 au degré, la braffe y feroit 225000, 


itinéraires dans la fuite. 

€ III. Pour l’Ecosse , N°. 76 , on avoit les 
c ar tês de MM. Elpninfton & James Dorret : on a 
ftiivi, prefque par-tout cette dernière, parce qu’elle 
s’eft trouvée conforme à nos réftiltats. 

Ç IV. Pour l’Irlande , N°. 77 , on avoit les 
cartes de MM. Grierfon , Jefferys , Pratt & Roque ; 
on a préféré celle de M. Jefferys , comme étant 
plus nouvelle , ÔC auiîi parce quelle a pam uès- 

fo ignée. . 

On a affuietti toutes ces cartes , ainü que kurs 

réductions, aux pofirions comprifes dans lavable 
de la différence des méridiens , entre Paris & les 
principaux lieux des Mes Britanniques , ai, .c 
latitude. 



Austorpe , près de Leeds , . 

Beakïhsad , ( Angleterre. ) 

Berwick , ( Idem. ) . . 

Bristol , ( Idem. ) ... 

C AMBRIDGE , ( Idem. ^ , 

C ANTORBERI , ( Idem . ) 

Cap C LEAR , ( Irlande. ) . . 
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NOMS DES LIEUX. 


Douvres , j 

Dublin , ( Irlande» ) 

Edenbourg » ( EcofTe. ) 

Edistone , Fanal , ( Angleterre. ) 
Est - Dercham , ( Idem. ').... 

Exeter ? ( Idem. ) 

FALMOUTH 5 ( Idem. ) 

Glasgow , ( EcofTe. ) 

Greenwich , ( Angleterre. ) . . . . 

Haükhill, (EcofTe.) 

Isle d’Aurigni , au nord-efh . . . 

Isle Sorlïgues , ouefî de St. Marys. . 
Kirk-Newton , (EcofTe.) . . . . 

Land’s - End , ( Angleterre. ) . . . 

LÉEDS , ( Idem. )....... 

L.EICESTER , ( Idem. ) 

LesKEARD 3 ( Idem. ) 

Lincoln , ( Idem. 

Liverpol , ( Idem. ) 

Londonderri , ( Irlande. ) . . . . 

Londres , ( Angleterre. ) 

Manchester , ( Idem. ) . ... . . 

MlNEHEAD , ( Idem. ) 

NEUCASTLE , ( Idem .) 

Norwich , ( Idem. 

Oxford ' ( Idem. 

PlYMOUTH , ( Idem. )..... 
Pointe de Hartland , ( Idem. ) . . 

Port-Land , pointe fud , ( Idem. ) 

PORTSMOUTH , ( Idem. ) 

RAMHEAD , ( Idem. ) 

Ste. Agnès , ( Mes Sorîingues. ) 

St. Davids , ( Principauté de Galles. ) 
Shirburn , Castle , ( Angleterre. ) 
Start - Point , ( Idem . ) . . . . 

S v anse y , ( Principauté de Galles. ) , 

Lnst , Isle , pointé nord , ( Ifle Schetland 
Yarmouth , ( Angleterre. ) 

York , ( Idem. ) ....... 


Dijf. des Merid. 


OI , 

°3 5 

40, 

29, 


Latitude. 


43 7 


10". 

D. 

M. 10“ 

0* 

5 1 

. . 07, 8* 

I 

5 1 

. . 07, 4 

6 

53 

..21,2 

2^. 

55 

• • 5 <S, 8. 

• • 

so 

j 

. . 12,0 


5 2 

. . 40, 3* 

3 

5 ° 

. . 44, 0 

• • 

50 

. . 08 , 0 

7* 

55 

..51,6* 

5 * 

5 1 

• • 28, 7* 

4 * 

55 

• • 57 ? 

• • 

49 

. . 44, 5 

7 

49 

• • 5 8 > 4 


55 

• • 54 ? U 

0 

5 ° 

. . 06, 7 

4 * 

53 

• • 48 , 0* 

4 

5 2 

. . 37, 0 

8 * 

• 

• • • * • « 


53 

. . 15,0 


53 

• • 26, S* 

* • 

54 

* * 577 5 

3 * 

5 i 

* • 3 1 7 1* 

2 

53 

. . 30, 0 

0 

5 1 

. . 13,6 

« ® 

55 

. . 03, 0 

O 

52 

• • 4 L 5 

U 

5 1 

. . 44 ? 9* 

0 

50 

. . 26, 0 

6 

5 1 

. . 08 , 0 

4 

5 ° 

. . 30, 4 

8* 

5 ° 

* • 49 7 4 * 

8 

50 

. . 22, 5 

0 

49 

. . 56, 4 

3 

5 i 

. . 56, 3 

5* 

5 1 

. . 39, 4* 

7 

50 

. . 08 , 9 

0 . 

5 1 

. . 40, 2 

0 

60 

. . 43 , 0 

3 

52 

. . 43 7 0 

5 

53 

■- zxç & asssssss /. 

. . 59, 0 


Voici préfentement quelques exemples des com- 
bina dons dont les réfultats font entrés dans la 
table précédente. 

Entre le château de Douvres & Portfmouth , il 
y a 3 -° 2.2/7 8 — i.° od, o = 2. 0 2i y 8 . Or, d’a- 
pres les cartes de MM. Seale , Kitchin , Roque , 
ffelley P Collins , Ogilby , Jqferys ? Bellin , ayant 


i.° o P, o 


pris les différences en longitude entre le château de 
Douvres & Beaki-head , & entre ce cap & PcrtG 
mouth , on a trouvé , toutes réductions faites , ces 
différences de 59', 3 , & de i.° 22', 5. Le château 
de Douvres , qui eftlié à Calais par des opérations 
trigonométriques , efr par i.° 013 o ouefl de Pans ; 
par conséquent Beaki-head, en par 1 ,° o 1 o + 5 9', 3 

C 
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— 1 0 co', 3. Mais fl l’on comptoit de la ville de 
Douvres , & non du château, Beaki-head feroit 
r>ar i°oi ' s de longitude. 

P Les différences en latitude , entre ces lieux ^ le 
font trouvées, félon les memes cartes , de 20 , b 
entre Douvres & Beaki-head, & de 2,4 erkre 
Beaki-head & Portfmouth. Le château de Douvres 
étant par 5 i.° 07 ', 8 de latitude , Beaki-heaü *eia 
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^ De Portfmouth, dontla latitude eft de) o. 49,4, 

& la longitude de 5." 8 , par le garde-temps de 

M. Harriffon ; allant de là au cap Lizard, dont la 
latitude eft de 49-° 57 ', 5 > & la longitude de 7 -, 3 1 1 ° 1 
félon l’éclipfe de foleil & le paffage de Venus de 
1769, en fixant en route les pofitions de PorLand 
de Starpomt. On a trouvé, d apres dix^ ca^ tes , 
dont les échelles ont été reâifiées ou vérifiées , 
les différences refpectives fuivantes , 8 1', 6 : 71', 3 , 
& 9O, 9 , d’cù Ton a eu la longitude de Portland 


de 3, 0 22 / 


,8,4-1 

Starpoint de 4. 0 
Les différences 


: 4. 0 44', 4 , & celle 

44 ^ 4,4-i.° it', 3^=5-° 55^7 


6, 


de 


en latitude 


? 

entre 


les mêmes 


points , fe font trouvées refhechvement de 19, o. 
fi 1 / e . 1144; c’eft pourquoi Portfmouth étant 
par’ la hauteur de 50. 0 49', 4 , celle de la pointe 
ilid de Portland, fera de 50. 0 304 4, & celle de 
Starpoint de 50. 0 o8fi 9. 

Les différences en longitudes , entre le cap Lizard , 
Lands-end , & l’oueft de l’ïfle S. 1 Marys des Sor- 
lingues , fe font trouvées , finalement , de 34', 4 & de 
de 44fi 7 ; ainfi la longitude de Lands-end eft , par 
cette voie , de 7. 0 3 ifi 6 4 ~ 34 X 4 —■ ^4 °^fi 0 5 
celle de la pointe oueft de rifle S, 1 Marys elt de 
8.° céfio 4- 44', 7 = 8.° 5 o 7 , 7. La latitude de cette 
pointe , conclue d’après quatorze indications , eft 
de 49. 0 5 8', 4. 

Le feu de S. te Agnès eft environ 14 4 plus oueft 
& 2 7 , o plus fud que cette pointe de S. r Marys ; 
ainfi le fanal de S. ts Agnès a de longitude 8.° 524 1 , 
& 49.® 56-', 4 de latitude. M. Cook, 3 e . Voyage, 
lui trouve 49. 0 5 7', 5 ; mais M. Maskeline, British 
Mariner s Guide ne La fait que de 49. 0 56fi o. 

M. Cook place ce feu 43"", 9 à l’oueft du cap 
Lizard ; il raccourcit trop cet efpace , il compte 
ï î où il faudroit probablement compter 13. Ce 
célèbre navigateur n’a vu ce fanal qu’en paffant , 
& ce n’eft que d’après unfeiil témoignage du Garde- 
temps qu’il s’eft décidé. Nous faifions , en 1763 , 
dans le petit Neptune Anglois , cette diftance de 
45% 2 ; Greenville Collins l’évaluoit, en 1723 , à 
48% o ; Thomas Kitchin la comptoit, en 1766 , de 
49'% 6; M. Bellin la jugeoit, en 1757, de 51% 6 ; 
John Ogilby, €01759, l’eftimoit de 53% 3 ; le doc- 
teur Haîley 5 en 1702 , la faifoit de 54% M, Gaule, 


dans fa carte de la Manche, en 1774, la jugeoit de 
ivî Maskeline , dans le British Mariner s Guide . 
Vn ,’ 7 6 î ; h fait de 57 -, 7 ; Herman Moll la donnl 
de 64% 6 5 M. l’abbé Dicquemare la préfumoit , 
en 1772 , dans fa carte du Ponent , de 74% 2. 

On eft vivement follieité à abandonner les deux 
dernières diftances , elles s’écartent trop des autres ; 
parmi les 9 qui reftent on trouve 5 2 mi les , non 
par un milieu ai ithmétique , mais par une autre 
voie que l’on préfère ; ces 5 2 milles valent a cette 
hauteur i.° 10', 6 ; or, la longitude du cap Lizard 
étant de 7. 0 31 fi 6 , celle du fanal de S.- Agnes 
fera de 8.° 52', 2 , la même que ci-devant , mais 

par une méthode différente. 

Du cap Lizard on eft allé à Oxford , dans 1 in- 
tention d’arrêter en route les pofitions de la pointe 
de Hartland , de Mmehead & de Briftol. Les diffé- 
rences en longitude fe font trouvées, toutes réduc- 
tions faites , de 50', 1 : 57', 7 : 4 $)fi 1 \ ’ f 2 

celles de latitude, de 70', 5 : 5 ' NG? ce de 

1 6fi 9 ; cela donne les déterminations fuivantes. 


Longitude. 


Latitude. 


.° o 8 fi 


Pointe de Hartland . 6.° 4ifi 5 • 5 1 

Mine he ad 5*° 43fi 8 : 5 1 - 0 I 3 5 ^ 

Bristol 4 -° 54^7 : 5 1,0 28 4 ° 

En référant Briftol à Liverpol & à Oxford , on 
a trouvé Briftol par 4® 55', o de longitude; la dif- 
férence des méridiens , entre Oxford & Briftol , eft 
de 1 .° 24', 4 , félon ftx bonnes cartes , dont les 
échelles ont été vérifiées ou redifiées , cela donne 
à Briftol 4. 0 5 8', 9 ; ainfi on s’arrêtera , avec affez 
de confiance, à 4. 0 5 5% 2 peur la longitude de cette 
ville. On a trouvé , par le même moyen , entre 
Oxford & Sd Davids , 3. 0 49', 8 de différence en 
longitude, cela donne la longitude de Sd Davids, 
de 7. 0 24', 3. Elle eft bien de cette quantité fur 
notre carte , parce qu’on eft très-affuré que le cap 
Carnfore de l’Irlande n’eft pas à plus de 44 milles 
de la ville de Sd Davids. Malgré cela , on a rapporte 
la ville de Sd Davids au cap Lizard de à la pointe 
de Hartland ; au cap Lizard & à Minehead ; au cap 
Lizard & à Briftol; au cap Lizard oc à Oxford; au 
cap Lizard &: à Liverpol ; à Briftol , en y ajoutant 
la différence en longitude , prife d’après plufieurs 
cartes , dont les échelles avoient été vérifiées , &£ 



- / ■ y ? ~ 07-4 -- -■> 5 5° 5 3 — — t 

Ces réfultats diffèrent entre eux d’un quart de 

degré; l’obfervation du paffage de Vénus, & celle 
I du commencement de l’éclipfe de foleil, en 1769? 
' donneroient-elles la longitude de Cavan en Irlande , 
j trop grande de plufieurs minutes? L’habilete de 
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fobfervateur , M. Mafon , ne permet guère de le 
foupçonner. 

Ôn a encore été de Londres à Yarmouth , en 
paffant par. Cambridge , par Eft-Dereham , & par 
Norwich, & Fon a déterminéies pofitions uiivantes 
de ces villes, avec le même foin qu’aupavarant. 


A R 


E S. 


Longitude . 


Latitude. 


Cambridge . . . . 2. 0 15 ', 7 : 52. 0 n', 9 

Est-Dereham ï.° 24', o : 52. 0 40', 3 

Nor^ick. . . . . i.° 03', o : 5 2. 0 41', 5 

Yarmouth . . . . o.° 34b 3 : 52. 0 43^0 

On étoit étayé , dans cette recherche , par les 
obfervations faites à Cambridge , qui lui donnent 
2. 0 14', 8 de longitude, & par celles d’Eft-Dereham , 
qui la veulent à 1 ° 24', 2 , fuivant l’obfervation du 
paffage de Vénus & celles de l’éclipfe de foleiî en 
1769. Les diftances prîtes far fept cartes, foigneu- 
fement analyfées , paroiffent vouloir que Cam- 
bridge foit d’environ une minute plus à l’occident 
que ne l’indiquent les obfervations de M. Ludlam. 
Ces exemples parodient devoir fufiire. 

Les Ànglois ont l’itinéraire de John Ogilby ; il 
renferme les routes exprimées en milles fiatués par 
Henri VII , & en milles d’ufage , lefquels font cha- 
cun de douze quarantaines ou ffades olympiques; 
c’eft le mille commun d’Angleterre & d’Ecoffe ; c’efi 
suffi la lieue Gauloife , laquelle vaut 1141 toiles. 

Le mille ftatué d’Henri VII eft antérieur au règne 
de ce prince; car ce mille eff celui de l’/ier Britan- 
niarum d’Antonin. Ce mille légal eft de huit ftades , 
chacun defquels devoit contenir 600 pieds bre- 
tons d’Àntonin ; ainfi ce mille renfermoit originai- 
rement 4800 de ces pieds ; d’ailleurs ce mille eft 
fixé à 1760 yards ou verges , chacune de 3 pieds de 
Londres, ou à 5280 de ces pieds; en conféquence 
le pied de Londres étoit les f— • , ou les ~~ du pied 
breton d’Antonin ; mais quelle étoit la longueur 
de ce pied } 

On compte communément 69 4 milles fiatués au 
degré , c’eft 5 56 ftades ; orilya mi -f ftades 
«FAriftote auffi dans un degré ; car ce philo fophe 
dit , dans fon Traité du Ciel , que les mathémati- 
ciens de fon temps attribuoient 400000 ftades à la 
circonférence de la terre , & les ingénieurs Diog- 
nete & Bœton ont flûvi cette mefure dans les 
marches d’Alexandre ; donc le frade breton d’An- 
îonin eû double de celui d’Ariftote , & il y a 
3 333 33 T pi ed s bretons d’Antonin au degré ; ainfi i 
il vaut i p . o ? . 3 "A 1 o p!s . ~ du pied de Paris ; d’ail- 
leurs il y a 200C00 drâhs ou pics d’Egypte dans 
ce degre ; ainfi le pied breton d’Antonin efi les \ 
de ce pic. Le pied de Londres étoit, dans ce temps- 
la , comme on 1 a vu 5 les 4 -f du pied breton d’An- 


tor-in , conféquemment le pied de Londres étoit 
alors les -f X rr = les ~ du pic d’Egypte ; il étoit 
contenu 366666 f fois dans le degré, & devoit 
valoir 1 1 pouces 2 lïg. f ts . ul du pied actuel de 
Paris, Ce pied anglois étoit plus court que celui 
d’aujourd’hui , de - de ligne du pied de Paris ; mais 
fi ce mille flatué , qui efi: précifément de 69 f au 
de gré , étoit de mille pas , fon nom l’indiqueaffez ; 
ces pas feroient chacun de a p . i i”. i lig . X çf ts . ~ du 
pied de Paris. Le pied élémentaire ou la 5 e . partie 
de ce pas , efi: de 1 C. y ltg . 1 i pts . 4 de la même me- 
sure ; c’efi: le ché impérial de la Chine , c’efi auflï 
l’ancien pied danois ; il efi de 347222 ~ au degré. 

En général , 25 milles fiatués répondent à 1 S 
milles d’ufage ; on en doit excepter les environs de 
Londres , ou les milles communs font de 60 au 
lieu de 50 au degré. 

Le mille , en Irlande , efi de 3 20 perches de 2 C 
pieds chacune , félon l’échelle des cartes particu- 
lières de cette Me , e’eft-à-dire , que ce mille efi da 
6720 pieds, qui, vraifemblablement , font anglois j 
le pied de Londres efi les ~ de la toife de France ; 
ainfi ces 6720 pieds , s’ils font anglois , valent 
105 i r . , & il y auroit 54 f de ces milles dans un 
de gré. Si l’on empîoyoit dans cette évaluation l’an- 
cien pied de Londres , il feroit les ~ T de notre toife , 
le mille d’Irlande vaudrait 1045 toifes ~ , oc i! 
feroit de 54 ~f au degré ; cela indique fiiffifamment 
qu’il y en avoit primitivement 55 - au degré , & 
qu’ils étoient chacun de 10 fiades bretons d’Anto- 
nin , alors ce mille ne feroit que de io27 r , & le 
pied de Dublin n’auroit valu que n ? . o li§ . o pts . 4 de 
celui de Paris ; il auroit été de 5 5 7 X 6720 = 

373333 J au degré, & feroit les 

pied romain , ou les ~~ du devakh 3 du pic , ou de 
l’aime du Caire ; de plus fi ce mille , conformément 
à fa dénomination , efi de 1 000 pas , chacun fera 
de 6 P . i p . ii llg . z pts . ~ , & le pied qui en efi l’élé- 
ment fera de i p . z p , y lig . f” ts . | , c’eft le pied de Fer- 
rare ; il y en a 277777 ~ au degré , il efi les rif du 
pic ou de l’aune d’Egypte. 

Article II L 
C. L Les treize Cantons de la Suiffe , &c. N°. 5 o. 

On avoit pour confimire cette carte celle de la 
Suiffe, en deux feuilles , de M. Conrad- Gy ger , 
publiée en 1657; celle de M. Scheuchzer , doc- 


I ~ / T ZD y ^ - 

du célèbre profeffeur Tobie Mayer, en une remue . 
par les héritiers d’Homann , en 1 7 5 1 ; celle de M. Do 
lifie , en une feuille , publiée en 171 % ; le lac de Ge= 

'C ij 
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lève & les pays cïrconvolfins , par M Ph. B^ache 

en * 740 • le pays des Gnfons , par M. VeinecK , par 
ïï vivier par M. Volfer, &c. Des cartes partrcu- 
Uè'resTs treL Cantons, & d’autres des pays de 
leurs alliés & des pays de leurs fujets , 
teurs , tels que font MM. Bruchner , Valier , Met 

veilleux , Sec. 

|| noms des lieux. 


Basle. . . 

Bgrmio. 

Chiavenna. 

Coire. 

Genève. 

I VERDUN. « 
Lausanne. . 
S ION. 

Villeneuve 

Zurich. 


On a affujetti ces cartes aux points déterminés 5 
par obfervations , Se à ceux qu’on a arrêtés par 
combinaifons ; ils font inferits les uns Se les autres 
dans la table fuivante , de la différence des mén- 
d ens entre celui de Paris Se quelques lieux de la 
Suiffe , avec leur latitude. 


Dijf des Mérid. 


Latitude. 


D. M. io“. D. M. 10 e 


I4 X , 8 

5°'* 3 
o ri, 4 

08', 6 

48'? 6 * 

18', o* 

16', 5 

2 

37, 8 


47- 
46 . 
46 . 
46 . 
46 . 
46 . 
46 . 
46 . 

46 . 

47 • 


33 ? 4* 

? 9 

18,0 

51,8 
12,2* 
46 , 8* 

3 1 ? I * 

06 , o 


22 , o* 


Pour donner quelques exemples des points corn- parties ; U jb- ^es 

binés , inférés dans cette table , on va expofer d a- ta G & de i-»— ^ cofflme ci : devant , à l'é- 

bord comment en a arrête la pofinon e _ . ’ditiances entre Grenoble , Turin & Em- 

neuve , fituée à l’extrémité orientale du .ac œ Ge- ga d des diftances-ci neuf rap- 

neve. Pour cela, d’après neuf bonnes cartes on bmn. On a des îeRnes de chacun 

a pris les diftances de Geneve a Laufanne , & e ? ’ g, ° »<r or tiiTant les termes on a trouvé 

Laufanne à Villeneuve , en fuppofant pour chaque , a 249 5 , & e,. ador tül.nt 

carte la difrance de Genève à Villeneuve de 2000 

153,6 a 154,0 . V4,i . *54,* . *54,4 . ^54,4 . *54,4 . 

-±T' 94.5 * 95 » 1 • 95 » 1 ‘ 95.» * 95>3 ’ 95>4 * 95.5 * 95.9 

. M4,4 

Cette Elite renferme le rapport unique , 95,1 


*55, 1 


Connoiffant la valeur relative des côtés du 
triangle formé entre Villeneuve , Genève & Lau- 
fanne , ces côtés font fuppofes de 2000 : 1544: & 
9^1. O ii a cherché les angles de ce triangle : cain 
qui a foe fommet à Laufanne , eft de^ I0 4 * o 0i , 4 » 
celui qui a fa pointe à V illenèuve , eft de 48. 3® , 2 , 
& celui dont le fommet eft fur Geneve ,a 27. 0 25 ,4. 
Afin de trouver la longueur abfbltie cie ces cotes , 
il feroit avantageux d’avoir la différence en iati— 
titude entre Villeneuve & Genève. Les cartes com- 
binées la font trouver de 10', 4. Pour s’en affurer 
davantage , on s’eft informé à une perfonne très- 
inftruite^ du pays même , & à qui la géographie de 
la Suiffe eft très-familière , elle a répondu que la 
latitude de Villeneuve étoit de 46 A 22 25" 4y 25" 
qu’elle ne pouvoir pas repondre d’une plus grande 


exactitude ; attendu que l’aftronomie n’avoit p as 
encore prononcé définitivement fur la latitude de 
ce lieu j mais que M. Schuckbrugk , içavanî anglois ? 
avoiî obfervé^avec foin la latitude de Genève de 
46. 0 1 1 2" , il y a peu d’années. 

En fuppofant donc la différence de hauteur entre 
Villeneuve Se Genève de io', 2 , les icoo parties 
fe réduiront à 3 5 M , o ; les 1 544 à 27 ^, o ? & les 9 51 
à 1 6 M ,65; conféquemment la différence en longi- 
tude entre Genève & Laufanne fera de 27', 9 , Se 
cette, différence entre Laufanne & Villeneuve fera 
de 2 1 3 . La longitude de Genève étant de 3 .° 48', 6 > 

celle de Laufanne fera par 4. 0 1 6 ; , 5 , Se celle de 
Villeneuve fera par 4. 0 37^ 8. ^ ^ 

Les obfervations faites à Laufanne , donnent 8 i 
de plus en longitude i ces obfervations ont pu être 



DES CARTES. 


référées à Genève , dont la longitude que Ton fai- 
jfoit dans ce temps-là de 4. 0 , a dû diminuer d’en- 
viron if, par une fuite néceffaire des opérations 
Géodéfiques , relatives à la carte de France. 

On a fait des combinaifons analogues aux pré- 
cédentes fur Bormio , Chiavenua & Coire. Les lon- 
gitudes n’ont pas différé , entre divers réfiiltats , 
de plus de [ , & les moyens qu’on a employés 
affurent, du moins, que les longitudes de ces points 
font plutôt fortes que foibles. Quant aux latitudes , 
celle de Coire peut paroître forte : cependant elle 
eft le réfultat des originaux par lefquels on a dû 
fe laiffer guider ; on les a auparavant aiTujettis prin- 
cipalement aux latitudes de Como & de Zurich. 
Les cartes de MM. Scheuchzer & Gyger ont donné 
la latitude trop forte. M. Delifle a trouvé la même 
que nous , & les autres originaux ont fait trouver 
un peu moins. 

Au refte , dans les pays de hautes montagnes , 
il eft difficile d’obtenir des diftances exactes , à caufe 
des détours fréquens auxquels on eft obligé de s’af- 
fujettîr ; c’eft pourquoi on ne feroit point étonné fi 
fur cette ville on s’étoit écarté de peu de minutes 
des hauteurs qu’on peut y obferver. 

Pour affujettir plus furement les matériaux de 
cette carte , on a emprunté les points déterminés 
des pays circonvoiftns. La France en a fourni avec 
profufion depuis l’Alface jufqu’en Franche-Comté ; 
on peut voir dans l’Analyfe de Fltalie , qui précède , 
ceux que la Savoie , le Piémont & l’Etat de Ye- 
nife ont pu procurer , on a extrait du Tyrol les 
points de Glurentz , de Lindau , &c. ; on fera men- 
tion de ces lieux en traitant de F Allemagne , de 
même que de quelques points de la Souabe dont 
on s’ eft fervi. 

Les Subies , originairement Gaulois ou Celtes , 
furent fournis aux Romains , aux Bourguignons , 
aux Allemands , aux Francs. Leurs meflires en 
longueur doivent avoir rapport à quelques-unes 
de celles de ces nations ; en effet , à Bâle il y a le 
pied qu’on pourront nommer d’Europe , & le pied 
du Subie. On évaluoit en Europe les alliances iti- 
néraires par quarts-d’heures ( M. Paneton , Métro- 
logie) ; ü y en ayoit 80 dans un degré ; c’ell le 
mille d’Europe ou la migérie d’Eipagne ; ce mille 
devoit être de 8 llades de 600 pieds chacun ; ainfi 

J '' ' *T_ • Â t • ^ 



4''". f cm pied 
de Paris. D'ailleurs , fi ce mille contenoit 1000 pas 
géographiques , comme il femble que cela doit 
etre , chacun égalera Faune de Bretagne. Ce pas 
étant ae 5 pieds , iera exactement le pied de Caf- 
tme. On le fert du pied romain à Zurich ; mais à 
Berne oz prefque dans toute la Suiffe , on fait ufà ge 


du pied du Suiffe ; il y en a 370370 dans un 
degré. 

Les très -grandes lieues de Suiffe font de 8 au 
degré ; ainii elles font chacune de 10 milles d’Eu- 
rope , ou de 48000 pieds de Bâle. II y a auffi des 
lieues helvétiques de 10 au degré , qui reconnoif- 
fent la même origine que les précédentes ; car elles 
font de 8 milles d’üurope , ou de 3 8400 pieds de 
Bâle. Il y a encore des lieues de 1 2 au degré , oit 
de 32000 des mêmes pieds ; chacune de ces lieues 
eft ccmpofée de 2 Jîunden ; cette dernière me- 
Lire, qui eft de 24 au degré, onde 16000 pieds 
d’Europe , eft le tiers de la très -grande lieue. Le 
ftunde doit être pour un français la lieue com- 
mune de Suiffe. On fe fert dans quelques cantons 
du mille commun d’Allemagne ; il eft compote de 

5 milles romains ; ainfi le pied de Zurich en eft 
l’élément. Le pied du Suiffe, qui eft de 1 i- p . rA 
i p . du pied de Paris , eft les ~~ de la coudée d’E- 
gypte , il ne paroît pas être l’élément des meflires 
itinéraires de la Suiffe. Il ne l’eft même que rare- 
ment de Faune ; car à Bienne , à Broug , à Bâle , 
à Berne , c’eft le drâh du Caire qui eft l’aune , ou 
à très-peu près ; celle de Bienne & de Broug pa- 
roît trop grande feulement de -- , & les autres pa- 
roiffent trop petites de la même quantité , afin 
qu’elles foient de 200000 au degré. L’aime à Lentz- 
burg , à Zurich , à Vintherthur , à Zoffinven , à 
Saint -Gall, eft de deux pieds grecs , ou de 180000 
au degré ; l’aune à Neufchatel , à Vevai , à Yver- 
dun , à Laufanne , & peut-être auffi à Genève , eft 
de 4 pieds de Caftille , elle eft de 1 00000 au de- 
gré ; Faune à Bâle , compofée de trois braches , 
eft de fix pieds d’Efpagne , ou de deux varres de Caff 
tille ; elle eft de 66666 f au degré. Par confié- 
qiient la grande lieue en Suiffe , de 8 au degré, a 
25000 aunes de Berne, 22500 aunes de Zurich, 

6 12500 aunes de Neufchatel. La lieue heîvétienne 
de 10 au degré contient 20000 aunes de Berne, 
18000 aunes de Zurich, & 10000 aunes de Lau- 
fanne; la lieue de 12 au degré renferme 15000 
aunes de Zurich , & le ftunde de 24 au degré con- 
tient 7500 aimes de la même ville. 

Article IV. 

Le Royaume dl Ef pagne & celui de Portugal, 

N°. depuis 44 jufqua 50. 

On a eu pour conftruire cette carte, l’Efpa gne « 
par Heftel Gérard , d’après les obfervations d’An- 
dré d’Aimada , profeffeur à Coimbre ; l’Efpàgne & 
le Portugal , en 4 feuilles , par Jaillot 1716 ; l’Ef- 
pagne par Rodrigue-Mendez-Sylva > que G, Débite 


aa 

a fume ; les cartes de Nolin , qui forment un Atlas 
fur ces états ; l’Efpagne & le Portugal , par C. 
Infelin , 2 feuilles , 1713; le Royaume d’Aragon , 
par M. d 5 An ville , qui a fuivi l’état préfent de l’Ef- 
pagne de M. l’Abbé Vayrac ; l’Efpagne & le Por- 
tugal , par les héritiers d’Homann ; le Royaume de 
Séville, par F. Loblet, en 4 feuilles, 1748 ; la Ca- 
talogne , par Aparicio , en 4 feuilles ; les détails 
de PEfpagne , par M. Lopez. 

Le Portugal , par Seccus , par Texeyra, par No- 
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lin , par J. B. de Caflro , par dom Pedro Rodri- 
guez , par Campo-Manes , par Baille ul , 2 ic miles ? 
cartes générales &c particulières de Portugal , par 
Luiz Gaetano de Lima ; carte de Portugal , par 
M. Bellin , par T. Jefferys , en 6 feuilles , par Rizzi- 
Zannoni ; on a encore fur l’Efpagne & le Portu- 
gal , la première partie d’Europe de M. d’Anvide. 

Voici la table des longitudes latitudes des lieux 
fur lefquels les cartes de l’Efpagne & du Portugal 

1 f 

font fondées. 


NOMS DES LIEUX. 


) 


« 




Alicante, (Royaume de Valence.) 
Almérie , ( Royaume de Grenade. ) 

Aveiro , ( Portugal. ) 

Barcelone , ( Catalogne. ) . . . 

Barlingues , Mes , au fort. . . . 

Barre de Gibraleon , ( Andaloulie. 
Bayonne , ( Gafcogne. ) . . . . 

Bragança , ( Portugal. ) . . . . 

Cadix , ( Andaloulie. ) . . . . 

Caminha , ( Portugal. ) . . . . 

Cap Creüs , ( Catalogne. ) . . . 
Cap Espichel , ( Portugal. ) . . 
Cap Finistère , ( Galice. ) . . . . 

Cap Fizeron , ( Portugal. ) . . . 

Cap Machicaco , ( Bifcaye. ) . . 

Cap Martin, (Royaume de Valence. ) 
Cap Mondego , ( Portugal. ) . . . 

Cap Oropeso , (Royaume de Valence.) 
Cap Ortegal , ( Galice. ) . . . 

Cap de Penas , ( Afturies. ) . , 

Cap la Roc que , (Portugal.) . 

Cap Sainte-Marie , ( Portugal. ) . 

Cap Saint-Vincent , ( Portugal. ) 
Cap Ouest d’Yvice, ( Iüe d’Yviça. ) 
Cartkagene , ( Royaume de Murcie. ) 
Ceuta , ( Afrique , Efpagne. ) 
Coïmbre , ( Portugal. ) . . 

Collioure , ( Rouffillon. ) . 

Entrée de la Gu ad i an a. . 

Font Arabie , ( Guipufcoa. ) 

Fort Saint-Philippe , ( Me Minorque. ) 
Gibraltar , ( Andaloulie. ) , , 

Isle au N. O. des Barlingues. 
Lagos , ( Portugal. ) . , , . 

Lisbonne s ( Portugal. ) . . . 

Madrid , ( Nouvelle Caftille. ) 
Mâlaga s ( Royaume de Grenade. ) 
MlEANDA DE DoüRO - ( Portugal. 1 



Diff. des Mèrid. 

Latitude- 

D. 

M. io es . î 

x i 

D. 

M. 1 o £I . 

2 

. . 29, 0 

38 

. . 28, 6 

4 

. . 28 , 1 

36 

• • 5 1 ’ 3 * 

10 

- . 49 ? 3* 

40 

. . 38,4* 

0 

. . 08, 3 

4 1 

..21,6 

1 1 

. . 52, ° 

39 

. • 2 5> 8* 

9 

. . m, 3 

2 7 

. • M 5 2 

3 

. . 495 3* 

43 

• • 2 9 ? 4 * 

• 

• • • • • • 

41 

. • 47 ? 0 

8 

• • 34? 

36 

• • 3 1 ? 2 * 

10 

• • 53 » 1 

4 i 

. • 5 2 ? 0 

1 

. . 00 , 4 E 

42 

• • i 7 > 5 

1 1 

. . 38, 9 

38 

• • 22 , 5 

1 1 


42 

• • 5 2 ? 5 * 

1 1 

. . 36, 5 

39 

..21,8 

5 

..21,0 

43 

• • 35 ? 5 

1 

. . 49, 9 

38 

• • 53 ? 3 

1 1 

. . 07, 1 

40 

. . 08, 7 

2 

. . 04, 3 

40 

. . 03, 2 

io 

. . 06, 5 

43 

. . 46, 6* 

8 

. . 15, 9 

43 

. . 41, 4 

1 1 

• • 54 , 5 

38 

. . 44, 6 

10 

, . 20 , 0 

36 

. . 57, 8 

1 1 

. . 22 , 4* 

37 

• • 03, 4* 

1 

. . 05, 2 

38 

. . 5 1 , 6 

3 

. . 04, 3 

37 

• • 36, 5 * 

7 

. . 36, 2 

35 

. . 5°, 7 

10 

..31,6 

40 

. . 14, 0 

0 

• • 44 , 9 e 

42 

• • 31, 8* 

9 

. . 46, 0 

37 

. . 12, 7 

4 

. . 07 , 2* 

43 

..2.3, 4* 

1 

. . 36, 3 E 

39 

. . 50, 8* 

7 

* • 3 2 5 2 * 

36 

, . 09, 0 

1 1 

• * 53 » 3 

39 

. . 28, 9 


9 • • *00 

37 

• . 0 5,6 

1 1 

• » 2 7 5 5 * 

38 

? • 4 2 > 3 * 

5 

• • 57? 0* 

40 

• • 2 5 ? 3 * 

6 

» • 33 ? 5 

36 

•• 45 ? 9 

9 

• a ? 9 * » 

I 4 i 

..31,0 
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NOMS DES LIEUX. 


Monte Colibre, ( Ifle ) .... 
Palamos , ( Catalogne. ) 

Palma , ( Me Maïorque. ) 

Pointe S. Ander , ( Afiuries. ) . . 

Porto , ( Portugal. ) 

Rio Ebro , Isle au N. E. ( Catalogne. 
Rio Mondego , ( Portugal. ) . . 

Setuval , ( Portugal. ) . . . . 

S ines , ( Portugal. ) 

Tanger, (Afrkiiie. ) 

Tolède , ( Nouvelle Caffille. ) . . 

Valence , ( Royaume de Valence. ) 

ViGO , ( Galice. ) 

Villa de Condé , ( Portugal. ) . 


Dijf. des Mérid. 

1 

Latitude. 

D. M. io' ! . 

D. M. 10”. j 


30, 7 

44, oE 


10, 4 

43? 9 

01, 4 

2 4? 3 
47, 4 
44 ? fi 
52, o 

2 9 ? / * 
1 3, 3* 
2 3 , 3 


§. I. Côte feptentrionale dô Efpagne. 

Dans la table précédente , les paillions fondées 
fur des obfervations agronomiques , font défignées 
à l’ordinaire par un afiérifque *. A l’égard des po- 
lirions combinées , on eit parti de Bayonne , fixée 
par la carte des triangles , ayant ici toutefois égard 
à l’aplatiffement de la terre. La longitude de cette 
ville eil de 3. 0 49b 3 , & 1 a latitude de 43. 0 29', 4 ; 
îa longitude du cap FInrftère efi de 1 1.° 38', 7 , & 
fa latitude de 42. 0 5 a 7 , 5 ; cette détermination eit 


Bayonne 

Cap Machicaco. . . 
Pointe Saint-Anber, 
Cap Pênas. ...... 

Cap Ortegal 

Cap Finistère 


84', 4 
6ofi 6 
85^8 
ioz', 5 

% 2 '> 9 


84'? 7 
6 5'» 9 

I02 7 , 6 

io8fi 2 

9 °',7 


Prenant une eipèce de milieu , on aura , pour 
ces différences 9 R, 7 , 69', 2, 10547, iïo' 6 , & 
9 2 ', 2 , d’oii fiuvent les longitudes de ces points , 
inferites dans îa table précédente. 

La latitude du cap Ortegal efi, Privant les obfer- 


Bayonne 

Cap Machicaco.. . . 
Pointe Saint-Ander. 

Cap Pênas 

Cap Ortegal. * . 


fondée fur les rapports des horloges marines , con- 
duites par M. le chevalier de Fleurieu , par MM. Ver- 
dun de la Crenne , le chevalier de Borda & Pingré , 
fur leurs obfervations & fur celles de M. de Bory. 
La différence en longitude , entre Bayonne & le 
cap Finiftère , efi: de 469', 4. 

Ayant affujetti à cette quantité les différences 
particulières en longitude , prifes chacune d’après 
fept des meilleures cartes , on a eu les nombres de 
minutes qu’on a placé entre les points fiiiyans ; 


9° 5 7 ^ 

67', 8 : 

io2 7 , 8 : 

T T /-N * 


I io , O 


9 1 ? 9 * 
7°',9 : 

104^4 : 
no 7 , 2 : 
$1', 3 : 


7242 : 
1 1 1 fi 8 : 
1 1 ofi 6 : 

9 2 ',3 : 


94 f , 8 : 
7 2 ', 5 : 

1 1 2 fi o : 
H4fi 3 -• 
9?fi 2 : 


ïOlfi 2 
76 fi 4 

II 7 f , 3 

ï 1 8fi 9 


valions de M. de Bory, de 43. 0 46', 6 ; celle de 
Bayonne étant de 43. 0 29', 4, leur différence efi 
de 1 7fi 2 ; égalant à ce nombre les différences par- 
ticulières en latitude , entre les points fiiiyans , 
on aura : 


4- 5 ? 1 : 

— - 2 , 1 : — 
4 -io? 5 : 
4- 2,8: 


5 ? » 
4,3' 
n? 3 
3? 1 


5> 9 

4 , 6 :- 


6, o 
-6, 4:- 
12, 5 

5> 7 


6 , 8 : 
■8,5: — 
12, 7 : 
6, 4 : 


7, o : 
8, 9: — 
12, 9 : 
6, 4 : 


8? 5 

16 , 4 

I 7 ? 3 

7 , 8 


1111 fsiiant fiibir diverfes transformations à ces j 6, 1 6, 3 : 12, 2 & 5,2, d’où l’on a tiré les lati- 

differences , tendantes à rapprocher de l’égalité ! tudes de ces points , inférées dans la table, 
celles «le chaque rangée . on a obtenu finalement 1 


5 
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§, II. Cote occidentale FEfpagne & de Portugal , 
depuis le cap Fini fier e jufquà Cadix. 

T a longitude du cap Finiftère étant de 1 1 . 38,7, 
la t . i-i-o jans p P,î 

5 ; , 8 Jri 

du capla Rocque eft eftimée de 3 g A 44'? 6 
fér'ence totale eft de 208 7 , 7. En ch -^aan C 
divers ©oints choifis , les mfference, paArnulimes 
en longitude & en latitude , félon aen^tes x^ 
jûi~~ . on a trouve les üiuuêHvi. 3 *tu 


N A L Y S E 


DW. en Ldt* 


Diff. en Long. 
J 


Dîff. en Lat. 


•5 


A. 


39 


2. 


4- 0*0 8 21 7 

' J / / 


+ 


• II', I. 
o6 7 , 2. 
13', 


5 


28^7 
12', 9 

3 i 7 ~ 


-F 17^5 8 . • • • • 2.9 , 7 


— 03, 

-F 


325 4* 
18 7 , 4, 


° 7 , 3 

3946 

37 ^ 2 


Fiées ou rectifiées , 
vantes ; 

Cap Finistère. , 

Y IG O. •••»•• 

Caminha. . » • • 

Villa de Condé. 

Porto. ..... 

Aveiro. .... 

Cap Mondego. . 

R. Mondego. . . 

Cap Fizeron. . . 

Cap la Roc que. 

On a extrait les longitudes & les latitudes des 
points entre lefcjuels fe trouvent ces différences , 
ils font infcrits dans la table. 

Le cap la Rocque eft plus nord que Lisbonne 
de 2/5 3", drivant onze cartes combinées ; or Lif- 
bonne eft par la latitude obiervée de 3 8.° 42/, 3 : 
ainfi celle ‘du cap la Rocque eft telle qifon l’a j 
marquée ci-devant. 

Le cap Fizeron eft plus ftid que l’Iflot le plus nord 
des Barlingues , de 74 1 , félon onze cartes véri- 
fiées ou rectifiées ; & félon quelques remarques 
nautiques , la latitude du même cap eft de 3 9. 0 2 1 7 ,S ; 
car ce cap gît par rapport au cap la Rocque , au 
N. N. E. a> N. à iV diftance de 39% 7 l’un de 
F autre. D’ailleurs les. différences en latitude entre 
l’embouchure de la rivière Mondego , le cap Fize- 
ron & le cap la Rocque font , d’après neuf des 
meilleures cartes , fans les préparer , de 404 5 & 
de 3 6 7 , 3 , & en les préparant de 39/ 6 , & 37^ 2 ; 
ainii le cap Fizeron eft par la latitude qu’on lui a 
pfîignée, 

La différence en longitude , entre ces caps , eft 
de 1 8 7 , elle eft indiquée par des relèvements ; on 
a suffi trouvé la même par les cartes combinées 
êz préparées ; car entre ces points on a les diffé- 
IîSbççs en longitude en latitude fuivantçs. 


13'» 

8. . . . 

. x : 1 

. . 48 7 , 

3 

I6 7 , 

^ • « • • 

. x . . 

. . 41', 

0 

I6 7 , 

^ • ♦ • • 

. x . . 

. . 4 1 ', 

0 

17'* 

2 * « • • • 

. x . . 

. • 3*', 

8 

17', 

Y * • • • 

. x . . 

• • 37'? 

7 

18 7 , 

0. * • • 

. x . . 

• • 37 , 

1 

ï 9p 

^ • • 

. x . . 

. • 34-1 

6 

2G 7 

0 » • • 

. x . . 

• • 33'» 

4 

m, 

7. . . . 

. x . . 

. . 3°, 
/ 

8 

26 7 , 

O • a 0 • 

. x . . 

• • 2 5 , 

7 




37, 

2: 




On a affemblé les moindres longitudes avec les 
plus grandes latitudes, afin d avoir cies p* ocluits 
plus é°aux , & en raiiant ies multiplications mai— 
diquées , on a eu dix rectangles , dont le moyen 
eft 1 66 % Mm . Les parties élémentaires de ce reftangie 
ont chacune en longueur un mille ou une minute 
de latitude , & en largeur une minute de longitude ; 
en divifant 668 par 3/, 2 , le quotient, eft 17b 96. 
On a conclu les longitudes & les latitudes entre 
les points choifis , depuis le cap Finiftère jufqu’au 
cap la Rocque , avec le même foin qu’on a pris 
pour arrêter le cap Fizeron ; cet exemple doit fuf- 
fire pour faire connoître la méthode des rectangles 
que l’on vient d’employer. 

Avant de quitter le voifinage des caps la Rocque 
& Fizeron , il convient d’arrêter la pofition des Iftes 
Barlingues ; l’Iflot le plus nord de ces Lies eft , fin- 
vant les remarques & les relèvemens d’habiles na- 
vigateurs , i 7 , 2 plus à l’eft que le cap la Rocque; 
& le fort des Barlingues , fttué à la côte orientale 
de la principale de ces Iftes, eft 14 3 plus à l’eft 
que l’Iflot le plus nord ; c’eft pourquoi la longi- 
tude de ce fort eft de 1 1.° 52', o. Sa latitude ohier- 
vée eft de 39. 0 2 5 fl 8 ; FIflot du nord-oueft ie trouve 
placé 3', 1 plus nord que le fort. 

On a formé un triangle entre Lisbonne , le cap 
Eipichel & le cap la Rocque , & l’on a trouvé , 
fliivant neuf cartes préparées , que la diftance entre 
Lisbonne & ie cap la Rocque etoit de 2 1 4 1 ; celle 
du cap la Rocque au cap Efpicheî , de 25*4 2 , & 
celle du cap Efpicheî à Lisbonne de 2 1 M , 7 ; cela 
donne 2p 7 en longitude entre Lisbonne & le cap la 
Rocque ; 15b 6 entre le cap la Rocque &c le cap 
Eipichel , & 1 1 7 , 4 entre le cap Efpicheî & Lis- 
bonne , la pofition du cap Efpicheî eft arrêtée par 
ce moyen. 

On a anfti déterminé la pofition de Sétuval par 
un triangle formé entre Lisbonne , le cap Efpiehel 
. & Setuval , dont les côtés ont été conclus comme 
| les précédens. La diftance de Lisbonne au cap Efpi- 

cher 


DES C 

chel eR vernie de 21 M , 7 ; celle de Lisbonne à Sé- 
îtival s’eR trouvée de 1 9 M , 9 , & celle du cap Elpi- 
chel à Sétuval a été de 17^, 5. 

Le méridien de Lisbonne paffe entre Sétuval & 
le cap Eipichel , de manière que ce cap gît à l’é- 
gard de Lisbonne, au S. S. G. i.° 38' O. Cela fe 
déduit du premier triangle , qui s’appuye fur la 
latitude de Lisbonne & fur celle du cap la Rocque ; 
& il Elit de celui-ci que Sétuval gît , à l’égard de 
Lisbonne, au S. S. E./2. 0 57' E., d’où l’on conclut 
Sétuval plus orientale que Lisbonne de io', 9, &£ 
plus fud de j 8', o. 

Le cap SJ Vincent eR par la latitude de 3 7. 0 o 3', 4 , 
félon plusieurs indications & quelques combmai- 
ions ; l’Iflot à la pointe de ce cap efl plus fud de 
z', 5. Ce cap eR en même temps par n.° 22', 4 
de longitude , d’après le témoignage des horloges 
marines , dirigées par M. le chevalier de Fleurieu & 
M. Pingré ; par MM. de Verdun de la Crenne , le 
chevalier de Borda & Pingré ; le tout étant rapporté 
à Lisbonne & à Cadix. 

La diRance de Sétuval au cap SJ Vincent eR de 
Si M ; en menant une droite de Sétuval au cap Saint- 
Vincent , Eir neuf cartes différentes , & faifant cette 
ligne de 8 1 o , on trouve que la ville de Sines eR 
3 à l’eR de cette ligne , ces 3% 3 valent 4', 2 du 
parallèle ; prenant, furies mêmes cartes, la diRance 

Cap Saint-Vincent. ..... 
Cap Sainte-Marie. ...... 

Entrée de la Guàdiana. , . .. 

Barre de Gibraleon 

Cadix. .......... 

La différence en latitude , entre le cap SJ Vin- 
cent & Cadix , eR de 3 2', 2 ; on a diRribué entre 
les points précédens , les différences prifes neuf fois , 
<k l’on a obtenu celles qui fe trouvent dans la fé- 
cond e colonne ci-deRùs. La latitude du cap S. te Ma- 
rie s’eR rencontrée la meme , par les divers moyens 
qu’on a employés ; il n’en eR pas de meme de celle 
de l’entrée de la Guadiana , ni de celle de la barre 
de Gibraleon ; il nous paroît que ces deux latitudes 
ne peuvent pas être plus petites , quoique Fenfemble 
de nos cartes la donne plus foibie de 4' , & même 
on ne feroit pas Rirpris il , par la fuite , de bonnes 
obiervations les augmentoient chacune de quel- 
ques minutes,. 

S* Cote dJEf pagne , depuis Cadix jufqu a 

Collioure. 

On a combine , de diverfes manières , les obfer- 
vations aRronomiques faites à Cadix & à Gibral- 


A R T E S. a.* 

de Sines au cap Saint - Vincent 6 c à Sétuval , on 
trouve qu’il y a du cap SJ Vincent à Sines 44^,4 
&c 3 6 M , 9 de Sines à Sétuval. La différence en longi- 
tude , entre le cap S. 1 Vincent & Sétuval efl de 5', 8 ; 
la ligne qui joint ces deux points , s’éloigne vers 
l’orient, à la hauteur de Sines, du -méridien du cap 
S. 1 Vincent, de 3^ 2 en longitude, & la ville de 
Sines s’écarte de cette même ligne de 4', 2 aufii à 
Forient; ainfi la ville de Sines eR plus orientale 
que le cap S. 1 Vincent de 7', 4 ; en conféquence , 
la longitude de Sines eR de ii.° 1 5 o. 

Cette ville eR à Forient du cap S.* Vincent de 
7 ; , 4 , qui valent 5% 8 , & fa diRance à ce cap eR 
de 44% 4 ; c’eR Fhypothénufe d’un triangle rec- 
tangle , dont l’un des deux autres côtés eR de 5 8 ; 

ainü le troisième , qui eR la différence en latitude 
entre ces deux lieux , eR de 44', o ; par conféquent 
la latitude de Sines eR de 37. 0 03', 4 R- 44 x , o, 
= 37-°47 / 5 4- 

Allons maintenant du cap- Sf Vincent à Cadix en 
Rayant la côte ; la différence des méridiens entre 
ces beux eRde 1 1.° 22', 4 — 8,° 34'', 8 = 167', 6 , 
égalant à ce nombre les différences en longitude , 
prifes neuf fois entre divers points choifis dans l’in- 
tervalle des deux Rations , on a trouvé les quanti- 
tés négatives de la première colonne oi-deffous. 

Dijj en Long, en Lat, 

o 4- , 4* « . « 1 S , é. 

— 32', 7 • • * +14^9- 

— 3 4 / ? °* • * » 4~ o* , 5 . 

' * * — - 36', 5 . . . *— 42 / , o 


tar; on a trouvé 28 fois la femme de ces longi- 
tudes & 28 fois leur différence ; leur femme & leur 
différence moyenne font 16. 0 074 o &: 62b, 6 , d’où 

l’on conclut la longitude de Cadix 

= 8.° 34', 8, & celle de Gibraltar de 'âzZtiïpili* 

= 7. 0 32', 2. Toutes nos cartes combinées donnent 
moins de 62^6 pour la différence des méridiens de 
ces villes ; cela fait préfumer que la longitude de 
Gibraltar peut être un peu foibie ; en effet les ohfer- 
vations Rir cette place ne font pas auffi norn- 
breufes , & ne s’accordent pas autant que celles 
qu’on a faites Rir Cadix. La pofition de cette der- 
nière ville, après avoir ofcillé long-temps, paroît 
enfin bien déterminée. \ 

La latitude de Gibraltar eR de 3 6.° 09É o , félon 
le témoignage de diverfes perfonnes , très - intelli- 
gentes , qui ont été au dernier fiége de cette place. 
Le lieutenant Jardine ne Fa néanmoins trouvée que 
de 36°. 04Ô 7 par des hauteurs de Jupiter & du 

b 


aé 
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cœur du Scorpîon; mais la méthode 
M. Jardine a fume ou faute d honzOT d a 
ployé l’image tremblante de 1 altre , reficcme p , 
Venu ne comportoit peut-être pas toute P * 

ilon déilrable, à caufe que le ^ !a 

de l’image eft naturellement double de celui 

fur face réfléchiffante. « . , 

' D’aorès nombre de différences en latitude , eg - 
lées & afforties , on a trouvé finalement entre Gi 
braltar , Malaga & Almérie , qu’il y avoit refpec- 


cette dernière elt confirmée par 

obfevée de 36° 50', 5 PVle P. Feudlee. Ce fort 
eft vers le fud-oueft d’Almene, a environ un mille 
de diftance. Le. même P. a obferve celle de Gartha- 
<rène , de 37. 0 36', 1 au port ; vers le milieu de la 

ville, elle fera de 37. 0 3 6', G , 

Depuis Carthagène jufau’à Colîioure, on a arrête 
d’après huit données au moins, les latitudes a An- 
es rte , de Valence , du cap Oropefo , de 1 embou- 
chure de Rio-Ebro à l’Illot au nord-eft ; de harcè- 
le ne , de Palamos , & du cap Creus. v 

On ne s’eff pas contenté de rapporter les aifte- 
rences en latitude , à Colîioure & à Carthagène , 
ou il y a des obfervations fûres ; on a. aulïi référé 
ces différences à Palamos , où les navigateurs ont 
pris hauteur plufieurs fois , & a Carthagène ; a 
Carthagène & à Barcelone , ou la latitude ooiervee 
par oit trop grande 3 à Valence, qui eft, félon Har- 
ris , par 39. 0 30', , & à Carthagène , à Valence & 
à Barcelone; à Valence & à Palamos, a Valence & 

à Colîioure. # 

Par ce moyen , on a obtenu quatre fois la diffé- 
rence en latitude entre chaque lieu , dont le milieu 
a donné ce qui fuit , à partir de Gibraltar. 

Dijf. en Lut. en Long. 


lyse 

mi^re colonne, doivent être fort exaRes & peuvent 
fervir de hauteur aux reRangles que l’on va indi- 
quer. On a difpofé , par ordre , pour chaque inter- 
' Irynaitnàpc r»riG< fiir hllit 



Gibraltar 

ïvi A L A G A 

Almérie. 

Carthagène 

Alicante 

Valence 

Cap Oropeso 

Rio E b r o 

Barcelone 

Palamos 

Cap Creus 

COLLIOURE 


3^9 
5^4 
45 ^ 2 
52', 1 

6 G, 1 

33^5 

4 q/ 5 7 

37^7 

28^4 

^ 5 
i 4 / 5 3 



2M9 



3 6b 9 

6 67 



5 S 4 

3 7 8 7 



4 5 •> 2 



1 8 3 9 



5 2 b ! 

6 1 1 



6 l> > 1 

1 J 62 



3 3b S 
! 3 9 2 



40', 7 

3 0 8 4 



3 7 'b 7 

148 ï 



i 8'. 4 

4 3 > 



a 7b 5 

222 


* 

ï 4 ; # 3 



5 8 ^ 5 

125', 4 

8 3 ', 8 

35 '» 3 
io',oO 

7 

2 

81', 8 

V J ->1 
i 6',4 
50 


34 ? 
34 ', 


M 7 » 


Ces différences en latitude , infçrites dans la pre- 


dans un ordre renverfé , les différences en latitude 
rectifiées de même , procédant précifément comme 
entre les caps la Rocque & Fizeron ; puis faifant 
les multiplications , on a eu huit redangles , dont 
on n’a confervé, fur chaque efpace , que -celui qui 
tenoit le milieu. Ces reftangies étant diviies par la 
latitude vraie , qui convient à chacun , ont donne 
les différences en longitudes entre ces points. Cela 
fe voit par extrait dans la fécondé colonne ci-a-cote. 

Cette méthode eft fimple & fure , lorfque i on 
connoît bien l’un des cotés du reâangle cela 
n’eft pas , on cherchera plufieurs fois le côte que 
l’on délire , afin d’employer avec confiance , pour 
divifeur , la quantité moyenne qu’on aura trouvée. 
Le réfiiltat fera d’autant plus fur , que »e divAeur 
fera plus grand , par rapport au quotient ; autrement 
il faut découvrir , avec tout le foin poftiole , le 
moindre côté , lorfqu’il cioit etre aivifeur. 

Le rectangle , entre Malaga & Almerie , eft dans 
une circonftance défavorable , suffi la petite diffé- 
rence de hauteur a-t-elle exige le plus grand îoin. 
On a principalement égalé à 42', 3 les différences 
en latitude , entre Gibraltar , Malaga Sc Almerie ; ces 
42', 3 font la différence entre les latitudes d’ Almérie 
de Gibraltar. On a eu aufii égard aux giffemens 
& aux diftances qui fe trouvent entre ces points. 

On ne doit point diftlmuler qu’on a plutôt pris 
plus que moins en longitude , entre Gibraltar & Car- 
thagène , dans l’intention de fe rapprocher de la 
longitude obfervée de cette dernière ville , indiquée 
à 3. 0 00 o Occ. dans l’état du ciel de M. Pingre, 
1757. Quoique la longitude de Gibraltar foit pre- 
fumée foible , on n’a pu atteindre pour Carthagène 
qu’à 3. 0 04', 3. 

En examinant la côte dont on s’occupe , on voit 
qu’il feroit avantageux d’avoir la pofitîon du cap 
Martin. On a formé , dans cette vue , un triangle 
entre Alicante , Valence & le cap Martin , & l’on a 
trouvé , d'après huit cartes différentes & plufieurs 
combinaifons , la diftance d’Alicante à Valence , de 
6 3 o ; celle de Valence au cap Martin, de 53V, a y 
& celle du cap Martin à Alicante de 39V, 8; l’angle 
de ce triangle, qui a fon fommet fur Alicante, eft 
de 57, 0 oj'\ & par rapport à Alicante , Valence gît 
au N. 7. 0 16/, O , en vertu des déterminations pré- 
cédentes ; en conféquence , le cap Martin gît à l’e- 
gard d’ Alicante , au N. E. 4. 0 5 E. L’arc du pa- 
rallèle , entre le méridien d’Alicante & le cap Mar- 
tin , eft de 30^, 4, ou de 39^ 1 en longitude, 


des cartes. 


f arc du méridien , entre ce cap & Alicante , eft de 
7 '■> P ar conféquent, la pofition de ce cap eft 

déterminée. . _ , 

Dans l’intention d’avoir la pofition du cap , fitue 
au S. O. de l’Ifle d’Ivice , ce cap eft très-proche de 
rifle Vedran , on a mené de Valence , du cap Mar- 
tin & d’Alicante , des droites à ce cap d’Ivice ; ce.a 
forme autour du cap Martin , trois triangle^ , y 
compris celui dont on vient de parler. Les difianv.es 
du cap S. O. d’Ivice à Valence 5 au cap Martin àc 
à Alicante , font refpecfivement de 8 2 ,2,0634 5 5 ? 
& de 6 q m , 3 . On a pris pour les conclure toutes 
Ips précautions, dont on efl: capable. Le triangle exté- 
rieur , formé entre Valence , le cap d’jvice & Au- 


cante , a fon angle fur Valence de 55. 07 , auquel 
ajoutant 7. 0 16% parce qu’ Alicante gît , par^rap- 
port à Valence , au S. 7. 0 i6 r E , on aura 62. 23 
pour l’angle du S. à l’E. , formé entre le méridien ae 
Valence , & la droite qui s’étend de cette vire au 
cap d’Ivice ; cela met ce cap 3 s 7 , 1 plus au S. que 
Valence, & 7 x M , 8 plus à l’Efl fur le parallèle , ou 
ï.° 33g 8 à l’Eft de cette ville. Ce cap feroit bien 
déterminé , fi le giffement d’Alicante , à l’égard de 
Valence , étoit démonftraîivement le S. 7. 0 16 E ; 
mais 

ce gi-- 

Cette différence entière de 2.' . . 

ment , fait varier la latitude du C. S. O. d’Ivice de 
2 f 8 ; ainfi la hauteur aflignée au cap a Ivice , peut 
être fort exacte 3 elle peut aufli différer du viai 

àe ^9 4- . , . v , 

Il v a encore un point remarquable , près de 

cette côte , auquel on s arrêtera , c efl Monta— C-o- 
libre ; fa diflance au cap Oropeio efl ae 26 , 1 , & 
fa diflance jufqii’au N. E. de l’embouchure de Rio- 
Ebro , efl de 45% 4. Les deux points auxquels on 
rapporte Monte-Colibre , ont ete arrêtes ci-dcvpnt, 
& l’on trouvera aifément que Monte-Colibre eu 
feulement de o 7 , 7 plus occidental, & de 45', 4 plus 
méridional , que l’ifle fltuee au N. E. ae 1 entree ae 
Rio-Ebro. Le" giflement de l’entrée de cette rivière , 
par rapport à Oropefa , félon diverfes routes déjà 
mentionnées , efl le N. 34. 0 13^ E. + 2. 0 1 8' ; celui 
auquel on a été conduit, efl le N. 3 2. 0 4G 7 E , comme 
fl efl renfermé dans les limites précédentes , il peut 

185^7 . 186', 5 


* être réputé convenable ; d’ailleurs un changement 
de quelques degrés , dans la pofition refp active , ae 
l’entrée de Rio-Ebro & de Monte-Colibre , ne caup 
feroit , dans ce cas , qu’une augmentation imemible,, 
dans la latitude de ce dernier point. 

g. Recherches fur la longitude de Madrid. 

Ayant fini le tour de l’Efpagne , Il efl à propos 
de fixer dans l’intérieur de ce Royaume , au moins, 
la pofition géographique de la Capitale, -ntre ms 
indications que fourniffent les obfervations aflro- 
nomiques fur la longitude de Madrid , il y a encore 
une incertitude de près d’un quart de degie. Entrai- 
fembîant fur cette ville , toutes les obiervations 
qu’on a pu découvrir , ayant trait à la longitude de 
Madrid, on efl parvenu à obtenir douze conclurions 
toutes admiffibles. On les a divifées en deux fuites; 
l’une contenant les fix plus grandes , & 1 autre *es 



à Turin & fur celles de Turin à Embrun; on a 
trouvé pour la fomme commune d’un terme ae 
chaaue fuite , i i.° 45', o, & pour la différence com- 
mune de deux de ces termes 14', ». La <} e 

cette foiwie efl de 5. 0 5^5 , & la moitié de la 
différence efl de 7', 1 , d’oh il fuit qu en general la 
longitude de Madrid , félon toutes les obfervations 
aflronomiques qu’on a pu réunir , tendantes a ce 

but, efl de 5. 0 52/, 5 il 7’\ 1 = 5 * 

Ç.° 4 )fi 4; ce font là les limites entre lefquelles doit 

être la vraie longitude de cette ville. _ 

Pour lavoir de laquelle de ces limites cette lon- 
gitude doit approcher davantage , on a enchaîné 
cette longitude à celles de Valence , de ^oiiioure , 
de Carthagène & de Bayonne, plus oucnEys qu; 


Madrid d’une part; & de l’autre a celles du cap 
Fmlftère d’Aveiro , de Lisbonne & ae c.aaix , puis 
àl’ocèdent eue Madrid ; le tout ayant été analyfé » 
d’après des cartes générales de l’Efpagne 
On a d’abord trouvé , entre Valence , Madrid & 
le cap Finiftère les dix rapports fiuvans , dont ta 
fomme des termes de chacun a ete ega.ee a 5 3 9,7 » 
différence totale en longitude , entre le cap Fmiftere 
& Valence ; puis en affortiffant les termes , il eu venu 


i 83 ; ,6 

332 / ,î 


339 % 


343 


I 


i88',4 . 19444 . *95 > 9 


3434 2 


343 / 5 8 


9«,7 


100 ? 5 6 


207 7 , 


196^7 # 

35143 * 352/52 * 3 5 0 35 6 4 ô 


Le milieu , entre chaque rangée , efl 193 ’ 


346 


iA/ 


Entre Valence , Madrid & Aveiro ô Nova-Bra- 
gança , la différence totale en longitude étant de 
490 7 , 3 , on a découvert , de la même manière que 

çi-defliis-j le rapport unique 19 7 ’ 8 


a?» , s 


3454 3 

Entre Valence , Madrid & Lisbonne , la differen te 
totale en longitude étant de 5 x8', 5 , on a trouve de 

_ 201} t 9 

même le rapport unique • 

Entre Valence, Madrid & Cadix, la différence 

ls ÎJ 
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totale des longitudes étant de 3 5 5', 8 , on a obtenu 
de meme le rapport unique yy~. 

Les quatre différences précédentes des méridiens , 
entre Valence & Madrid , étant de 193^9: 1 9l' •> 8 : 
199', 3 : & 203', 9 , le milieu, félon la méthode 
que Ton préfère , efl de 197', S ,, donc la longi- 
tude de Madrid efl , par cette voie , de 2. 0 39', o 
-r 3-° 17^ 8 = 5.° 56% 8. 

Entre Collioure , Madrid & le cap Fimilère , la 
différence des méridiens ,, depuis le premier jiifqu’au 
dernier de ces points, efl de 743 6 ; pour la divi- 
fer convenablement , on a obtenu le rapport final 

397 to 
34é J ,6 ‘ 

Entre Collioure , Madrid & Àveiro , îa différence 
totale des méridiens eif de 694', 2 , & le rapport,. 

réfiiîtant des différences particulières efl de 

2 Z9C î ^ 

Entre Collioure, Madrid & Lisbonne , la différence 
totale des méridiens eif de 732'', 4 , & le rapport ré- 

fuîtant des différences particulières eif de ~rj-. 

Entre Collioure , Madrid & Cadix , la différence 
en longitude , depuis la première iufqifa la dernière 
de ces villes , efl de 5 5 94 7 , & le rapport final entre 

les différences partielles , efl de — ~ Ainfi , par 

ces quatre combmaifons , îa différence des méridiens 
entre Collioure & Madrid , eif de 3974 o ; 40270 : 
403', 8 & 409'', 8 , dont le milieu efl 402^ 1. En 
eonféquence , la longitude de Collioure étant de 
44 7 , 9 orientale , celle de Madrid fera par ce moyen 
de 6,° ^ « - * F J 


LYSE 


42' 


44b 9 


o „ 


5 7: 


La différence ces méridiens , entre Carthagène & 
le cap Fmifrère , eft de 514', 2 : entre Carthagène, 
Madrid & ie cap Finiffere , le rapport extrait des dif- 
férences particulières en longitude efl de 

° 3 5 3 b 6 * 

■ - p différence en longitude entre Carthagène & 



unicicnces partielles 

des méridiens eif de ~~ 

1-95 r i 6 • 

# La différence en longitude , entre Carthagène & 
Lis nonne efl de 5037 2 ; entre Carthagène , Ma- 
cao & Lisbonne , le rapport provenant des diffé- 
rences particulières des méridiens eff de Fripa 

~ La différence des méridiens , entre Carthagène & 
VVFri’ effc , de 3304 5 : entre Carthagène, Madrid 
^ Ca 9 lx ’ îe apport provenant des différences par- 
ticulières des méridiens efr de lEnri. r-c 

C 5s y V? • -ï-JV-O V-illciLiC 



la longitude de Madrid fera de 3. 0 04', 3 + 2.. 6 50^ r’ 


= 5 *° 54^4 


Il y a 469', 4 en longitude , entre Bayonne & le 
cap Finiff ère , & les différences des méridiens , entre 
Bayonne , Madrid & le cap Finiff ère , préfentent pour 

r 1 O ri y 

rapport nnal y^r-y. 

Il y a 420^ o en longitude , entre Bayonne & 
Aveiro , &!es différences des méridiens entre Bayonne 

Madrid & Aveiro , offrent pour unique rap- 

port. 

Il y a entre Bayonne & Lisbonne 45 8 f , 2 pour- 
différence des méridiens , & les différences en longi- 
tude, entre Bayonne , Madrid & Lisbonne , font dé— 

• 1 . 137-rié 

couvrir le rapport unique — ry. 

Il y a, entre Bayonne & Cadix, 285', 5 en lon- 
gitude , & les différences des méridiens , entre 

Bayonne , Madrid & Cadix , font obtenir ~t~ 

pour unique rapport. Les quatre différences des mé- 
entre Bayonne &c Madrid , font 1 3 2 ; , 5 : 
1 : 13.3', 9 & 137', 6 ; le milieu efl 133^ 4: 
par conféquent la longitude de Madrid eff de 3 .° 49^ 5. 
+ 2 -° if, 4 = 67 02;, 7. 

II refie encore à faire dépendre là pofition de 
Madrid de quelques points de la côte du Nord , & 
de quelques - uns de la côte du Sud , points qui 
doivent avoir été mis en place , ci -devant, & quL 
aient à peu-près la même longitude que Madrid 1 . 
Pour cela , ayant fait paffer fur nos cartes origi- 
nales le fixisme degré de longitude 3 o', 2 à F Efl de 
la pointe Sri Arider , & 33/, 5 aufîî à l’Efl de 
Malaga , on a trouvé , en prenant un milieu, 
que Madrid étoit à 1 Orient de ce méridien de 4', 9 , 
ou que fa longitude étoit , par cette voie, de 
5 v 55 / ? I - 


riciiens 


Les quatre différences en longitude , entre le cap 
Fimflère & Madrid, font trouver 346^ 6 pour dif- 
férence commune , d’oii fuit la longitude de Madrid 
0 5 2 ; , 1 ; celles entre Aveiro & Madrid donnent 


de 


pour différence moyenne 292', o, & la longitude de 
Madrid de 3 ,° 377 3 : celles entre Lisbonne & Ma- 



57 57 

pour îa longitude de Madrid. 
i? Fn réunifiant à ces neuf données , les feize que 
i on peut extraire des quatre paires de points com- 
binées , auxquelles on a comparé Madrid ; en y 
ajoutant encore les longitudes de cette Capitale , 
extraites des cartes affujetties à la pointe de Sf Ander 


& J 
uitude 


aga on a conclu 


a v-,A 


ae 


cette 


par un milieu , la lon- 


Yiue ae 


0 îri 
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Il fembleroit fuivre de là que la longitude de Lif- 
bonne feroit trop grande. 

Il paroîtroit encore que la longitude de Cartha- 
gène feroit trop foible ; on l’a déjà laiffé foupçonner ; 
ik. Ton a dû voir en même temps que fi l’on n’a pas 
fait cette longitude plus grande , c’étoit pour s’éloi- 
gner moins de l’obfervation aftronomique faite à 
Carthagëne. 

Ordinairement , on a affujetti aux points détermi- 
nés ci-devant , les trois originaux qui ont paru les 
meilleurs ; on les a divifés en carreaux ou trapèzes , 
chacun de fix minutes en latitude de hauteur , & 
de fix minutes en longitude de largeur ; cette éten- 
due des trapèzes eft relative à la grandeur du degré 
de la carte. Quand quelques contrées afïlf etties aux 
points déterminés , s’éloignaient trop fenfiblement 
fur les trois originaux , on les a afîlijetties à la lati- 
tude & à la longitude moyennes , qu’offroient. les 
trois emplacemens diftérens , donnés par les origi- 
naux , & dans ces endroits on a recommencé le 
carroyement ; ailleurs , on a pris les latitudes & lon- 
gitudes moyennes des autres lieux , fans retracer de 
nouveaux trapèzes. Voilà les attentions avec les- 
quelles ont été dreflees les cartes , N°\ 45 ,46,47, 
48 , 49 & 50 ; elles font toutes dreffées for la même 
échelle. La carte générale de l’Efpagne & du Por- 
tugal N°. 44 eft une réduction fu ceinte de celles 
qui précèdent immédiatement. 

A l’égard des mefures itinéraires de cette vafte 
prefqu’Ifle , il y a la lieue légale de Caftille de 26 §- 
au degré ; elle eft de trois migerias. La migerie eft 
le mille d’Europe de 80 au degré , elle contient 713 
toifes 4- -y , & vaut d’ailleurs 5000 pieds de Caf- 
tille , dont chacun eft de 1 o pouces 3 lignes 2 points , 
& 44 ; c’eft la moitié de la coudée du Kilomètre, 


6 5 

eomm 


on l’a dit. 


Par ordre de Ferdinand VI , le 14 Février 1751, 
il fut arrêté que 7 pieds de Caftille étoient égaux 
à 6 pieds de Paris ; cela fait le pied de Caftille de 
1 ori 3 lis . Ÿ * s . j 5 il eft plus grand que celui qui dé- 
pend de la coudée du Mekias de 

On ne pouvoit exprimer en moindres nombres 
le rapport du pied de Caftille au pied de Paris ; en 
énonçant ce rapport par celui de 104 à 89 , ou par 
celui de 513 à 439, on auroit obtenu un peu plus 
de precifion ; mais les habiles commiflaires qui ont 



tenir ; d’ailleurs celui qu'ils ont choift ne fait trop 

M 1 /-V J />, / ^ /l* fl. -* t T 1 1 • T • 


grand le pied de Caftille que dft de ligne du pi 


ea 


de Pans 

On doit évaluer la plupart des diftances alignées 


entre les villes CEI pagne , 


dans l’itinéraire d’Anîo- 


T ’Tt 


Jéfuite , ait découvert depuis que le pied , dont 1 5000 
font la lieue légale , étoit le pied romain ; cette lieue 
égaleroit celle de France de 2< au degré , mais co 



par migeries , a aufti lieu dans d’autres contrées de 
l’Europe. L’Efpagne a en outre des lieues de quatre 
migeries , ainfi que le témoignent Sepulveda , Gm- 
ter , Mariana & Reférendius ; c’eft précifément la 
lieue marine de 20 au degré. 

Quant à la lieue marine d’Efpagne , de 1 7 - au 
degré , elle n’a fans doute été en ufage que parce 
qu’elle eft moyenne , entre la lieue marine Hollan- 



ntn ? psi xa œigene ; noriçbftant qi 


sue le P. Eu rnet 


de 1 5 au degré , & celle-ci de 20. 

Il y a encore en Efpagne depuis 1766 une grande 
lieue Itinéraire , de 8000 varas ou aunes de Caf- 
tiile ; un degré du méridien vaut 16 f de ces lieues; 
elles indiquent les diftances , fur les grandes routes , 
par des colonnes ; cette mefure qui vaut 3 lieues 
Gauloifes reftitue probablement la vraie longueur de 
la lieue précédente , dont on pouvoit antérieure- 
ment ignorer les élémens ; car la longueur de la lieue 
de 174 au degré , eft à celle de 1 6 f au degré » 
comme 20 eft à 2 1 , longueurs qui ne diffèrent pas 
fort fenfiblement. 

En Portugal , les marins comptent 1 8 lieues au 
degré; on a fans doute jugé cette mefure commode, 
vu que 3 de ces lieues répondent à to minutes du 
méridien ; cette lieue contient 20000 pieds grecs , 
ou 3333 y orgyes , & en mefures Portugaifes , elle 
renferme 28333 Palmos : 9444 Covados : 5667 Va- 
ras : 2833 Braças : il ne paroît pas qu’elle ait été 
réglée par le Gouvernement. Il y a «jiooo brafîes 
Portugaifes au degré, & 59 de ces bfaffes valent 
66 toifes Françoifês ; d’ailleurs 17 braffes Portu- 
gaifes répondent à 20 orgyes Grecques. 

A R T I C L E V. 

§. i. IJ Empire dlÂTkmagne. 

Les cartes générales que l’on avoir fous les yeux, 
pour former quelques combinaifons , font la carte 
d’Allemagne des héritiers d’Homann , celle du doc- 
teur Eifenfchmid , en quatre feuilles ; la carte cri- 
tique d’Allemagne, de Tobie Mayer, 1750; celle 
de l’ Allemagne , de l’Académie de Berlin 1762 ; l’At- 
las élémentaire de l’Empire d'Allemagne , en treize 
feuilles in - 4 0 . , y compris îa car te générale , par 
M. l’abbé Courtalon , 1774 ; ce bon ouvrage eft le 
premier, en France, ou l’on ait fait ufage de îa 
Géographie de M. Biifching. Lespeftes d’Allemagne 


3 ° 


anal 


d" M Hegel- ; les <56 feuilles qui ont parues , de 
k ca r'te Jm. Jaeger en 8 . 

cartes Françoifes , telles que celle de M. Delifk , 
celle cle M. Jaillot 1713 , la première partie cl bu 
rope , de M. Danville , &c. 
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Voici une Table de la pofition des lieux , fur 
lefquels font établis les détails géographiques de 
l’Allemagne, & ceux des Provinces-Cnies ; on ap- 
portera enfuite quelques exemples des points qu’on 
a combinés. 



Alkmaer , ( Hollande. ) . . . 

Amsterdam , ( Hollande. ) . . . 

Anvers , ( Brabant Àutricnien. ) 
Augsburg , ( Suabe. ) . . . . 

Benetek , ( Bohême. ) . . • 

Berg-Op-Zoom , ( Provinces - Unies. ; 
Berlin , ( Brandebourg. ) ... 

Brandebourg. 

Braunau , ( Bavière. ) * * * 

Breda, ( Provinces -Unies. ) . 

Breme , ( Baffe - Saxe. ) . . . 

Breslau , ( Siléfie. ) .... 

Bruges , ( Flandre Autrichienne. ) 
Brunswig h , ( Baffe-Saxe. ) . . 

Bruxelles , ( Brabant. ) . . . 

Butzbach , ( W eteravie. ) . . 

Gamin , ( Poméranie Prufiienne. ) 
Cassel , ( Heffe. ) . . • • * 

Charleroi , ( Comté de Namur. 
Cillei , ( Cercle d’Autriche. ) 
Clagenfurth , ( Stirie. ) . . 

Colberg , ( Poméranie Prufiienne. 
Cologne ,( Bas -Rhin. ) . . . 

Courtrai , ( Flandre Autrichienne. J 
Créais , ( Autriche. ) . . • • 

Cremsmunster , ( Autriche. ) 
Custrin , ( Brandebourg. ) . . 

Dantzik , ( Pruffe. ) . . . . 

Darmstadt , ( Heffe. ) . . . 

Delft , ( Hollande. ) 

Dessau , (Haute-Saxe.) . . . 

Deux-Ponts , ( Haut - Rhin. ) . 

Dillingen , ( Suabe. ) . . • 

Dïxmude , ( Flandre Autrichienne. 
Don a vert , ( Bavière. ) . . . 

Dresde , ( Munie. 

Du RL ac h , ( Marquifat de Bade. ) 
Elbe , [ Emb ? C. Sud. ] . . . 

Embden , ( Ooff-Frife. ) . . . 

Enchuisen , ( Hollande. ) . . 

Eysenach , ( Turinge. ) . . . 

Francfort , ( fur le Mein, ) . 

Francfort , ( fur FOder. ) 


1 . . • 57 ? 4 
1 1 ... 06 , 4* 
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NOMS DES LIEUX. 
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Freysing , ( Bavière. ) . . . 

Fribourg, (Brifgau.) .... 
Furnes , ( Flandre Autrichienne. ) 
Gani> , ( Flandre Autrichienne. ) 
Giessen , ( Heffe. )..... 
Glürentz , ( Tirol. ) . . . . 

Goès , ( Zélande. ) 

Goslar , ( Baffe - Saxe. ) . . 

Gottingue, (Baffe-Saxe.) . . 

Gratz , ( Stirie. ) ..... 

GreipswALD , (Poméranie Suédoife.) 
Grossen , ( Brandebourg. ) . . 

Guben , ( Luface. ) 

Haerlem , ( Hollande. ) . . . 

Halberstadt , ( Baffe - Saxe. ) . 

Hall , ( en Saxe. ) 

Hamburg , ( Baffe -Saxe. ) . . 

Hanau, (Haut-Rhin, Vétéravie.) 
Hanovre, (Baffe -Saxe.) . . 

Haye, [la] (Hollande.) . . . 

Heidelberg , ( Palatinat du Rhin. 
Helder , Village (Hollande.) . . 

Ingolstadt , ( Bavière. ) 

Inniken, (Tirol/ 

Inspruk , ( Tirol. 

Kiel , ( Hoîffein. 

Konigsberg, ( Pruffe. ) 

Laubach , ( Carniole. ) 

Lavamund , ( Carinthie. ) . . 

Lavenburg , ( Baffe-Saxe. ) . . 

Leyde , ( Hollande. ) . . . . 

LÉYPSIG, (Mifnie.) . . . . . 

Liège , ( Weftphalie. ) . . . 

Lindau , ( Lac de Conffance. ) . 

Lintz , ( Autriche. ) . . . „ , 

Louvain , -( Brabant Autrichien. ) 
Lubek , ( Baffe - Saxe. ) . . . 

Luxembourg , (Pays-Bas Autrichien. 
Maestrïcht , ( Provinces - Unies. ) 
Magdeburg , ( Baffe - Saxe. ) . 

Malin es , ( Brabant Autrichien. ) 
Manheim , ( Palatinat du Rhin. ) 
Mayence, (Bas -Rhin.) . . 

Middelbourg, (Zélande.) . 

Mo n s , ( Hainauî Autrichien. ) 
Munich , ( Bavière. ) . . . 

Munster , ( Veftphalie. ) . 

Namur , ( Pays-Bas Autrichien. ) 


) 


Dlf 

des Mérid. 

Latitude. j 

D, 

M. 10“. 

D. 


M. i0 '1 

9. 0 . 

, 22', 8 

48c 


• 2 5 , b* | 

5 • • 

. 3 °, 4 * 

47 

• 

* 59 , 

0 . . 

. 19, 6 

5 1 

• 

• 04 y 2.* 

1 . . 

. 23 y O 

5 1 

» 

* ° 3 . , 3 * 

• • • 

• • * « 

5 ° 

• 

. 36, 3 

8 . . 

. 02 , 2 

a6 

« 

• — 

.41, 9 

1 . . 

* 33 , 4 

5 * 

• 

• 30, 3 y 

8 . . 

. 06 , 1 

5 1 ' 

. K 8 y O#. 

7 • • 

• . ^ O ^ 2. .jf 

5 1 


• 3 1 , 9 * 

13 . . 

• 04, 0 

47 


. 04, 3 

11.. 

.18,5 

54 


. 04 , 5 

12.. 

. 46 , 5 

5 2 


* 03, 0 

12 . . 

. 24, 1 

< 1 

j 


• 57 , 

2 . . 

. 17, 0* 

52 


. 22 , 2 

8 . . 

. 42 , 7 

5 * 


. S 0 , b-j# 

9 * • 
7 • • 

• 36 ? 9 | 

• 35 ^ 2 4 

^53 


. 30, 

. 34 , é/ 

6 . . 

. 32*, 6 

5 ° 


. O i> , 

7 * • 

• 2 4 , 2 * 

52. 


♦ 22 , 3 * 

1 . . 

• 55 5 5 

i 1 


* 04, 2* 

6 , . 

. 19, 2 

49 


• 2 4 , 8* 

* • • 

• • « • 

53 


. 01 , 4 

9 • • 

. 01, 7 

48 


• 4 ^ , 5 * 

9 • * 

» 57 , 5 

46 


. 42, 7 

9 * • 

. 03, 9 

47 


.15,0 

7 • • 

• 49 ? 7 

54 


• 22 * 

18 . . 

. 16, 7 

54 


• 43 , 0* 

12 . . 

. 26, 2 

40 


• 02 , °# 

12 . . 

. 27, 4 

46 


• 47, 2 

8 . . 

. 17, 6 

53 


.2-5,0 

2 . . 

• 06, 3* 

5 2 


. 08 , 8 

10 . . 

. 01 , 3* 

SI 

j 


. 2 -ï, 5 # 

3 • • 

•i 5,7 

50 


« 39, 5 * 

7 • • 

. 19, 6 

47 


• 34 ,, 3 

.11.. 

. 52, 8 

48 


» 1 8 , é # 

2 . . 

.22,1 

50 


• 53 , 4 * 

8 . . 


53 


. 51, 1 

3 • • 

• 49 , 5 

49 


• 37 , 0 

3 • • 

. 21, 5 

KO 

f 


. 49, 0 

9 • • 

. 19, 1 

5 2 


. 09, 9â* 

2 . . 

. 0 8 , 8 

5 1 


. 01, 8 # 

6 . . 

• 0 5 ? 4 * 

49 


• 2.8 , 3* 

5 • * 

. 36, 8 

49 


• 59 , 4 

1 . . 

. 16, 9 

5 i 


. 29 y 

1 . . 

• 37 , 1 

50 


. 27, 2* 

9 • * 

. ï 1 , 6 

48 


• 09, 3 

5 • • 

. 16, 7 

s 1 

j 


• 54, 0 

2 . . 

. 24, 8 

5 ° 


.2-8,5 
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Neubourg , ( Bavière. ) • • 

Neustadt , ( Autriche. ) . • • » 

Nieuport , ( Flandre Autrichienne. ) 
Nuremberg, (Franconie. ) . • 

Offekbourg , ( Suabe. ) . . . 

Osnabrück , (Weftphalie.) . . 

Ostende , ( Flandre Autrichienne. ) 
Paderborn , ( mftphalie. ) . 

Passau , ( Bavière. ) . . . . 

Pétau , ( Stirie. 

Philisbourg , ( Haut - Rhin. ) . 

Pgllîngen , ( Bavière. ) . . . 

Prague , ( Bohème. ),..•• 
Rastadt , ( Suabe. ) . . • • 

Ratisbonne , ( Bavière. ) . . 

Rostok , ( Meklenbourg. ) . . 

Rgterdam, (FÈglande.) . . • 

Rotweil , ( Suane. ) • * 

Rugenvald , ( Pomeranie Pruffienne. ) 
Sagan , ( Silélie. ) • • • • • 

Saltzbourg , ( Bavière. ) . . 

S c h wÉtzingen , (Palatinat du Rhin.) 

Shabs , ( Tiroî. ) 

Spire, (Haut-Rhin.) .... 
Stade, ( Baffe - Saxe. ) . . . 

Stargàrd , (Poméranie Pruffienne.) 
Sterzingen , ( Palatinat du Rhin. ) 
Stettin , ( Poméranie Pruffienne. ) 
Stolpe , ( Poméranie Pruffienne. ) . 

Stràlsund , ( Pomçranie Suédoiie, ) 
StraubîNG , ( Bavière. ) . . . • 
Stuttgard , ( 'Wirtemberg. ) . . 

Tongres , . ( ’Weftphalie. ) . . . 

Tournai , ( Flandre Autrichienne. ) 
Trêves , ( Bas -Rhin. ) . . . . 

Trieste , ( Iffirie. ) 

Tubingen , (Suabe.) ..... 
Waserbourg , ( Bavière. ) . . . 

Wesel , ( Duché de Clèves. ) 
Wezlaer, ( Heffie. )..... 
Vienne, (Autriche.) ..... 
Wismar , ( Meklenbourg. ) . . . 

AVittemberg , ( en Saxe. ) . . . 

Ulm , (Suabe.) 

Wolfenbuttel , ( Baffe -Saxe. ) . 

'Worms ,( Haut -Rhin. ) .... 

ütreckt , ( Provinces - Unies. ) , 

W urtzbgurg , ( Franconie. ) f 
Tpres , ( Flandre Autrichienne. ) 
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0 
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0 
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48 
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DES CARTES. 
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En Baffe-Saxe , on a formé un triangle entre Bre- 
ïnen , Hamburg , & le cap Bake ou Dunen , fitué 
au fud de l’embouchure de l’Elbe ; on a trouvé , 
d’après dix données au moins , qu’il y avoit en ligne 
droite de Bremen à Hamburg 54% 2 , de Ham- 
burg au cap Dunen <8 M , 1 , & de ce cap à Bre- 



pofant exaête toutefois la latitude de Bremen ; on 
expo fera dans peu comment on les a arrêtés. 

Afin de pouvoir apprécier l’exactitude que peut 
comporter ce triangle , on va dire comment on 
l’a déterminé. Pour cela , on nommera g le côté qui 
s’étend de Hamburg au cap Bake ; m celui qui 
meflire la diftance du cap Bake à Bremen , &Cp celui 
qui va de Bremen à Hamburg. 

On a d’abord pris un milieu entre les diflances 
g qu’ont données les dix cartes que l’on employé 
ici j non en prenant un moyen arithmétique , dans 
lequel la plus difparate des di fiances participeroit 
autant que celle qui le feroit le moins. La moyenne 
arithmétique ne doit avoir lieu que lorfqu’il n’y a 
que deux quantités , ou lorfqu’en ayant plufieurs , 
elles font en proportion arithmétique ; on a donc 
trouvé par un milieu , fuivant notre méthode g 
58% 2 : on a trouvé de même m = 5 f rI , 7 , ôcp 

= 53 m > 5- 

Enfuite on a cherché la fomme de deux côtés 
quelconques de ce triangle ; pour obtenir ces femmes 
plus égales , on a mis la plus grande diflance de l’un 
avec la plus petite de l’autre , ou bien, pour les ajou- 
ter , on a écrit les unes en férié afeendante , & les 
autres en férié defeendanîe ; puis on a pris le, milieu 
entre les fommes , toujours fuivant notre méthode; 
car , pour prendre un fimple milieu arithmétique , il 
auroit été inutile de difpoferles diflances en fériés , & 
l’on a trouvé g 4- m = 1 1 3 M , 7 ; g p = 1 1 2% 3 , 

m 4 - p ^2 1 1 o M , 4. Après cela , on a pris la dif- 
férence de deux de ces côtés ; afin d’avoir ces dif- 
férences plus égales , on a écrit les diflances qui 
exprimoient le plus grand côté en progreflion , on 
a mis au défions , dans le même ordre , les diflances 
qui exprimoient l’autre côté; puis on a ôté l’une 
des flûtes de l’autre , & en prenant un milieu , on a 
trouvé g — p— 3 ./» = 2, ï :&cm — ~p~i , 

6 . La plus grande de ces différences devroit égaler 
la fomme des deux autres ; les données aéluelles 
n’ont pas fait atteindre complètement à cette précinon. 

Les trois fommes g A-m , g +/? &Lm-\-p renferment 
deux fois le périmètre du triangle ; par conféquent 
ce périmètre 


? o 


1 ni-M, 3 + J - 

z 


1 68 


M 


2 . 


La lonime de ceux côtés , avec leur différence , 
donnent ces mêrnçs côtés; ainfi g: 


113 


1.9 


57 m , 8, & m 
ii2"M-t-? J A9 


r 3 M > 7—1 9 


55 m , 9 déplus, g : 




ii 2 m . 3 _ 3,9 
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en 


Z 

outre 
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1 io M , 4 -f- 1, 6 


= 56 


z 

M 


O 


= 54 

& p 


no M , 4-1,6 À M „ 

ï 54 5 4* 

Deux des fommes de deux côtés chacune , moins 
la troifième fomme , donnent une différence , la- 
quelle vaut deux fois le côté oppofé à la troifième 

fomme ; ainfi 5 7 «, 8 ; m = 

I 1 [ 3> 7 ■+■ IIO, 4 — 112 , 3 , „ XI2, 3 -+- 110,4— II 3»7 

2 5 5 5 9 2 2 

= <4 m , 5. Cette dernière manière de découvrir 
chaque côté , efl renfermée en d’autres termes 
dans les précédentes ; c’efl un double emploi ; mais 
il efl à très-peu près fans conféquence dans cette 
occafîon. 

En réunifiant les quatre valeurs de chaque côte 
qu’on vient de trouver , à ceux des dix cartes dont 
on a fait ufage , on aura quatorze triangles diffé- 
rens ; ils devroient être égaux ; & ils ne font pas' 
parfaitement femhlables. En joignant enfembie les 
trois moindres côtés g, m. , p j enfuite ceux qui 
font immédiatement plus grands , ainfi de fuite ; éga- 
lant le périmètre de chacun de ces quatorze triangles , 
à 168, 2 , & affortiffant de nouveau , on a eu finale- 
ment, en prenant un milieu, g =2 58, 1 : 55? 8, 

ôcp == 54, 3. 

On a formé de même , dans la "NY eflphalie , un 
triangle entre Munfler , Ofhabmk & Paderborn. La 
latitude de Munfler, d’après dix cartes , efl au moins 
de 5 ï.° 54^ o ; celle de Paderborn efl au moins de 
5 1. 6 40', 9, & celle d’Ofnabmk efl tout au plus de 
5 2. 0 io ; , 4. En afïlijettiffant à ces hauteurs le trian- 
gle dont il s’agit , on a trouvé la différence en lon- 
gitude entre Munfler & Ofnabruk , de 24', 6 , & 
entre Ofnabruk & Paderborn , de 42', 1, La moindre 
longitude de Paderborn , qu’on ait pu extraire des 
dix cartes dont on a fait ufage, efl de 6.° 23', 4; 

a’Ofhabruk fera de 
2 , & celle de Munfi- 


conféquemment 


la 


6. 


longitude 

. . . = 5 -° 4 1 '>. „ 

ter fera de 5.° 4^3 ■ — 24', 6= 16,7. 

•’ : ^oris à tâche d’avoir ces longitudes 


° 2 - 3 ; 4 


4 : 


Quoiqu on ait p 
foibles ,* en pourroit , fi elles ne font pas exactes , 
les trouver par la faite encore plus occidentales , 
chacune d’environ 3 minutes ; cela viendroit de ce 

... ' ' û 



ployer pourroit participer , mais tort p 
extenfion. Quant à la latitude , celle d'OfnabriiK , 
par la même raifon , peut être trop forte d’environ 
2 minutes ; il y a à peu près la même incertitude fur 
celles de Munfler & de Paderborn. 

On efl allé d’Alcmaer à Hamburg , en paffant 
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fermons de Snellius ; ces mefures ont ete revues 
par M. Mufchenbroek; d’ailleurs cette pofmon a ete 
référée à Berg-Op-Zoom , a Leyde & a Amlter- 
ciam , villes dont les longitudes & les latitudes font 
déterminées. La longitude de Hamburg eft de 
o. , î , & fa latitude de 53° 34', <S ; cette Ion- 
iînde fe conclut de l’obfervation de ieciipfe ue 
Soleil de 1764, calculée en France & en Angleterre. 
La latitude de cette ville a été donnée par M. Grn- 
chow ; les différences précédentes fourniüent les 
longitudes & les latitudes d’Embden & de Bremen, 
telles qu’on les a inférées dans la Table de la pofi- 

tion des lieux de l’Allemagne. 

De Hamburg on s’eft transporte à Greiplva,d 
en Poméranie ; en dirigeant fa route fur Kiel, 
Lawenburg , Lubek , 'vdifniar , Roftok & Stral- 
fund. On a d’abord arrêté la pofition de Greipf- 
vald ? en la référant à Hamburg & à Dantzig ; 
parmi les longitudes que les cartes ont fait obte- 
nir par ce moyen, à cette ville, on y a joint la lon- 
gitude obfervée de 

•P „ _ , « . ~ 


ii.° ij l 


5 


qui fe trouvent 


dans les Tables Aftronomiques de Berlin , & la Ion 
g 'tilde aufti obfervée , de n.° 04^ 5 , qu’on lit dans 
la Connoiffance des Temps : en prenant un milieu , 
félon notre méthode entre toutes ces données , on 
a obtenu n.° i8 7 , 5. La latitude de Greipfwald a 
été comptée de 54. 0 04^ 5 , comme dans la Con- 
nciffance des Temps , quoiqu’on ait été tenté de 
la prendre de 54. 0 05', 2, telle que le profeffenr 
André Mayer l’a obfervée en 1753. 

Les différences en longitudes & en latitudes . 

c y 

entre les villes nommées ci-deffus , fe font trouvées 
comme fl fuit. 


Hamburg. 
Kiel. . . 

LAWENBURG. 

Lubek. . . 
¥ismar. . 
R O S T O K. . 

Stralsund . 
Greipsvald. 


lyse 

lorfqiie le befoin l’a exigé , de la méthode des îec- 
tanoles qu’on a fait connoître ; ces divers moyens 
ont 3 indiqué que la différence en longitude , entre 
Alcmaer & Embdcn , pourroit croître de o',6 , & 
que celle de Bremen à Hamburg pourroit dimi- 
nuer de la même quantité ; que celle d’Hamburg. 
à Kiel pourroit diminuer de o ; ,6 , & que celle de 
Kiel à Lawembnrg pourroit croître de o', 3 ; que 
celle de Lubek à \Vifmar pourroit augmenter de 
s o ; 3 que celle de Roftok à Stralfund , pc-urroit 
I diminuer de T, o ; la variation fur les aiiu^s inter- 
valles efl infenfible. , , 

La latitude de Bremen pourroit baiflcr de o , 4 
alors le triangle dont on a parle étant afiujetti fur 
ce point & fur Hamburg , feroit , fur ce dernier 
comme centre, un mouvement angulaire de 1 oueft 
vers le lud , d’environ 3 T, & cette rotation dimi- 
nuerait la latitude du cap Dunen d’environ o , 3. 

J’ai lu , dans quelqu’ouvrage , que la latitude de 
Lubek avoit été obfervee de 33. 0 D ? 4 5 aucune 
de nos cartes ne la donne ii foible \ elle eft dans la 
Table précédente de 33. 0 5i / , 1 , & une^de nos 
combinaifons la fait monter jufquà 53° 51/58, de 
forte qu’il y a une incertitude de o 7 , 7 fur cette 
hauteur ; le même doute fe prolonge à peu près fur 
'\Vifmar , Roflok , Stralfund, & même fur Greipf- 
wald , ou le profeiTtur André Mayer l’a obfervée 
en 1733 , de‘53. 0 05', 2 , & la Connoiffance des 
Temps , fur des obfervations poflérie lires , fans 
doute , la compte de 53. 0 04', 5. 

De Greipfwald , on s’eft tranfporté jufquà Dant- 
zig, en pafîànt par Sîettin , Camin, Stargard , Col- 

, D 7 * 1 1 ^ ^ 1 tt 1 * . 1 _ .K 


Dff. en Longit. 

Diff. 

. . 14', 5 . 

. . 2 7 ', 9 . 
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. 

6 ', 6 . 

+ . 
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• • 46 ; , 5 . 
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• • 14 ', 5 • 

T 





cette longitude eft fondée fur les obfervations dHe 
velius , fur des obfervations plus modernes , & fur 
la comhinaifon de nos cartes , référées aux points 
les plus proches , où il y a eu des obfervations 
aftroromiques de longitude , ou des opérations Geo- 
défiques ; tels font Greipfwald , Cuftrin , Groffen ,, 
Pofnanie & Warfovie ; cette longitude paroit 
déterminée , par ces moyens réunis , à moins a un 
quart de minute de degré près. 

Vo'ci les différences en longitudes & en latitude» 
entre les villes mentionnées ci-deffus. 

Diff. en Longit. Dif en LatiZ 

. 66 9 

• 5 5 

. i6' 


Greipswald. 

S T E T T I N. 

C A M I N. . 

Stargard. 
Colberg. . 
Rugenwalde 
Stolpe. . . 
Dantzig. . 


•> 

29', 

42', 

34 / » 


3 

5 
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6 
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4 2 '> 
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47p 

21 b 
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0. 

Oo 
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la 


DES CARTE 


On a arrêté ces différences avec autant de foin 
que les précédentes ; & l’on obfervera que la diffé- 
rence en longitude , entre Greipfwld & Stettin , 
pourrait être plus grande de o ', 7 , & que celle qui 
eri entre Stettin & Gamin pourroit être moindre de 
©fi z ; les autres différences peuvent être trop grandes 
chacune d’une quantité infenfible. 

La différence en latitude , entre Coiberg & Ru- 
genv/alde . peut être plus forte ; mais elle eri une 
fuite de nos combinaifons & de quelques hauteurs 
obfervées , qui peuvent n’avoir pas toute la préci- 
sion néceffaire. 

On a parcouru, avec affez de foin , la côte occi- 
dentale de la mer d’Allemagne , depuis Alkmaer juf- 
qu’à l’embouchure de l’Elbe , & la côte méridionale 
<de la mer Baltique , depuis Kiel jufqu’à Dantzig, 
parce que ces parties font prefque dépourvues d’ob- 
iervations agronomiques de longitude & de lati- 
tude, & que celles de longitudes qui y ont été faites 
font peu litres , n’ayant pas encore été répétées fuf- 
fifammenî. 

Mais à peu près depuis 5 1 ,° zofi jufqu’à environ 
5 2. 0 35^ de latitude, des aftronomes habiles, des 
membres de l’Académie de Berlin, & des favans de 
quelques Univerlités , en ont fait connaître luffi- 
famment , tant par des obfervations aftronomiques 
que par des opérations géodeliques ; les principales 
ont été combinées , difcutées & inférées dans la 
Table précédente. 

On a arrêté fur le Rhin les villes de Coblentz, 
Cologne, Dufferdorp , Wefel & Nimègue , par des 
combinaifons peu étendues , mais qui ont paru 
iufnfantes. Dans les dix-fept provinces des Pays-Bas 
on efl paffabiement riche en points déterminés, tant 
ceux qui font appuyés fur des obfervations , que 
ceux qui font fondés fur des opérations trigono- 


snetriques. 


Comme on a intention de ne s’arrêter que fur 
des contrées oh le flambeau de l’Arironomle n’a 
encore éclairé que peu d’endroits , on peut affurer 
qu’en Bohème la poiiîion de Prague n’eri rien moins 
que fûre. Sans avoir égard à la position de cette 
capitale , on a affujetti les cartes pour la Bohème 
aux pofitions déterminées , tant au nord qu’au fiid 
de ce Royaume , comme font au feptentrion Leip- 
hg , Wirtenberg , Guben , Sagan , Brefiau , & au 
midi , PafTau , Crems , Vienne , Presbiirg. La ville 
de Prague s’eff trouvée tout au plus par 12. 0 03 fi 7 
de longitude ; cependant les obfervations de Ticho- 
Brahé placent cette ville à n.° 25'', o; les Tables 
de Berlin font cette longitude de 12.° 17', 5 ,& la 
Gonnoiffance des Temps la met par 12. 0 o7 ; , 5; 
toutes ces longitudes font trop" fortes. L’habile 
Mayer ? dans fa carte critique . ne place cette ville 


31 

qu’à u.° 59', o, & l’on préfume que celle que 
l’on adopte ici, fçavoir i2. 0 o?fi 7, eri au moins 
affez grande. 

Quant aux polirions fituées dans le voiiînage du 
Danube & fur ce fleuve , on a confulté le voyage 
en Allemagne de M. Caflini de Turi , où il fe trouve 
une belle fuite de triangles , qui s’étend depuis les 
frontières de France jufqu’à Tyrnavr en Hongrie. Il 
réfulte de cette varie fuite., que la perpendiculaire 
au méridien de l’Obfervatoire de Paris , s’étendant 
julqu’au méridien de Vienne , ou même jufqu’à 
celui de Tyrnavz , fait avec le premier vertical de 
Paris , un angle de Péri vers le fiid , de 2 1 fi -f- ou à 
très-peu près. Cela fe déduit de ce qu’on n’en con- 
clut la latitude de Vienne que de 48 .° 09', 3 , tan- 
dis qu’on l’a obfervée de 48 .° 1 zfi 8 , & de ce que 
l’on n’en obtient la latitude de Tyrnavz que de 
48. 0 2ofi o, lorfqu’on l’a obfervée de 48. 0 23', 5. 

On a dû augmenter les latitudes qu’on a obte- 
nues de cette chaîne de triangles de 3 1 fi, à la dif- 
tance de Vienne à Paris ; mais à mefure que cette 
diriance a diminué , on a dû augmenter d’une moin- 
dre quantité les latitudes extraites de cette chaîne. 

La longitude de Vienne eft de 14, 0 oifi o , félon 
cette fuite , & 011 l’a trouvée , par nombre d ob- 
fervations de M. l’Abbé Hell, de 14-° oz'\ 7; c’eri 
ifi 7 qu’on devrait répartir proportionnellement 
fur les longitudes depuis Paris , ce qui exigerait 
qu’on les augmentât chacune de ~j. On a eu égard 
à ces petites aberrations , dans la détermination des 
lieux qu’on a empruntée de ce voyage important» 

Dans le cercle d’Autriche , on a arrêté , il y a 
environ 1 5 ans , par des combinaifons fort éten- 
dues , entre Trierie & Vienne , la ville de Laubach , 
dont la latitude a été obfervée , les villes de Cilley , 
de Pétau & de Grætz , oîi des obfervations porié| 
rieures à ces combinaifons en confirment le réfiiltat. 

On a encore déterminé , par de femblables 
moyens , les pofitions de Lavamund & de Clagen- 
furt ; celles d’Inniken , de Shabs , de Sterzingen & 
de Gkirentz , &c. ayant eu attention que les 
extrémités de chaque fuite de pofitions raflent 
fondées fur des obfervations fûres. 

Il rerie à dire peu de chofes fur les cartes par- 
ticulières de cet Atlas qui concernent F Allemagne ; 
on citera feulement les fources abondantes & quel- 
quefois fort pures où l’on a puifé , l’extrait que I on 
en a pris eft~ très-fuccinct ; on pourrait en tirer des 
cartes 60 fois plus grandes que celles de nos dé- 
tails , fans épuifer ces fources; ce qui montré Par- 
tout la profufion avec laquelle les Allemands ont 
dreiTé des cartes de toutes les contrées de leur pays. 
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lieux renfermés dans la Table des polirions qu on a 1 
arrêtées de cet Empire. 


g, II. Le Cercle d'Autriche , N°. 69* 


ïl eft dû principalement à la carte de ce cercle du 
Lavant Tobie Mayer ; on a de plus confulte 1 Ar- 
chî duché d’Autriche, celle de Vhfcher , réduite en 
deux feuilles , par J. B. Homan n, à Nuremberg; le 
Duché de Stirie , de Wcher , réduit en une feuille 
par Homaïm ; le Duciie de Carinthie , de Hoizvurm , 
corrigé 5 c augmenté par Homann ; le Duché de Car- 
xdole du Baroride Y/alvafior, d’après la carte d’Ho- 
mann ; on a auffi fur le même Duché, vu une 

carte de Floriant- 


tite réduction de 


P 

Ichlîicil 


la 


en douze feuilles 


grande 


publiée 


à Laubach en 


1744; fur la partie méridionale du Comte de lyrol, 
on a vu la carte de M. Sperg en 4 feuilles 1762 ; 
l’évêché de Trente , fuivant le même , par les héri- 
tiers d’Homann , 1771 ; fur tout ce Comté, l’Atlas 
du Tyrol , par Anich & Hueber , en 2 1 feuilles , à 
Vienne , chez Mansfeid , 1773 ; 6c fur le Marquifat 
de Burgau , on a confulîé la carte de Striedbeck , 
d’Ausburg , 5 c celle du capitaine Mjchal. 


III. Le Cercle de Suahe , N 


TO 


68 . 


Il eft appuyé fpéciaîement fur la carte de Haftus , 
en 1743 , dans laquelle cet habile profefieur a cor- 
rigé celle de Michal , en 9 feuilles , 6c fur celle de 
Kollefels , en 8 feuilles ; on a en outre confulté la 
Suabe de Janfonius ; celle de Sandrart , copiée par 
Mérian ; le lac de Confiance de Seutter d’Augsburg; 
le cercle de Suabe , par MM. Sanfon ; la carte de 
"Wagner, augmentée par Bartholomæi : la carte fon- 
damentale de Hurter, publiée par Bodenehr 5 c Stried- 
beck ; celle de Gu il, Deüfle, en 1704; la réduc- 
î on , en une feuille , par Matthieu Seutter ; de la 
caite de la Prévôté d’Elhrangen , en 4 feuilles, par 
l’architecte A . F. Prahl ; le plan de l’abbaye 5 c de 
la ville de Kempten, gravé par Bodenehr , à Augs- 
burg , d’après le defiein de Thanner en 1737; le 
Duché de "Wurtemberg , de Gadner , par Mérian , 
inféré dans la Topographie de la Suabe; le même 
Duché de Jean Mayer, publié en 1710 par J. B. 
Homann , en 2 feuilles ; le Margraviat de Bade & 
de Hc chberg, levé par Jean Morell 6c Daniel Beuch , 
réduit en petit par Ulrie Muller ; le Comté d’Oet- 
îingen, de M. F. Cnopf, par les héritiers d’Homann ; 
la Fo et & la Seigneurie de Mindelheim ; on avoit 
er core fous les yeux , pour les environs du Rhin , 
îa carte de France de l’Académie Royale des 
Sciences. 
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g. IV. Le Cercle de Bavière , N°. Idem.’ 

Il a pour modèle principalement la carte de ce 
cercle ; l’Archevêché de Saltzburg 6c le Duché de 
Bavière d’Appian , avec des augmentations ; ces 
trois cartes font du fonds des héritiers d’Homann. 
On a de plus confulté le Cercle 6c le Duché de 
Bavière , par Buna , en 9 feuilles ; la carte de l’Aca- 
démie de Berlin , en 4 feuilles, 1766 , les environs 
de Munich , par les héritiers d’Homann , en 1743 ; 
l’Evêché de Freyfing, par Seuttei , 6c les Seigneu- 
ries de Sulzburg 6c de Pyrbaum , de Tonie Mas e 1 , 
en 1748. 

g. V. Le Cercle de Franconie , N°. 65. 

Ce cercle doit fon exiftence a la carte des feies 
Conrad lung de Nuremberg, en 1683 ; au cci^le 
de Franconie de J. B. Homann ; au même ceide de 
Giiftefeld , par les héritiers d’Homann ; à la carte 
des poftes de Franconie , par Homann , en 4 feuilles, 
1779 ; à l’Evêché de Bamberg 6c à celui de \Viirtz- 
burg du même auteur. On a de p us confulté la 
Principauté de Culmbach ou de Bareitn , par M. F. 
Cnopf, en 2 feuilles, 1763 ; l’Evêche d’Aichîett, 
par J. B. Homann ; la Principauté d’Onolzbach , ou 
d’Anfpach , par NVetter , en 4 feuilles, ou par S-cut- 
ter , en une feuille , 1754 ; les environs de Nurem- 
berg, de Cnopf, en 1764; le Comte drienne- 
berg , de J. G. Kiiffel , chez les héritiers d’Ho- 
mann , 1743 ; la portion que l’Elecleur de Saxe 
pofsède au Comté d Henneberg , par Schenk , 1 7 5 5 ; 
îa Principauté de Hohenlohe , de J, C. Chapuzet , 
par les héritiers d’Homann , 1 748 ; le plan du Cna- 
teau de Carlsberg 6c de fes environs , du même , 
en une feuille ; le Comté d’Erbach , dans l’hiftoire 
de la maifonde ce nom , par Schneider ; la Seigneu- 
rie de Limburg , par ordre des Seigneurs , chez 
les héritiers d’Homann , 6c la ville Impériale de 
Y/indsheim , avec toutes fes dépendances , 6cc. par 
les mêmes héritiers. 

§. VL Cercle de la Haute-Saxe. N.° 63 & 64. 

La partie méridionale de ce cercle , s’appuie en- 
général fur la carte des héritiers d’Homann , en 
1734, corrigée par Zolmann 6c Ziirner ; fur la 
partie méridionale de ce cercle de Güflefeld , par 
les mêmes héritiers, 1783 ; 6c la partie feptentrio- 
nale , N°. 64, eft due prefqu’entièrement aux cartes 
de Dankert 6c d’Homann ; on a en outre jeté un 
eoup-d’œil fur l’Atlas de l’Eleciorat de Saxe , de 
M. Ziirner, curé de SkafTa, publié par Pierre Schenk 
d’Amfterdam , en 70 feuilles. On a confulté la carte 


DES CARTES. 



de la Mîfnie j par le profeffeur Franz , d’après Ziir- 
ner, chez les héritiers d’Homann , 1762. ; on a eu 
fous les yeux les états de la maifon Electorale de 
Saxe , en 15 feuilles, 1763 , par M. Pétri, ingé- 
nieur & lieutenant-colonel au fervice de Pruffe ; les 
environs de Drefde , à 4 ou 5 milles de difiance , 
par le même , en 12 feuilles ; on a confiilté la nou- 
velle carte des polies de l’Eledtorat de Saxe , par 
Ziirner , corrigée poflérieurement. Le roi Augufbe , 
en 1722 , fit planter des bornes milliaires fur le 
bord’ des chauffées de cet Electorat , qui indiquent 
les milles de pofies; ces milles font chacun de 16000 
aunes de Drefde , & une de ces aunes vaut 1 pied 
10 pouces du Rhin, ( Géographie de Biifching ) 
ou o, r 29534. On a de plus confiilté le cercle Elec- 
toral de Saxe, par les héritiers d’Homann , 1752 ; le 
Duché fupérieur de Saxe du nouvel & du moyen 
âge, parZolmann, 1732, chez les mêmes héri- 
tiers ; le Landgraviat de i huringe , par J. Mellinger; 
ce Landgraviat , corrigé par Leffer en 1738 ; la 
Thuringe orientale , en 2 feuilles , 1 747 ? ^Aar- 
graviat de Mifnie , de J. M. Franz ; ces. trois der- 
nières cartes fe trouvent chez les héritiers d’Ho- 
mann ; le cercle de Léipfig , par Schreiher ; l’évê- 
ché de Nanmburg- Zeitz, de J. G. Schreiher , ou la 
copie des héritiers d’Homann ; la Marche de Bran- 
deburg de Gundling , gravée à Berlin en 2 feuilles ; 
la vieille Marche de Gundling , par Bush ; Schleven 
Ta réduite pour les almanachs de Berlin ; la moyenne 
Marche , gravée à Berlin en petit format ; la nou- 
velle Marche, par Schleven, en deux formats , pour 
des almanachs difrérens à Berlin ; cette Marche fur 
la cinquième feuille de la grande Pologne , gravee 
par Kanter ; la Principauté d’Eyfenach , par les hé- 
ritiers d’Homann ; les Principautés de Gotha , de 
Coburg & d’Aîtenbourg , par J. B. Homann ; les 
Principautés précédentes, par Schreiher; le Baillage 
d’Attenburg & le Baillage de Rhonnenburg , par 
Schenk ; les Baillages qui confinent à la Thuringe 
vers le couchant , par les héritiers de Schreiher ; 
les pays que poffèdenî la maifon de Saxe-Saalfeld ; 
les Baillages de Querfurt , de Juterboch & de 
Dahme , par Schenk. On a jeté un regard fur la Po- 
méranie d’Eilhard Lubin , nouve le édition en douze 
feuilles , 1758; Lotîer l’a réduite en fix feuilles ; 
Lubin avoit lui-même réduit fa carte en 1 feuille, 
elle a été copiée maintes fois : on a confiilté flfie de 
Rugen de Lubin , corrigée par le colonel Jean Him- 
mérich , publiée par Schenk , & copiée par Ho- 
mann; le Theatrum bellï , i n Pomeranïa citeriori , 
en 4 feuilles, par l’Académie de Berlin , en 1761 & 
1762 ; la Poméranie Suédoife & la Principauté de 
jRugen , fondées fur des obfervatioiîs aftronomiques 
ôc nir des dimenfions géométriques du profeffeur 


André Mayer, chez Lotter, à Augsburg, 1763. La 

Principauté d’Anhalt de Schuchart , améliorée en 
1 746 ; autre édition , corrigée & augmentée en 1 7 5 7 , 
par Sctovedt de Cœîen , dans les Mémoires hifioriques 
Ôz généalogiques de la maifon d’Anhalt, par Samuel 
Lenz , gravée par Puchel , de Léipfig ; la Princi- 
pauté d’Halheritadt de Rièfe , corrigée par Tohie 
Mayer, chez les héritiers d’Homann, 1750; le 
Comté deMansfeld, par Tobie Mayer, en 1750, 
corrigé en 1751, par le prédicateur Biring ; le 
Comté de Stolberg , de J. F. Penther, appuyée, 
pour la majeure partie , fur des mefures géométri- 
ques ; la partie du Voitgland que poffèdent les 
comtes de Reuff ; le Comté de Schœnburg , de 
Jean-Paul Trenkmann , en 1760; & le Comté de 
Honffein , avec les Seigneuries de Lora & de Klet- 
tenberg , 1761 ; les quatre dernières cartes font 
du fonds des héritiers d’Homann. 


e-Saxe, N°. 62. 


VIL Le Cercle de la 


Après avoir imité , en général , les cartes d’Ho- 
mann , de Lotter & d’Ottens , cartes qui ont paru 
les moins défeclueufes de ce cercle ; aucune ne difi 
penfoiî abfolument de conflilter le Duché de Mag- 
deburg de Gundling , quoiqu’inexaet ; celui d’Ho- 
mann , d’après le defîin d’un ingénieur moins dé- 
feduaix: Singalaria Magdeburg . , de Samuel 'Waî- 
ther , où font des cartes de quelques contrées de 
ce Duché ; la defcription du Cercle de la Saale , 
par Dreyhaupt , pour la partie fupérieure de ce 
Cercle; l’Electorat d’Hanovre , de Jefferys, de Loî- 
ter, 1762 , & autres ; mais toutes ces cartes font 
fort imparfaites ; les Duchés de Bremen & de V/er- 
den , de M. Pitt, par Schenk & Wik; ces Duchés , 
par ordre du comte Kœnigfmark , de Jean Gorries., 
capitaine , par Bîaeu ; il y en a beaucoup de co- 
pies. La carte de ces Duchés , par l’Académie de 
Berlin, ornée des armes de ce Duché, on 2 feuilles, 
1767. La Principauté de Lüneburg ou de Zelle , 
d’Augiiftin Gotlob Bohémien , 1765 ; le cours de 
POhra &la forêt de Drœmiing, par "Walther, dans 
les Mémoires du Duché de Magdeburg ; l’Inten- 
dance de Bardevdck & de Pattemee , dans la def- 
cription de la ville de Lüneburg & de la Collé- 
giale de Bardevdck , par Schîœpken ; la partie de 
la forêt du Harz , qui dépend de la Principauté de 
Grubenhagen , par les héritiers d’Homann : Tabula 
G co graphie a meridionalium regionum Brunfvico-Lii - 
mburgium , 1762; le Duché de BrunfVich ; ces trois 
dernières font du riche fonds des héritiers d’Homann; 
ce Duché d’Etienne Sw art , & autres , renfermant 
olufieurs particularités intéreffantes ; la fituation 
} géographique du territoire d’Etnpire méridional de 
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ürunl-wicn, par ic ndnz , caez le» h-.ri- 

fers d’Homann ; le Baillage de AVeferlmgen , cuins 
les mémoires fur le Duché de Magdeburg , par 
Walther ; ce Baillage manque dans la Principauté 
d’Halberftadt , de Rièfe ; les Duchés ne Meklen- 
bursj ( S ch vérin & Guftrov/ , ) de François , de 
Witt , de Covens 6 c Mortier , d’Homann , d Ot- 
te ns & de Seutter , cartes qui font toutes bien im- 
parfaites ; le Mecklenburg , de l’Académie de Ber- 
lin , en 4 feuilles ; les Duchés de Siefvig & de Holf- 
tein, par jean Meyer, en 13 feuilles particulièi es , 
e & une carte générale , dans la defcription de ces 
Duchés , de Gafpar Dankvert ; elle a été réduite 
en une feuille par plufieurs ; l’Evêché de Hildesheim, 
de D. Jean Gigas , par Blaeu , & en fuite par plu- 
fieurs autres ; on n’a pas pu fe procurer ce bel 
Evêché , que l’on allure tres-exate, par Jean Chnf- 
tcphe Rofenthal , confeiller aiilique ; on a confulté 
cet Evêché, par Gérard Julie Arenhold , Secrétaire 
de l’Electorat de Brunfwich , chez les héritiers d’Ho- 
mann. Jean-Baptifte Lauenftein a de plus drelfe une 
carte de cet Evêché , qui a pour titre , Lhœcejis 
Jtîildefhcimenfîs medii. tzvi ; le Duché de Saxe-Lauen- 
burg, par Jean - Chriftian Homann 1729 ; la Pré- 
vôté Baillagère de Moellin , dans les Mémoires con- 
cernant la Seigneurie & Prévôté de Moellin , 1740; 
& la Seigneurie de lever , fur l’Oftfrife , de Jean- 
Chriftian Homann , 1730, &c. 
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VÏÏL Le Cercle de Weftpholie. N°, 61, 


On a fuivi principalement pour ce Cercle la carte 
des héritiers d’Homann , de 1761 , & celle de Jef- 
ferys ; on _a aufïi confulté la province d’Oftfrife , les 
Evêchés de Munfter & d’Omabruck , les Comtés 
d’Oldenburg , de Démenhorft , de Lingen & de 
Dïépholz , du même géographe Anglois ; l’Evêché 
de Munfter 5 de jean Gigas , aux frais de Blaeu , 
copié plufieurs fois , & imité de nouveau en 1757, 
par les héritiers d’Homann ; cet Evêché , en 2 feuilles , 
par Jaillot ; les Duchés de Cîèves , de Juliers 6c de 
Berg , avec le Comté de Mark , en 2 feuilles , par 
jaillot , imités & corrigés par les héritiers d’Ho- 
mann ; le Comte de la Mark , par Jaillot , 1700 ; 
le Duché de Berg , par ie même , en 1700 ; l’Evê- 
ché de Paderborn , par Jean Gigas , augmenté & 
joint aux Monumenta P aderbormnjia ; cette très- 
bonne carte fut copiée par les héritiers d’Homann , 
.en 17,57 ; la carte de c et Evêché , de F. B. S. à V. , 
plus grande ? & peut -cire meilleure encore que la 


precedente 9 graves a 
feune ; i Evêché cle Liège 


ta m Dur g , par Pingeling le 


s par SV ifeher, en ? feuilles, 
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4 feuilles , par le P. Criftophe le Maire , Jéfuîte 3 
l'Evêché d’Ofnabruck , de Jean Gigas , corrigé par 
Jean-Henri Meufchen , chez les héritiers d’Homann ; 
la Principauté de Minden , dont la majeure partie 
fs voit fur le pi&n de la bataille de Minden , ou de 
Todtenhaufen , du capitaine Bauer , gravé à Brunft 
vnch par A. A. Beck ; la Principauté de AV erden , 
du capitaine Jean Gorries , par Blaeu , 6 c copies par 
plufieurs ; la Principauté & Maifon de NafTau ( en 
AVétéravie) de Jean-Jacques Stetter, par AVifcher, 
& copiée par Homann ; la Principauté de Naffau , 
du même; l’Oftfrife-a Ubbo -Emme , corrigée & 
augmentée par Ehrenreich-Cerard Coldevey , pu- 
bliée par Jean-Chriftian Homann , en 1730 ; la Prin- 
cipauté de Meurs , de A. Heurt , par Covens & Mor- 
tier ; le Comté de Schauenburg , dans l’Almanach 
de Schauenburg - Lippe ; les Comtes d’Oldenburg 
& de Delmenhorft 4 , de Jean Conrad Muterais , 
dans la Chronique de Hamelmann ; ces Comtes ^ par 
Munfink , dans la Defcription hiftorique de Win- 
keîmann; cette même carte , qui reparut à Augsburg 
en 1769, chez Seutter, avec des triangles imagi- 
naires ; ces Comtés , par Hunrich , chez les heri- 
tiers d’Homann , 1763 ; le Comté de la Lippe , par 
Tobie Conrad Lotter ; ce Comté, dans l’Almanach 
cité de Schauenburg- Lippe ; le Comté de Ben- 
theim, du docteur Jean Wefterberg, par AV al k& 
Pierre Schenk; le Comté de Pyrmont , du cap Laine 
Overheide , dans la Defcription des eaux de Pyr- 
mont ? du defieur J. P. Seip , 6 c chez les héritiers 
d’Homann ; de plus le bas-Comîé de Catzenelnbo- 
gen , aufïi chez les héritiers d’Homann» 

IX. Le Cercle du B as -Rhin , ou des quatre 
IL lecteurs, N. 6 t. 

i 


Il a fur-tout pour bafe la carte de ce cercle , de 
Jaillot , en 4 feuilles ; on a de plus confulté les plans 
des dift rites de l’Archevêché de Mayence , inférés 
dans Novce Archïepifcopatus Moguntinï Tabula. , de 
Nicolas Perfon ; cet Archevêché , par Jean-Georges 
"Walther , de Francfort, en 2 feuilles ; fur la même 
partie, les cartes de AVifcher, de F. de AVitt, de Seuter ; 
Circulas Rhenanus inferior & Elecioratus Mogun tiniis , 
par les héritiers d’Homann ; le territoire d’Erfo rt. 



rard Mercator ; cet Archevêché , par Jaillot , en % 
feuilles; cet Archevêché, de Jean-Georges Walther , 
en 2 feuilles ; PElectorat de Cologne , de Jean Gi- 
gas , par Blaeu ; cet Eleteorat , dut P. Zittart , Jé- 
fuite , réimprime en 1757 , par les héritiers d’Ho- 
mann & le Paîatinat du Rhin , par Jean-George^ 
* her. 


en 4 feuilles* 
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X. Le Cercle du Haut-Rhin . N°. Idem . 

Il eft appuyé , en général , fur la bonne carte de 
ce Cercle , par Gérar d W aik ; on a vu en outre l'E- 
vêché de ¥orms , des héritiers d’Homann , 1752 ; 
celui de Spire , des mêmes , 1755 ; ces deux dic- 
cèfes ont de grands défauts ; on a auffi confulté 
l’Evêché de Fui de, de W olfgang Regre wil, par Blaeu , 
celui de J, B. Homann , en 2 feuilles ; la carte de 
l’ancien Buchaw, inférée dans la Collection des Tra- 
ductions de Fulde , par Schannat ; celle que cet au- 
teur a mife dans l’Ouvrage intitulé , Diaecejis Fui - 
denjis , la Heffe , par ordre du Landgrave Guil- 
laume , 1586, levée par Mercator , père & dis ; il 
en exifte beaucoup de copies. La Heffe , de M. Car- 
let de la Rofière , capitaine de dragons, en 4 feuilles, 
1 76 1 ; celle de M. Malécot , en 4 feuilles , levée en 
grande partie fur fes obfervations ; celle des héritiers 
d’Homann , corrigée en 4 feuilles ; celle de l’Académie 
de Berlin , auffi en 4 feuilles , avec des notes propres 
à rectifier la poftîion des lieux ; carte topographique 
de la Heffie , par Bauer en 1762 ; celle du pays de 
Heffe-Darmftadt & des environs , par C. M. Pron- 
ner , en 6 feuilles , chez les héritiers d’Homann ; 
la Principauté de Hersfeld , par Schenk & par W alk ; 
le Comté de Waldek , de Nicolaï , très - bonne 
carte , chez les héritiers d’Homann ; le Comté de 
HanaujMiinzenberg , de Frédéric Zolmann , par J. B. 
Homann , 1728 ; & la Seigneurie, de Hanau-Lich- 
tenberg, fur FAlface, auffi des héritiers d’Homann. 

XL Les Pays-Bas Autrichiens avec les Sept 
Provinces - Unies , N°. 59. 

Ils font appuyés principalement fur la carte des 
dix-fept Provinces des Pays-Bas, de Tobie Mayer, 
suffi habile agronome que favant géographe ; on a 
confulté , en outre , la carte de Friex , en 24 feuilles , 
1709 ; il y en a des copies &c des réduétions ; telle 
eft celle de Seutter , en 24 feuilles in- 4 0 . ; celle de 
Mortier , avec les If! es de Sééland & une partie du 
Comté de Hollande , en 28 feuilles i/2-4 0 . , que Her- 
mann Moll , en Angleterre , a réduite en 2 feuilles ; 
le Duché de Brabant, par Blaeu , en 5 feuilles , cor- 
rigé par Wifcher ; ce Duché, par G. Delifle 1705, 
&: par Jaillot , 1 720 ; les environs d’Anvers en 3 
feuilles , par le meme ; le Duché de Limbourg , 
de \Y ifcher , de F. de Witt & de Jaillot, 1693. Le 
Duché de Luxembourg , par Wifcher , par de Witt 
& par Homann ; ce Duché , en 4 feuilles , par Jaillot , 
1 704 , les environs de Luxembourg , en 3 feuilles , 
par le meme ; le Comté -de Flandre , par Seutter ; 
ce Comte, par Jaulot, en 2 feuilles, 1729 ; les dé- 
tails u.Q ce Comté , par Wifcher, en 6 feuilles 3 le 


Diocèfe de Tournai, de Bernard Capellier, pafteur 
de SI Léger ; Jaillot 1726 ; plufieurs châtellenies &c 
diftri£is, par de Beaurain , Bailleul , le Rouge , Jaillot 
& Infelin, le Comté de Hamaut , par G. De. nie , 
1706 ; par Jaillot , 1720 ; par Homann & par Ro- 
bert , 1764; le Comté de Namur, par de Witt* 
par Wifcher , par les héritiers d’Homann , 1746 ; 
ce Comté , par Jaillot , en 1 2 feuilles ; cuefques 
Diftricts , par divers auteurs ; les Pays-Bas Au- 
trichiens , par M. le comte de Ferraris , en 25 
feuilles, 17 77. 


A Fégard de la Hollande , ainfï nommée en gé- 
néral , on a confulté la carte des Provinces-Urnes , 
de G. Delifle , laquelle a été copiée par Covens & 
Mortier ; le pays de Gueldre, de W. A. Bachienne, 
prédicateur de Kuylenburg , par Covens & Mor- 
tier ; les parties méridionales & feptentrionaks de 
la Hollande , par Wifcher ; la Zéelande , par les frères 
Hattinga ; la Province d’Utrecht , par Bernard du 
Roi, chez Schenk; la Frife, de F. Halma, à Utrecht, 
chez C. Kribber ; FOveryflel , de N. Tenhave ; cme- 
1 orée par de Witt, chez Covens & Mortier ; la 
même carte corrigée par Ottens ; le pays de Gro- 
ningue , de F, de Witt , chez Covens & Mortier ; 
le même pays , par Ottens.; la contrée de Drente , 

. par de Witt , chez Covens & Mortier ; & cette 
même contrée encore , par Schenk & Walk. 

§, XII. La Bohhne & la Luface. N.° 66* 


Cette carte s’appuye , pour la Bohème , fur îa 
carte de J. Chriftophe Millier , capitaine de Génie , 
en 25 feuilles , à Augsburg , 1720 ; les planches , 
par ordre fpécial , en ont été brifées ; de là vient que 
cette carte eft fort rare ; mais il y en a maintes ré- 
ductions , dont plufieurs renferment divers change- 
mens , qui montrent que l’original n’a pas atteint 
toute la perfection poflible ; c’eft pourquoi on a en 
outre confulté la Bohème , d’Egide Sadeler, 1620; 
la Bohème, en 2 feuilles , de Maurice Wogt , reli- 
gieux de l’ordre de Cîteaux , dans l’abbaye de Piaffe. 

A l’égard de la Luface, elle fe fonde fur îa carte 
de Mortier , en 2 feuilles , d’après les 8 feuilles 
des Margraviats de la Luface, de l’Atlas Saxon; on 
ne s’eft pas arrêté à ce feul prototype , on a con- 
fulté les deux petites cartes de la haute & de la 
baffe-Luface, publiées par Samuel Greffer , dans fes 
Mémoires fur ce pays ; on a vu la carte générale de 
la Luface , dans l’Atlas portatif de Weigel ; on a de 
plus confulté la haiite-Luface , de Schreiber , par les 
héritiers d’Homann 1732, la baffe-Luface , publiée 


? r 


par les mêmes héritiers , en 1768; & l’on 
ieté un regard fur les différens cercles 
publies de çes Marquifats, 


miü 


, quon 
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€ XIIL Le Duché de Siléfie & le Marquifat 
de Moravie. N.° 67. 

La Silélîe reconnoît pour type la reduéhon ? de 
p Atlas de Siléfie , par Covens & Mortier , qui n elt 
fans doute pas exempte de fautes , & cela n a rien 
d’ étonnant. J. C. Millier fut charge , en 1721 ? par 
l’Empereur Charles VI, de cet Atlas : la moit de 
cet Ingénieur interrompit ce travail , 1 Empeî eur y 
employa l’Ingénieur Vfieland en ï 7 2 3 ’ aux ais 
des Princes & Etats de la Siléfie ; V/ieland mourut , 
de lauTa 1 ouvrage imparfait ; M. ScubaTtîi iciCiï.va. 
Les héritiers d’Homann , qui en furent éditeurs , cor- 
rigèrent ftir les defîins , qui n’etoient pas encore 
gravés , l’échelle & la graduation faillies de Wie- 
Jand , & firent des corrections fur les planches 
déjà gravées ; les fautes de V/ielancl ne purent en- 
tièrement difparoître de celles-ci. L’édition fut com- 
mencée en 1736 ? & interrompue en 1740 p ai la 
guerre , ou le Roi de Pruffe obtint la majeure partie 
de la Siléfie. Ce prince confentit à la publication de 
cet Atlas , en 1750 , fans permettre qu’il fût cor- 
rigé fur le terrain même ; aieli , lorfque cet Atlas 
parut en 1751 , les fautes de Wieland au moins, 
qu’on n’avoient pu anéantir , y refièrent. On a ete 
porté en conféquence à confiilter la Sdeiie de Martin 
Èfwig , en 4 feuilles ; elle efi dans le Thzatrum orbis 
terra rum 'd’ Abraham Ortelius , & dans le Spéculum 
orbis geographicum de Cellarms ; cette carte , coiri- 
gée & perfectionnée , fe trouve dans les dernières 
éditions de la Cofmographie de Munfter , & dans 
P Atlas cle Blaeu ; on a confulté la Siléfie de Jonas 
Scutctus , publiée en Hollande par plufieurs ; les 
cartes particulières de Brefiau , de Grotkau ou de 
Neifiè , de Lignitz , d’Oels , de Wolau & de Giogau , 
auffi. par Scultetus ; les Principautés de Jauer & de 
Schweidnitz , de Frédéric KhunoTV , par Blaeu & 
Janfon , enfuite par Schenk & \Valck, avec correc- 
tions ; ces Principautés de Godefroi-Kœhler ; la 
Province de Siléfie, avec les Royaumes oc Terres 
adjacentes, 1626 ; cette province , par Schenk, 
Homann , Covens & Mortier , 2* édition ; la Prin- 
cipauté de Tefchen , de Jean Nigrinus , copiée par 
Schenk ; le Comté de Glaîz , de Tobie Mayer, chez 
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publia 16 cartes de demi -feuille chacune , des 
Principautés de ce Duché & une carte générale ; ce 
recueil , dont le mérite furpafie de beaucoup les 
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Covens & Mortier; mais comme il y avoit , avant 
çeî Ingénieur , des cartes payables , ôc d’autres allez 


bonnes de ce Marquifat , on a confulté la Moravie 4 
de Paul Fabricius , corrigée par plufieurs gentils- 
hommes lettrés du pays ; on la trouve dans le 
Théâtre du monde d’Ortelius ; elle a été réimpri- 
mée entr’autres par Gérard Mercator ; celle de Co- 
rn énius , meilleure que la précédente , publiée 
entr’autres par Fifcher ; & celle plus exaûe encore , 
qui efi dans la Germanie Autrichienne de Graneîlius, 
On a confulté avec avantage , fur les divers états 
de cet Empire , la Géographie de M. Biifching; 
l’Allemagne y efi fi bien aecrite , qu on a du pro- 



l’extrait üxccïnct des morceaux particuliers qui en 

contiennent le détail. . . , 

On va maintenant dire un mot des mefiires itiné- 
raires de cette vafie région ; la mefiire ia puis ufitee 
dans cet Empire , efi le mille commun d Allemagne, 
de 1 3 au degré ; il a ordinairement 20000 pieds 
germains de long; ainfi il y a 300000 ae ces pieds 
dans le degré ; ce pied efi les f du devakh , ou pic 
du Caire , & vaut , en pied de Paris , i F . i F . 8 z ‘v 
f ts . f. Si ce mille commun efi de mille mefures, 
comme fon nom l’indique , cnacune vaut 20 pieds 
germains , ou zz F . cf. i pt . de Paris; c efi une 

perche propre à l’arpentage , laquelle efi en general 
de 2 ruthen , ou roues d’Allemagne. 

Il y a auffi dans cet Empire des milles de 12 ~ 
au degré ; ce mille efi de deux rafles germamques; 
il répond à 2 lieues communes de France , ou a 
4 lieues gauloifes ; mais fi ce mille germain étoit 
de 6 milles d’Europe , il feroit de ï 3 y au degré ; iî 
y a de ces milles en Allemagne , en Hongrie , &c. 

Pour établir ces afiertions , on remarquera que 
Tlwrocz , dans fes Chroniques Hongroifes , dit que 
la défiance de Thuln , petite ville fur le Danube , 
jufqu’à Vienne , efi de 3 rafles ; cet efpace , en iiii- 
vant les détours du chemin , efi iur les cartes , de 
13680 toifes , dont le tiers efi la rafle dont il s’agit; 
elle efi 12 fois 2 dans le degré. 

Sur diverfes cartes de Hongrie , il y a une échelle 
de 1 3 y milles au degré ; ce mille efi de deux lieues 
légales de Cafiille. Il y a auffi , fur plufieurs de ces 
cartes , une échelle de î 3 milles au degré ; on verra 
par la fuite les fondemens de cette mefure. 

Dans un GlofTaire rnanuferit de Rondins , on a 
trouvé que meil weges , un mille de chemin , con- 
tient 60 gevinden ; la gevinde renferme 60 ruthen , 
tours de roues ou verges , chaque verge contient 
7 ~ ellen , aunes , conféquemœent ce mille à 27000 
aunes ; ce font des pieds. De favans Allemands attri- 
buent la même divifion à l’ancien mille Saxon ( d’ An- 
ville , mef. itinér. ) ; fi ce mille efi de iz~ au degré , 
comme il y a apparence ; il efi de 27384 pieds de 

Paris ; 


* 


© 


DES CARTES. 41 


î*aris , & Patiné (fui éri efi l’élément, efi de i p . o p . 2'V 
de la même mefure. Cette aune eft le pied de Dor- 
drecht 8c celui de la Brille. Cependant 11 ce mille 
étoit de 1 5 au degré, comme il contient 22820 pieds 
de Paris , l’aune y feroit de 10Û i lig . 8 F Rf du même 
pied. Ce feroit celui d’Utrecht , d’Offende , de Bru- 
xelles , de Cologne , d’Heidelberg 8c de Gand. 

En Saxe , fous le roi Au gu fie , en 1722. , le mille 
de polie ou de police fut fixé à 2000 ruhten , ou a 
1 6000 ellen de Drefde ; fi cette aune efi les ~ du 
pied du Rhin , ( fuivant M. Biifcbmg ) , ce mille con- 
tiendra 47 2 5 toiles , Sc fera de 12 — au degre ; ainfi 
le mille Saxon doit être réputé de 1 2 dans le degré ; 
alors l’aune de Drefde fera 192000 fois dans le 
même efpace , & vaudra i p . cf. a 1 " 3 . $ f ' s . y de Paris ; 
c’efi deux pieds d’Europe ou de Bâle. 

La Saxe n’efi pas la feule partie de cette région 
qui ait un tel mille. Sur la carte de Bohème , par 
Millier , les heures de chemin y font de 1 2 au de- 
gré ; mais cette mefure n’efi: pas unique dans ce 
Royaume. En 1268, fous le règne de Primifias- 
Ottocar, le mille y fut fixé à 60 longueurs de 
terrain , qui répondoient à 47 5 5 pas géométriques ; 
( d’Ànville , mef. itinér. ) or le pied actuel de Bo- 
hème , félon le P. Liefganig, Jéfuite , efi les y^y de 
la toife ; ainfi le pas géométrique efi: les ~ de cette 
toife ; cela donne un mille de 15 y , ou en nombre 
entier de 16 au degré. 

L’aune de Brabant , dont l’ufage efi fort étendu , 
étant de 1 60000 au degré , efi l’élément naturel de 
ce mille , lequel contient 1 0000 de ces aunes , dont 
chacune efi de 2 pieds & y de Cafiiile. Quant à 
faune de Bohème , elle efi plus longue que 2 pieds 
de Prague d’environ -y. Ce pied, qui efi le pied 
romain , ni l’aune ne paroifient pas être le principe 
actuel des milles de ce Royaume. 

En corrigeant la carte de l’Autriche , par il Prier , 
dont les difiances y font dilatées , à peu près dans 
îe rapport de 24 à ï 9 , il y a un mille de 2 heures , 
fur deux échelles différentes ; ces échelles étant ré- 
duites dans le rapport indiqué , donnent un mille 
de 12 au degré , & un autre de 16 ; on en pourroit 
adopter un moyen qui feroit de 14 au degré. Le 
pied de Vienne en Autriche efi de 352000 au degré, 
& l’on fait de très-bonne part que le pied y efi à 
faune comme 1 1 efi à 27 , & que le klafier , qui 
efi la toife de Vienne , y efi à l’aime comme 9 efi à 
22 ; cela donne incontestablement , pour la longueur 
de cette aune , 2 pieds ~ de cette ville ; en confé- 
quence cette aune efi de 143407 ~j au degré. 

Le mille autrichien , de 1 6 au degré , efi de 1 000 
perches, chacune de 22 pieds de cette ville; le mille 
de 14 ou peu plus au degré, y efi de 25000 pieds , 
& celui de 1 2 au degré y efi de 1 2000 aunes , ou 


peu moins. Au refie , le pied ainfi que 1 aune ae 
Vienne , paroifient avoir une origine grecque. En 
diminuant le pied de cette ville d’y- ? on auroit le 
pied grec ; & fi fort en diminuoit faune feulement 
cB-i- elle feroit 144000 fois dans le degré , &au- 
roit x’pieds y grecs de long. Philippe Appian , habile 
mathématicien , a fixe dans fa carte de Bavière , en 
1 5 68 , un mille de 1 2 au degré ; on en a ufé de même 
dans la Suiffe , la Suabe , le bas-Rhin , &c. Dans 
la Suabe & ailleurs , il y a aufîi le mille commun 
d’Allemagne ; le pied romain , qui en efi le prin- 
cipe , fe voit à Augsburg dans toute fa purete. 

Il y a deux aunes différentes dans cette ville j 
l’une qui contient 1 pied & f romain ; c eu la pe- 
tite aune de S. 1 Malo , elle efi 15000 fois dans le 
mille commun d’Allemagne ; l’autre efi de 2^ pieas 
romains , c’efi la demi-aune de Paris ; elle efi aüiïî 
15000 fois dans le mille de 12 & j au degré. 

Si l’on eût , dans l’évaluation du mille Saxon , em- 
ployé l’aune de Géra , ville aux comtes de Reuff, 
en haute Saxe , dans le Vogtlang , cette aune fur- 
paffe de fort peu de chofe la coudée du nilomètre » 
qui vaut off 28525 ; le mille , compofe de i6eo© 
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aunes, feroit de 12 y au degre. Job de Magde 


bourg , en 1560 , meiurant la difiance des princi- 
paux lieux de la Saxe, fixa le mille a 1500 ruhten 
ou à 1 2000 ellen ; fi 1 on employé l’aune de Dreiae , 
cela fournit un mille de 16 au degre ; & fi 1 on rait 
nfage de l’aune de Géra , elle donne un mille de 16 f 
au degré. Dans le premier cas , ce mille germanique 
feroit de 5 milles européens ; & dans le dernier , ce 
mille feroit de 3 lieues gauloifes. A Berlin , dans la 
Brandeburg , faune efi de 166666 f au degré; elle 
efi de 2 pieds de Moravie ; îe mille de 1 6 f au degre 
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contient îoo^^ fa ces aunes. Le Pied de Berlin 


o de ces aunes, de pied 

;’efi le pied grec ) efi à faune de cette ville , comme 
15 efi à 54. 

En Silène , félon les cartes qui en ont été levées , 
e mille efi de 1500 perches , ou de 11250 aunes ; 
ainfi, dans ce Duché, une perche contient 7 aunes y. 
L’aune de Siléfie efi 192000 fois dans le degré; di- 
vûfanî ce nombre par j 1250 aunes , que contient ce 
mille , il viendra 17^-f -y au degré. Cette mefure efi 
fmgulière ; il doit y avoir erreur dan§ fes élémens ; 
Il y a probablement 16 milles & f de Siléfie au 
degré; pour .cela ilfuffiroit qu’il y eut 1440 perches 
de 8 aunes de Siléfie dans ce mille ; ou mieux , fans 
doute , il fan droit qu’il y eût 1500 perches de 7 
aunes ~ de Pologne dans ce même mille , aunes qui 
font de 1 8 oooo au degré , ou de 2 pieds grecs chacune. 
Cette mefure n’efi vraifembiahlement pas la leole 
qui foit en ufage en Siléfie ; car on y a joint fur iss 
cartes une échelle de milles communs d Allemagne. 

En Moravie , le pied efi de 3 3 3 3 3 3 f au degré : 

F 
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c’eft le pied breton d’Antonin , lequel vaut 
i p . 026896, mefure de Paris. Il y a, dans ce Marqui- 
fat un mille qui , comme ceux d’Allemagne , con- 
tient 20000 pieds d’Olmutz ; ce mille eft de 1 6 f au 
deoré. L’aune de Moravie eft les ~ de celle de Paris , 
laquelle eft de 4 pieds romains ; ainft l’aune d’Olmutz 
eft de 140625 au degré ; il y a dans ce Marquifat , 
comme en Siléfie , un mille de 1 1250 aunes, ou de 
1500 ruhten ; c’eft pourquoi, en divifant 140625 
par 1 1250, le quotient 12 î indique le nombre de 
fois que ce mille eft dans le degré; ainft on retrouve 
encore exactement , dans les mefures cie la .Moravie , 
le mille de 16 f- & celui de 12 2 au degré. 

Le mille rhinlandique eft de 2000 roedtn ou roues, 
de 1 2 pieds du Rhin chacune ; ce mille contient 
donc 24000 de ces pieds. Le pied du Rhin vaut les 
JJ- de la toife ; par conféquent les 24000 pieds pro- 
âtiifent , pour ce mille , 3866 toifes ~ , il y a 14 \ 
de ces milles, dans le degré moyen du méridien. Les 
navigateurs de ces parages , ont jugé commode de 
compofer leur mille de 4 minutes de latitude , ou de 
1 5 au degré ; c’eft le mille commun d’Allemagne. 
Ce mille marin Hollandais & Flamand étant , comme 
le rhinlandique , de 24000 pieds , il y a 3 60000 de 
ces pieds dans un degré ; c’eft le pied grec , lequel 
eft à celui du Rhin à très -peu près, comme 121 
eft à 1 23. De plus il y a , dans les Provinces-Unies , 
un mille de 1500 roeden , ou de 18000 pieds du 
Rhin ; ( Snellius Erafîoftkems Batavus. ) ft le pied 


analyse 


grec en étoit l’elément , Cë mille fefôit de iô aï* 
degré ; mais il n’eft contenu que 1 9 fois & f dans 
meme efpace. 

Au Duché de Luxembourg, la lieue eft de 28 au 
degré , elle paroît être moitié du mille de la baffe- 
Autriche , lequel eft probablement de 1 4 — au de- 
gré ; cette lieue peut valoir le tiers de huit milles 
romains. 

Article VI. 

I. Le Royaume de Pruffe , N.° 71 ; 6- celui de 

Pologne , avec le Duché de Lithuanie , N.° 72. 

Les cartes général es , qu’on a employées d’abord 
pour fe diriger font , la Pologne , de Dahlberg , dans 
l’ouvrage de Puffendorf, de rebus gejlis Caroli Guf- 
tavi. Celle de Guillaume Delifte , 1703 ; la Pologne 
cl’Komann , ad mentem Siarowoljin ; celle de Tobie 
Mayer , 1750 ; la Pologne , fur la partie d’ Europe 
de M, d’Anviîle ; celle de A. Rizzi Zannoni , en 25 
feuilles, 1772. Polonia propria tanquam Polonici pro - 
v incia primaria , 1772 , chez les héritiers d’Homann, 
La carte générale & itinéraire de la Pologne , par 
Covens & Mortier , 1781, 

On va faire précéder une table des pofttions , fut 
lefquelles ces deux cartes font appuyées ; enfuite on 
produira quelques exemples des combinaifons qu’on 
a exécutées. 


NOMS DES LIEUX, 

Diff. des Mêrid. 

Latitude. \ 

f 

D. M. 10“. 

D. M. î o îS . | 

I^ANTzXG 

Kamienieck , 

Kicnv , ( Ukraine. 

Kœnigsberg, (Pruffe. ), ........ 

Krylovz , ( Nouvelle Ruffie. 

POSNANIE , ..... ....... 

Riga , ( Livonie. 

Smolensko , (Ruffie.) ........ 

Warsovie 

tTV X Xj JNi jAw • 

16. 0 . . 18', 5* 
24 ... 21 7 , 8 

28 ... 34 7 , 6 

18 . . . 1 64 7 

30 . . . 30% 0 

1 ^ . 02 , 2^ 

21 ... lé 7 , 5 

29 . . . 3 6 ; , 6 

18 . . . 39', 9* 
23 . . . 09 , 1* 

54. 0 , . 22', 3 # j 
48 . . . 5 6,7 

50 . . . 24,-8 

54 ... 43 , °* 

48 ... 44, 0 

52 ... 27, 5„ 1 

56 ... 56 , 5 

54 ... 50 , 9 

5 2 • * • ï 4s 5* I 
54 ... 41 , 0* : | 


Il y a fur Kœnigsberg, Riga & Wilna , des obfer- 
yations aftronomiques de longitude. Dans l’intention 
de les vérifier , on a formé un triangle entre ces 
villes ; en le traitant comme celui oui a été ccnf- 
truit entre Hamburg , Bremen & le cap Dunen , 
on a trouvé la diftance entre Konigsberg & Wilna , 
de 1 69% 4 ; celle entre Kœnigsberg 8 ç Riga , de 


i6y M , 2; & celle de Riga à Wilna, de 147-, 7. Con- 
noiffant les latitudes de ces trois points , le triangle 
a frit découvrir , ayant égard à î’applatiffement de 
la terre , la différence en long'tude entre Kœnigsberg 
& Riga, de 2. 0 5c/, 8, entre Riga & Wilna , de 
i.° 524 6 , & conféquemment entre Kœnigsberg & 
Wilna , de 4, 0 52^ 4, 


A 

.% 

? 



DES CARTES. 

Les Tables agronomiques de Berlin , établirent les 
longitudes de cesflieux comme il fuit , Koenigsberg y 
offpar i8.° 07', 5 ; Riga, par 21. 0 $8 7 , o, êkVilna 

O / 

par 


23. 0 o y', 5. 


Suppofant d’abord Kœmgsberg par 

18. 0 

07'» 

5 ? 

Riga feroit par 1 8.° 07 7 , 5 + 2. 0 59', 8 = 

:u. 6 


3 ? 

ôc Wilna par 2 1 ,° 07 7 , 3 + i.° 5 2 7 , 6 = 

: 22,° 

59 / s 

9 * 

Wiîna étant par obfervations à . . . 

23. ° 

07 7 , 

U 

on aurcit en conféquence Riga , par 

2 I.° 

i 4 / 5 

9 » 

6e Koenigsberg , par . . . . . 

18. 0 


î. 


Par un travail bien antérieur à celui-ci , fur les 
obfervations du prcfefTeur Grilchow , faites en 175 5 
à Arensburg , Dager-Grt, Riga & Revel , on en 
avoit conclu avec foin, la longitude de Riga de 

21. 0 15 7 , 5 ; conféquemment Kœmgsberg feroit par 

18. 0 15', 7, & "Wilna par 23.° 08 7 , 1. 

En référant Koenigsberg à Dantzig , qui eft , Vi- 
vant d’exatles obfervations, par 16. 0 i8 7 , 5 ; & à War~ 
fbvie , qui eft auffi, par obfervations , à 18.° 39', 9 , 
on a trouvé Kœmgsberg par 18. 0 iq 7 , 2 ; ainfi. Riga 
feroit p2r 21. 0 19 7 , o, & Wilna par 23. 0 if, 6. 

La fomme des longitudes de Koenigsberg , Riga 
& AYilna, étant de°62.° 53', o; félon les Tables 
citées , on auroit encore Kœmgsberg, par 1 8.° 20 7 , 3 ; 
Riga par 21. 0 20', 1 , &Y/ilna par 23. 0 1 2', 7. Enfin 
Riga étant, par obfervations , à 21. 0 3 8 o , on au- 
roit Kœmgsberg à 1 8.° 3 S', 2 , & AVilna à 23 .° 30', 6. 

Kœmgsberg , par ces Ex combinaifons , en pre- 
nant un milieu fuivant notre méthode , eft au moins 
par 18. 0 16 7 , 7; Rigajrar 21.° i6 7 , 5 ; & Wilna par 
2.3^ 09 7 , 1. On ne préfume pas que l’erreur de ces 
conclufions , s’il y en a , puiffe s'écarter fenfible- 
ment du vrai. 

Les cartes levées géométriquement , ne peuvent 
être que particulières ; elles doivent leur principal 
mérite à l’emploi rigoureux des règles de la trigono- 
métrie ; ces cartes doivent être Se font en effet très- 
rares , & E elles occupent un vafte terrain , on ne 
peut répondre de n’y avoir rien omis d’important ; 
ainfi ne vouloir , en cartes géographiques , que l’i- 
mage fidelle du local, eft une chimère; c’eft pour- 
quoi il convient de chercher çe qui peut le mieux 
y fiippléer. 

De nombreux matériaux , font propres à répandre 
plus dé richefies dans les détails , & à obtenir plus 
de préciEon dans les cartes ; par rapport au dernier 
nhîet . on a delà laiiTé mioUnsc lAyprc prhan- 


objet , on a déjà laiffé voir quelques légers échan- 
tillons, des ufages multipliés & étendus que l’on peut 
en extraire , & l’on en produira encore quelques 
autres dans la fuite. 
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entre Vienne en Autriche, Kamienieck & Kiov% qui , 
en le traitant comme ceux qui précèdent , a fait dé- 
couvrir la diftance aérienne entre Vienr e & Kiev , 
de 584^,0; cellede Vienne à Kamienieck, de 41 i Ar ,7; 

celle de Kamienieck à Kiov , de 185^, 5. La lati- 
tude de Kamienieck a été trouvée de 48. 0 50 7 , 9; 
mais ce n’étoit , pour ainfi dire , qu’en paffant ; en 
la rapportant à celles d’Yafii & de Vienne , on l’a 
conclue de 48 .° 5 6 7 , 7 ; la latitude de Kiow a été 
obfervée de 50. 0 30'", o , de 50. 0 2 6 7 , 2 , & de 

50. 0 24', 8 on s’en tient à cette dernière. Ces hau- 
teurs polaires , avec celle de Vienne , ont fervi à pla- 
cer convenablement le triangle dont il s’agit , lequel 
a donné entre Vienne & Kamienieck io.° 20 7 , 1 de 
longitude , & entre Kamienieck & Kiov 4. 0 1 1 7 , 8 , 

( voyei la Table ci-deffus. ) 

Le peu d’obfervations qui ont été faites à Kamie - 
nieck , tendantes à en découvrir la longitude , paroif» 
fent la donner trop foible , & le petit nombre de 
celles de même efpèce qu’on a faites à Kiom , iem- 
blent donner la longitude de cette ville trop forte ; 
en effet , ces obfervations fercient compter entre 
ces lieux 4. 0 37', 5 en longitude , tandis qu’on ne 
trouve ici que 4. 0 1 1 7 , 8. 

Pour déterminer la pofition de Krilov , fituée 5 * 
droite , & près du Dnieper , dans l’angle au fud-eft 
que forme les limites de la Pologne , on a rapporté 
cette pofition à Kiow , à Kamienieck & à Y afll , &C 
l’on en a conclu la longitude de cette ville , au moins 
de 30, 0 30 7 , & fa latitude , au plus de 48, 0 44b 
Pour achever de fixer la partie orientale de la P g* 
logne , on arrêtera la pofition de Smolensko. Cette 
ville eu à la Faufile , mais voifine de la Lithuanie , Sz 
far le Dniéper ; elle efr propre à déterminer le courS 
de ce fleuve ; elle peut & doit d’ailleurs fervir è 
préparer les originaux pour la Pologne, 

On a d’abord cherché les différences en longi- 
tude entre Smolensko & Kiow , & l’on a trouvé 
6o 7 , o : 6 i 7 ,3 : 6 1 7 5 3 :6i 7 , 9: 6x 7 , 09 629 2 : 6 z' 9 j: 
6 3 7 , 1 , & 6 3 7 , 5. On a de même découvert les dif- 
férences en latitude, entre ces villes, de 261 7 T * 



Pour cela , on divifera , par gradation , les moindres 
différences en longitude , par les moindres diffé- 
rences en latitude ; enfuite on multipliera les qu ob- 
tiens , par le coEnus de la latitude moyenne, laquelle 
eft ici" de 52. 0 ?8 7 ; chacun de ces produits fera la 
tangente de l’angle cherché , que ton trouvera ré- 
pondre , dans cette circonftance , à 8.° 05 h f. Ce f 
| angle a fon fommet fur Ki ov 5 & a pour l’un de fes 
I côtés le méridien de cette ville; ainfi Smolensko eft. 


y ers le midi de la Pologne, pn a formé m triangle f à l’égard de Kiov , au nord S»° P 5 h 5^ à ; j Ç1 T 



analysé 


44 

•a terre étant applatie , cet angle vaudra 8.° o 6 ', 6 . 
L’opération cjue l’on vient de décrire eft indiquée 

par îa formule tang. a =■ , dans laquelle 

a défigne la différence en longitude, h la différence 
en latitude , & a l’angle délire. 

On a cherché , en outre , les différences en xon- 
gitude &c en latitude entre "W Un a & Kiov ; puis en 
procédant comme ci-deffus , en a trouvé , ayant 
egard à l’applatiffement de la terre , que V/ilna gif- 
io iî , par rapport à Kiov , au nord 37. 0 45^ ver . s 
Pou eft. Pour tenir compte de cet applatiffement , il 
a rniîi de diminuer de 6 minutes la latitude moyenne 
vers cette hauteur ; ainfi on a pris le cofinus de 
5 2. 0 ±7 / , au lieu de celui de 52. 0 33k De ces angles 
de pofitions & des différences entre les hauteurs , on 
a extrait la longitude & la latitude de Smolensko , 
telles qu’elles font indiquées dans la table précédente. 

Il paroitroit que la différence des méridiens, entre 
"SVilna & Smolensko , étant exprimée par 3 3 , celle 
entre ’Wilna & Kiov, le feroit par 28, & celle entre 
Kiov & Smolensko le feroit par 5. Ces expofàns 
pourroient fervir dans la fuite , fi une de ces diffe- 
sences venoit à changer, à recevoir , par exemple, 
une foible augmentation. 

On a afîlijetti les originaux qu’on a employ és , aux 
points ou il y a des obfervations , & à ceux que l’on 
vient de difcnîer; on s’eft même appuyé far des 
poftions ainfi déterminées , mais empruntées dans 
les états les plus voifins. Outre les cartes générales 
déjà mentionnées , on a encore eu fous les yeux la 
Piaffe , de Gafpard Henneberg , 1656 ; celle de PA- 
cr. démie de Berlin , en 6 feuilles, 1763. Sur les dé- 
pendances de la Pologne & de la Rufîie , on a en- 
core confulté le Grand-Duché de Lithuanie, du 
P. Nie-Precki, Jéfiiite, chez les héritiers d’Homann ; 
la carte de Janfon , gravée par les foins du prince 
Radzivil, 1613; la Courlande & la Sémigalîie , 
d’Adolphe Groot , père & fils , chez Homann , fous 
le nom de Bamikel ; l’ Ukraine , par le Vaffeur de 
Beauplan , en 8 feuilles. 

Les N. os 7i & 72 , font chacun l’extrait de trois 
des meilleures cartes , fur lefqueiles il n’a pas été né- 
eeffaire de recommencer les trapèzes préparatoires. 

Pour terminer cette feclïon , il refie à traiter , 
en peu de mots, des mefures itinéraires des pays 
dont on s’y eft entretenu. Le pied de Kœnigsberg , 
comme celui de Berlin , eft le pied grec , il eft 3 60000 
fois dans le degr’e ; l’aune de Kœnigsberg eft de 2 
pieds d’Europe , qui eft celui de Bâle , cette aune 
eft de 192000 au degré; le mille de 16 au degré, 
tû de 12000 aunes de Pruffe ; &le mille commun 
d’Allemagne , de 15 au degré, contient 24000 pieds 
de Kœnigsberg; les perches , qui doivent entrer dans 


ce dernier mille , font chacune de 4 orgyes grec- 
ques ; & les perches du premier font chacune de 
12 aunes de Pruffe. 

Le pied de Thorn eft le pied romain , l’aune eft 
eft îamême en cette ville qu’à Kœnigsberg; ainfi le 
mille commun d’Allemagne , contient 25000 pieds 
de Thorn. 

Le pied de Dantzig eft le pied d’Europe , ou 
celui de Bâle, il eft 384000 fois dans le degré; 
l’aune de cette ville eft comme celle de Kœnigsberg, 
de 2 pieds d’Europe ; ainfi le mille de 1 6 au degré 
contient 24000 pieds de Dantzig. 

A l’égard des mefures itinéraires de îa Pologne , 
le pied de Cracovie , eft de 312500 au degré, il 
vaut i F . i p . i lis . 8 P “. % du pied de Paris; & l’aune 
dans ces états, eft de 2 pieds grecs, ou de 180000 
au degré. La lieue commune de ce Royaume eft de 
20 au degré ; elle renferme 15625 pieds de Craco- 
vie , ou 9000 aunes de Pologne ; le quart de cette 
lieue, qui eft le mille d’Europe , contient 3906 ~ 
pieds de Cracovie , ou plutôt 1125 aunes du pays ; 
le pied de Cracovie , ne paroît pas être l’élément des 
mefures itinéraires de cette région ; ce pied n’ap- 
partient donc à ce Royaume, qu’à titre de conquête, 
& il ne s’y fera naturalifé , qu’après l’établiffement 
des mefures itinéraires. Le verft moderne de Rufîie 
eft de 3000 de ces pieds. Si l’on fe permet une petite 
exeurfion , dans un des pays le plus voifin , comme 
feroit îa Livonie , on y verra qu’à Riga , l’aune eft 
la coudée du nilomèîre ; elle eft 200000 fois dans 
le degré , & le pied de cette ville , qui eft aufîi celui 
d’Egypte , y eft la moitié de l’aune ; ainfi la lieue 
commune en Curlande , en Sémigalîie , en Samogitie 
& en Lithuanie , lieue qui eft de 20 au degré , con- 
tient 20000 pieds de Riga , ou 10000 aunes de cette 
ville. 

Article VIL 

§. I. Le Royaume de Danemark , NK 78 : ceux d& . 

S ni de , de Danemark & de Norwege , N.° 79. 

Les cartes dont on s’eft aidé, font celle de Buræus 
de Loo ; celle du Danemark , par Jean Meyer ; ce 
Royaume, par Guillaume de Lifte 1710 ; la carte 
de Pontoppidam , dans fon Théâtre Danois , laquelle 
a plus de réputation que d’exactitude ; celles que 
Gafpard Dankwerth a joint à fa defcriptiondesDuchés 
de Slefoich & de Holftein ; îa carte générale du Dane- 
mark à Copenhague 1765 ; diverfes provinces de 
ce Royaume, publiées par ordre du Gouvernement, 
jufqu’en 4776 ; la Norvège de Homann , corrigée 
par Martin Hubner , ProfefTeur de Copenhague ; ce 
Royaume de O. A. AVangenftein, Capitaine d’ Artil- 
lerie 1761. Pour la Suède, on a la cane des Etats 
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du Nord, d’André Buræus , qu’on a déjà citée; les 
cartes publiées depuis 1 74a , par le comptoir géogra- 
phique de Stokholm , fpécialement la carte générale 
de la Suède , de la Finlande & du Nortland , en 
ï 747 ; & les diverfes provinces de ce Royaume , à 
Stokholm , par ordre du Roi , en 6 feuilles. Le golfe 
de Finlande & fes environs , avec une partie de la 
Mer Baltique, depuis Stokholm jufqu’à Pétersburg, 
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par Tobie Mayer , 2 feuilles , 1751 ; la Scandinavie 
ou les Couronnes du Nord , chez les héritiers d’Fïo- 
mann ; les Couronnes du Nord , par G. de Lille , 
2 feuilles , 1706 ; la Scandinavie, par Jailloî, 1708 ; 
enfin, la fécondé partie d’Europe , par M. d’Anvilie. 

Voici , comme à l’ordinaire , la Table de la poli™ 
tion des lieux fur laquelle les cartes N os . 78 6 c 79 
font alîxfes. 


— - 

NOMS DES LIEU 

X. 



Diff. 

des Mérid. 

Latitude. 

D. 


M. 1 o es . 

D. 



M. 

10 e *. j 

| Abo , ( Finlande. ) 

• 

0 


19 ° . 

0 

5 2 '? 

7 * 

60 

0 

0 

2 7 ? 


Anholt, Isle au Fanal, ( Danemark. ) 

• 

0 

0 

9 • 

0 

12, 

I 

5 b 

0 

0 

44 ? 

5 

Bergen , ( Norvège. ) 

« 

0 

0 

3 • 

0 

00 , 

5 

60 

0 

0 

10? 

0 

1 Cajaneburg , ( Suède. ) 

• 

0 


- 2 5 • 

0 

2 5 ? 

b* 

6 4 

0 

0 

* 3 » 

5 * 

| Calmar , ( Suède. )...... 

• 

0 

0 

14 . 

0 

06 , 

O 

5 b 

0 

0 

40, 

5 

Cap Cullen , ( au Fanal. ) . . . . 

• 

0 

0 

10 . 

• 

06 , 

2 

3 b 

0 

• 

! 7 ? 

6 

Cap Derneus , ( Norvège. ) . . . , 

« 

0 

0* 

4 • 

0 

5 2 ? 

7 

57 

0 

0 

58, 

3 

Cap Nord , ( Laponie. ) . . . 

• 

0 

0 

2 3 • 

0 

4 2 ? 


7 i 

0 

0 

IO, 

5 * I 

Carlskrona , ( Suède. ) 

4 

0 

0 

13 • 

0 

M? 

7 

5 b 

0 

• 

09, 

5 1 

1 Christiania , ( Norvège. ) . . . , 

• 

0 


7 • 


5 5 ? 

0 

59 

0 

0 

42 , 

0 

Christianstadt , ( Skanie. ) . . . 

• 

« 

■ • 

1 1 . 

0 

46, 

2 

5 6 

0 

0 

°I > 

3 

Copenhague , ( Danemark. ) . . 

« 

0 

0 

10 . 

0 

14, 


55 

0 

0 

40? 

8* j 

Drontheim , ( Norvège. ) . . . . 

« 

0 

0 

8 . 

0 

46, 

5 

b 3 

0 

0 

40, 

0 

Flæchrœ , Isle ........ 

e 

0 

0 

5 • 

0 

3 5 ? 

0 

58 

0 

0 

02 , 

3 ' 

Gothenburg , ( Suède. ) . . . . 

• 

0 

0 

9 * 

0 

40, 

3 * 

57 

0 

0 

4 2 ? 


Hamersfort , ( Norvège. ) . . . . 

• 

0 

0 

21 . 

0 

2 4 ? 


70 

0 


38, 

4 * | 

Helseneür , ( Sééland. )..... 

• 


« 

IO . 

0 

16, 

8 

5 b 

0 


02 , 

0 

Helsingborg , ( Skanie. ) . . . . 


0 

0 

IO . 

4 

21 , 

5 

5 b 

0 

0 

02 , 

b \ 

Fîelsingsfo rs, ( Finlande. ) . . . . 

• 

« 

0 

22 . 

0 

2 4 ? 

6 

60 

0 

0 

°5 ? 

O 

Hernosand , ( Angermanie. ) . . . 

« 

0 

0 

15 . 

0 

40, 

8* 

62 

0 

« 

37 ? 

7 * | 

Hitroe , Isle , 

« 

« 

0 

4 • 

0 

1?, 

3 

58 

0 

0 

°5 ? 

5 

Kola , ( Laponie Rufîienne. ) 

« 

« 

0 

30 . 

4 

40, 

b* 

68 

0 

0 

5 2 ? 

9 * î 

Landscrona , ( Skanie. ) . . . . 

0 

e 

0 

10 . 

0 

2 9 ? 

5 

55 

0 

0 

5 2 ? 

2 

Laurvig , ( Norvège. ) 

• 

« 

0 

7 • 

0 

08 , 

0 

59 

4 

0 

01 , 

3 

Lunden , ( Skanie. ) 

« 

0 

0 

10 . 

0 

5 1 ? 

4 * 

55 

0 

0 

4 2 ? 

2 * | 

Malmoe , ( Skanie. ) 

0 

0 

« 

IO . 

0 

40', 

3 

55 

0 

0 

3 6 , 

1 

Niding , Isle , ( au Fanal. ) . . . . 

0 

0 

0 

9 • 

0 

35 ? 

7 

57 

0 

0 

18, 

9 

Pello , ( Laponie. ) ...... 

0 

0 

0 

21 . 

0 

43 ? 

3 * 

66 

0 

0 

48, 

3 * 1 

Pointe de Skagen , ( Jutland. ) . . 

0 

• 

4 

8 . 

0 

14, 

8 

57 

0 

0 

45 ? 

5 j 

1 Stokholm , ( Suède. ) 

0 

0 

0 

. 

0 

4 2 5 

7 * 

59 

0 

0 

20 , 

5* i 

Stromstadt , ( Bohus-land. ) . . . 

0 

0 

0 

8 . 

0 

2 7 ? 

5 

58 

0 

0 

35 ? 

7 i 

Titis-ness , (Laponie. ) 

• 

0 

0 

1 1 

0 

2 5 ? 

0 

67 

0 

0 

2 3 ? 

0 

Tornea , ( Botnie. ) 

0 

0 

0 

21 . 

0 

55 ? 

b* 

65 

0 

0 

5 °? 

5* 

'SUardltüs, (Laponie Danoife. ) 

0 

0 

• 

28 . 

0 

47 ? 


70 

0 

0 

22, 

b* j 

| V/inRoe, ( à la Pyramide. ) . . . . 

0 

« 

e 

9 • 

0 

18, 

6 

57 

0 

0 

38, 

6 

Upsal , ( Suède. ) 

0 

0 

0 

*5 • 

0 

T 9 ? 

3 * 

59 

0 

0 

5 1 ? 

8. î 

Uraniburg, (Danemark. ) . . . . 

0 

0 

0 

10 . 

0 

21 ? 

b* 

■ 55 

0 

0 

54 , 

3 -» ï 

Utsïers , Rochers. 

*' ! 

0 

asas 

0 

0 

0 0 0 

5S 

000 

ü65B3SBW6i 

59 

0 

0 

s 

20 , 

0 i 

i 
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Il va fuivre quelques exemples des combinaifons 
qu’on a exécutées. D’après fix indications préparées 
en vérifiant ou rectifiant les cartes , on a trouvé , 
i°. entre Lunden Sc Carlskrona, Sc 2°. entre Carls- 
krona Sc Stokholm , les différences , en longitude , 

Disantes - I ^ S '^ 7 1 1 ^'^° : *44', * : *44p 4 • 
foivant . I40 / ? g . I45 / ? ^ . I4 6 / ? 8 : 147', 2 ; 

■ 145 '» 5 : 

148', 5 : 1 58', 2. 

Egalant la fomme des différences des méridiens , 
de chaque colonne à 29 H; 3 , qui eff la. différence 
en longitude entre Stokholm & Lunden , il viendra , 

enaffortiffant: I44 ff 1 ' I44 ff l 1 I44 / 2 1 I44 > 3 : 

146 , 7 : 1464 0 : 147 , o : 147 , 1 : 

i44 / ,5 : 144', 6. 

ï47 / ? i : 147', 2. 

/ 

Le milieu , entre chaque rangée , eff de * 4 ^f ^ * 

La longitude de Lunden eff de io.° 51', 4 ; ainfi , 
celle de Carlskrona fera de io.° 5 r, 4 -j- 2. 0 24', 3 
= I 3 -°.if» 7 * 

Les différences en latitude , entre Lunden , Caris- 
krona & Stokholm , font , d’après les mêmes 
^ 1 26k 8 : 27k 5 : 28 / , ? : 29k 1 : 

oycns, i 87 / ,q : 188k 2 : 189^5 : I 9° / 5^ : 
3o / ,o : 30', 9. 

^92^2 : 193k 7. 

Si l’on égale chaque colonne à 2 18^ 9, & que 
Ton prenne le milieu entre chaque rangée , on aura 
2 »/'- . - ° ’ 

. 7 ; la latitude de Lunden eff de 5 y° 41', 6 ; 

ainff 5 pelle de Carlskrona fera de 55. 0 41'', 6 ff- 
.2. 8 a, 7= 56. 0 10', 3. 

On a trouvé la latitude de Carlskrona , depuis 
'5 6 ° , 09/, 5 iufqu’à 5 6.° 1 24 o ; de plus , la hauteur 
du pôle de Lunden , obfervée affez récemment, eff de 
5 5 . 4 x/ 5 b ; mais , fuivant les opérations de 
M. Picard, en 1 67 1 , cette hauteur feroit de 5 5 ,° 424 2 ; 
d’ou Fon conclueroit la latitude de Carlskrona de 
ç6.° îo', 8 ; ainff , Fincertitiide de cette hauteur eff 
des ~ d’une minute. 

Il convient affez , préfentement , de s’entretenir 
en peu de mots du détroit du Sund. M. Picard , 
qifon a déjà cité , a donné les moyens affronomh 
qiies Sç trigonometnques , d’en fixer les principaux 
peints ; ( Recueil d’Obfervations faites en plufieurs 
yoyages , Sec. , folio , Imprimerie Royale 1693. ) 
tels font Helfmgor ou Helfeneur , Uraniburg , Landf- 
crong , Copenhague , Malmoe , Lunden ,~&c. : on 
ies a #nferes dans ia 1 able qui eff au commence— 
îîient de çette fection. Si ion a imprimé, dans un 
ouvrage aççrçditç , que ia latitude de Helfîn^or étoit 
pins îcibie de 5 minutes qu’on ne l’a trouvée ici 
c en: qu’on n'aura pas , à çet égard 
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meilleures foiirces. ; car , fuivant M, Picard , îe clo- 
cher d’Helfeneur gît, à l’égard d’Uramburg , au 
Nord 19. 0 58', 8 Gueft, à la diffance de 7752 toiles ; 
cela place H.lfeneur, par la hauteur qifon lui a 
affignée , dans la Table précédente. 

La longitude de ces points dépend de celle de 
Copenhague , que l’on a cru devoir compî.r de 
io.° 14', o. M. Picard la trou voit de io,° 3 :d, 1 y 
fur la fin du dernier-' ficelé ; eniifîe, la C onnciffance - 
des Temps, durait nombre d’années , l’a faite de 
1 o.° 25', 2 ; M M . de Ve dun , le C hevalier de Bc rda 
Sc Pingre l’ont jugée , d’après leurs propres obfer- 
vationSjen 1772 , de io.° 07', 5 ; Kepler, ce Législa- 
teur en Affronomîe , la jugecit , entre Paris Sc Üra- 
mburg, de 40 minutes en temps ; cela faifoit entre 
Paris Sc Copenhague 3 g', 3 1 ,l de temps, ou 9. 0 5 2', 8. 
Enfin , d’après huit fuites d’obfervations que nous 
avons recueillies, Copenhague feroitpar io.° îo', o ; 
ïo.° izko; io.° 13', o; io.° 1 3^ 1 ; io.° 144 1 ; 
io.° 14/, 5 ; 1 o.° 1540 & 1 o.° 15', 3. Voilà l’extrait 
de 1a plupart des obfervations , qui ont fait donner 
à Copenhague io.° 14', o de longitude. 

La moindre largeur du détroit de Sund eff , fui- 
vant le célèbre Ticho , de 795® aunes danoifes , 
qui , félon M. Picard , valent 2580 toifes ou z M - 
de 60 au degré. En effet , cet Académicien a trouvé 
lui-même 2638 toifes entre le clocher d’Helfeneur 
& la tour de l’églife d’Helfingor , iefqueiles valent , 
à très-peu près , z -' 1 ~ , diffance plus grande que la 
precedente d’environ j de mille , comme cela doit 
être. 

En quittant ce fameux détroit , on s’arrêtera en- 
core , à déterminer les diftances de Tiîis-Neff à Her- 
nofand & à Tornéa. Cette pointe eff fituée fur la 
côte occidentale de la Laponie , au Nord-Oueff Sc 
affez près de Sergen. La femme des diffances de 
Titis-Neff a Hernofand Sc à Tornea eff, d’après (£ 
données , de s 67 milles , & leur différence eff de 39 5 
cela donne 303 milles d’Hernofand à Titis-Neff , 
& 204- milles de iornea à Titis-Neff. La latitude 
ae cette pointe eff , félon 8 indications différentes 9 
à fort peu près, de 67. 0 23', o , Hernofand & Tor, 
nea étant fixées par nombre d obfervations fur es , 
on en a conclu , avec les diffances précédentes , la 
longitude de Titis-Neff de n.° 25 / , i o a 

il paraîtra peut-etre , qu’on a un peu trop corn 
fommé de hauteur vers le Nord-Eff de la Laponie , 
entie 2 y Sc z 8,°^ de longitude , Sc entre 66.° Sc 
7 ° \ 00 5 5 latitude , cela nous a été indiqué; 
bV lS en re p°- an t fur les obfervations faites à 
r fvr S ’ au 4e biord , &c. on a cru devoir 
le amier diriger par les originaux qifon avoit choi* 
adoptes , comme ayant paru les meilleurs, 
D ailleurs, l’ouvrage qui feroit foupconner cette 
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fcauteiif trop grâhde ; place le détroit du Sund 5 
minutes trop au Sud. 

On préfumera peut-être qu’ici la ville de Dron- 
theim eft trop feptentrionale , vu que M. de Lille , 
dans fa carte des Couronnes du Nord , met cette 
ville par 6 3. 0 12^ mais en revanche ce Géogra- 
phe pofe le Cap Derneus plus de 17' , trop Sud ; & 
fi , dans le Briflisk Mariner s guide , Drontbeim eh 
par 63. 0 2 6 ! , 2, les cartes citées ci-deffus , 6 c encore 
d autres dont on n’a point parlé , veulent cette lati- 
tude en général plus grande, comme feroit 63. 0 40''. 
M. d’Anvife , fécondé partie d’Europe , place cette 
ville par 64. 0 io"', d’autres la veulent par 64.° 15', 
& Pontoppidam la fait même monter jufqu’à 6 5. 0 
2.0', : elle eh dans cette carte-ci par 63. 0 40''. 

Il y a peu de chofe à dire , fur les mefures itiné- 
raires de la Scandinavie ou des Couronnes du Nord. 
La nouvelle aune de Danemark , qui eh de 2 pieds 
de Copenhague , eh moindre que l’ancienne ; la 
nouvelle eh de 177 140 au degré ; la lieue de Dane- 
mark eh de 1 2000 aunes , ainfi cette lieue eh de 
1 4 rf au degré. Si Faune ahuelle de Copenhague , 
etoit diminuée feulement de 4 lignes ~ du pied de 
Paris , elle vaudrait 1 pied 1 o pouces 9 lignes 1 o 
points de ce pied , & elle feroit 180000 fois dans 
le degré moyen du méridien ; alors il y aurait pré- 
cifément , 1 5 milles de 1 2000 aunes danoifes dans 
ce degré. Les Marins de Danemark font , en effet , 
leur mille de 1 5 au degré , & femblent par-là exci- 
ter implicitement le Gouvernement, à réduire Faune 
danoife à la valeur rapportée ci-deffus ; h cela éîoit , 
îa demi-aune ou le pied de Copenhague , feroit exac- 
tement le pied grec. 

À Stokholm on fe fert du pied romain , & Faune 
y eh de deux de ces pieds ; c’eh la demi-aune de 
Paris. La lieue de Suède a 18000 aunes ou 36000 
pieds de Suède ; or , le degré renferme 375000 de 
ces pieds; divifant ce dernier nombre par 36000, 
on trouvera qu’il y a précifément 10 lieues ~ fué- 
doifes au degré. Cette lieue contient 10 v/erhs de 
Ruhîe , lequel eh de 3600 pieds Romains ou Sué- 
dois ; ce \Yerh eh par conséquent de 104 ~ au 
degré. 6 

On compte ordinairement 10 lieues f Suédoifes 
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pour un degré j la lieife de fô A à ce degré eft 
à celle de 10 f auffi au degré, comme 625 eh à 
624; ainfi, elles peuvent être réputées égales; la 
première , 10 , eh exade ; la fécondé , 10 f 3 eh 

fous une exprefîion un peu plus fimple. 


Article VII I, 

$, I. Le Royaume de France , depuis le N°» 32' 
jufqu au N°. 43 inclujîyement . 


Les cartes generales qu’on a principalement eorH 
mitees, font; la France par G ouvernemens généraux, 
de Guillaume de Lille , 1703 ; la France par Gou« 
vernemens Militaires, par Parlemens 6 c Cours Supé- 
heures , par Maîtrifes des Eaux & Forêts , par Cours 
des Aydes , par Chambres des Comptes , par Inten- 
dances & par Généralités ; ces 6 cartes font de 
M. Robert, 1742; la France divifée par Départe- 
mens des Secrétaires d’Etats , dePh. Buache , 1746 ; 
la France divifée en Provinces & en Généralités , 
par M. d’Anville , 1780 ; la France , avec les rou- 
tes des Pohes , par Jaiîlot ; carte des triangles de 
la France, avec une Table des pofitions calculées , 
par M. Maraldi , 1744 : les cartes précédentes font 
en une feuille. 

La France , par Généralités , 2 feuilles , Jaillot ; 
la France, par Gou vernemens militaires , 28 feuilles 
ÿ 2 - 4 °. , Julien 1751; la France, par Provinces Ecclé- 
fiaftiques, 4 feuilles, Jaillot , 1736. Carte générale 
ces fleuves , des rivières & des principaux ruiffeaux 
de la France , avec les canaux actuellement ccnf- 
traits , 2 feuilles, 1781, Dupain Triel. 

On va maintenant préfenter pour chacune des 
cartes de détails fur la France, par ordre alphabé- 
tique , 6 c ordinairement , pour chaque Gouverne- 
ment , une table de la pofiîion des principaux lieux, 
tant en longitude qu’en latitude ; comme font les 
capitales des Provinces & des principaux pays ; les 
Parlemens 6 c les Confeils Souverains ; les Géné- 
ralités ; les Archevêchés 6 c Evêchés ; les Cours 6 c 
Hotels des Monnoies ; les principaux Ports de mer; 
les Univerfités & les Académies; enfuite on fera 
l’énumération des originaux qu’on a confultés. 


IL 


analyse 

Flandre Françoise, Picardie , Artois , Isle - de - France 3 

e t Champagne , N°. 33* 

TABLE POUR LA FLANDRE FRANÇOiSE . 

„ „ „„ ■ HÜZEEEEE 


N O 


MS DES LIEUX. 


Cambrai, . 
Douai. . . 

Dunkerque. 
Gravelines. 
Lille. » « • 

Maubeuge. 

V ALEN C IENNES . 


• * • ‘ • 


* ® « 
« * • 

• ® ê 


Diff. des Mérid. 

Latitude . 

D. 

M. 

10“. 

D. 

M. 

io“. 

o° 

. • 53 % 

5E 

5 °° 

. 10', 
/ 

5 

0 

• • 44 , 

6 E 

5 ° 

. 22 , 

ï 

0 

. . 02, 

4 e 

5 1 

. 02 , 

0 

0 

. . 12, 

4O 

5 ° 

• 59 > 

0 

0 

. . 44 , 

1 E 

5 ° 

• 37 , 

8 

1 

. . 38 , 

oE 

50 

. 1 6, 

5 

1 

..11, 

4 E 

5 ° 

. 21 , 

4 


POUR LA PICARDIE ET U ARTOIS. 


N © M S DES LIEUX. 


DijF. des Mérid. 


Latitude. 


Abbeville. 
Amiens. 

Arras. • . 

Boulogne. 
Calais, 

Guise. . . 

PÉRONNE. . 
Saint-Omer. 
Saint - Quentin. 


o 

O 

O 

O 

0 

1 
I 
O 
O 


M. 

io M . 

D. 

iBiacMWa 

M. 

10 

9EE9dXSi2S£R 

3 q/ > 

20 

5 °° 

. . 0 7', 

0 

02 , 

1 0 

49 

• • 53 , 

5 

2 5 , 

1 E 

5 ° 

. . 17, 

5 

43 , 

1 O 

5 ° 

. . 43 , 

5 

29 , 

0 O 

5 ° 

• • 57 , 

5 

5 7 , 

1 E 

49 

• • 53 > 

8 

3 <$, 

0 E 

49 

• • 5 5 ? 

8 

°5 ? 

0 O 

50 

. . 44, 

7 

57 , 

2 E 

49 

. . 50, 

9 


POUR L’ISLE DE FRANCE. 


NOMS DES LIEUX. 


Diffi des Mérid. 


Latitude. 


| 

D. 

M. 

IO 

-J 

D. 

M. 

IO 

3SZES2 

Beauvais 

o° . 

. 15', 

3 

O 

49 ° 

. . i 6 f , 

O 

Brie-Comte-Robert 

0 . 

. 16 , 

3 

E 

48 

. . 41, 

5 

Crespi en Valois 

0 . 

. 32, 

5 

J: 

49 

. . 14, 

3 

Compïègne 

0 . 

. 29, 

6 

E 

49 

. . 25, 

0 

Dourdan 

0 . 

• J 9 , 

3 

O 

48 

. . 31, 

8 

Fontainebleau 

0 . 

. 21 , 

8 

E 

48 

. . 24, 

4 


I 

. 17, 

2 

E 

49 

• • 33 , 

9 

Mantes. 

0 . 

• 37 , 

1 

O 

48 

• • 59 , 

4 

Melun 

0 . 

. 19, 

4 

E 

1 4 ^ 

. . 32 , 

4 

Noyon. 

0 . 

. 40 , 

6 

E 

49 

. . 34 , 

6 




vammKm&BBBqjÊmmmmBÊÊ} 


Paris * 




Ces polirions , de meme que toutes celles qui 
dépendent de la France , ont été conclues , d’après 
les 1 diftances , à la méridienne de FObfervatoire , éc 
à celle de la perpendiculaire à cette méridienne 
perpendiculaire qui paffe par FObfervatoire. On a 
Êippofé dans ces calculs PapplatStTement de la terre 
de De plus, on a pris quelques-unes de ces 
pofiîions , fur la grande carte de l’Académie , qu’on 
à préalablement affujettie au ciel , & cela pour 
anéantir le doute , lorfqu’on ne s’accordoit pas avec 
les points qui ont été publiés dans dilférens ouvrages. 

A l’égard des cartes particulières de ce Recueil 
iirr la France , outre les cartes générales que Ton 
vient de. citer , on avoit principalement fous les 
yeux , pour -ce Numéro , la Flandre , l’Artois , le 
Camb relis , ie Comté de Namur , le Brabant & les 
frontières de ces Provinces , en 24 feuilles , levée 
par ordre de Louis XÎV , publiée fous le nom de 
Frie# , 1709. Les Comtés de Flandre , de Kainaut , 
d’Artois , de Cambrelis , de Namur ; le Duché de 
Brabant , &c. pour les campagnes du maréchal de 
Luxembourg , augmentée des campagnes du Roi, 


par Roûert , 1744. Le Comté de Flandre , par I 3 e^ 
lilîe , 1 704 ; ce Comté , par Homann ; ce Comté 
en y feuilles , par Jailîot , 1729. Les Châtellenies 
de Lille & d’Ypres , en 2 feuilles , par Bailïeul ; les 
environs de Lille , par le même , 1708 ; les Comtés 
de Hainaut, de Namur & de Cambrelis, parDe- 
lille, 1706; le Hainaut & le Cambrelis , par Jaiî- 
lot, 1720. 

__ L a Picardie Sc l’Artois , la Flandre ffançoife , le 
Hainaut françois & le Cambrelis , par Robert , 1759; 

Gouvernement de Picardie , avec l’Artois , 4 
feuilles , par Jaillot , 1717. La partie méridionale 
du Gouvernement de Picardie , dreiTée fur les opé- 
rations géométriques de M. Lelperon , par Deîiile , 
1712; la carte d’Artois & des environs , par De- 
Hile , 1 7 1 1 ; le reifort du Confeil provincial d’Artois, 

1 é feuilles , par Jaillot , 1741 ; l’Artois , drelié far 
de nouveaux Mémoires , par F. Confia ntin de Saint- 
Alexis, carme déchauffé, 4 feuilles 1741 ; la Géné- 
ralité d’Amiens , par Homann , 1 746 ; la Généralité 
de Paris , en 4 feuilles , par Jaillot , 1725 ; la Pré- 
vôté Vicomté de Paris, par Del'de , 1711 ; les 


Dijj. des Mérïd. 

Latitude. 1 

i 

D. M. io' s . 

D. M. io es . § 

d° . . oo', O 

O ..14,30 

0 . . 1 5 , 0 E 

0 . . 59 , 2 E 

0 ..12,80 

4 § . . SO , 2 

49 . . 03 , 0 

49 . . 12, 4 

49 • . 22, 5 ij 

48 . . 48, 3 | 



«;o 

environs de Paris en 4 feuilles, par Jaillot ; utw 4 

feuilles , par du Vivier ; idem 9 ft miles , par [ Rouffe , 
- * 1 Do«c pn 01 fp'mîip»; . nar de la Arrive , 


la {généralité ae jurnuiu , p ja ? * / - j > 
cèle de'senlis , levé par M. Parent , de Guillaume 
Delifle , 1709 ; le Diocèfe de Beauvais , fur * es 
jnoires de M. Sellier, par Delifle , 17 10. 

La Champagne & les pays voifins , en 2 temJes , 

§. III. NO RMANVIE ET 


4 Y S E 

par Delifle , 1713 ; le Gouvernement de Champa- 
gne , en 2 feuilles , par Jaillot , 1717 ; le Gouverna- 
ment de Champagne , de R. de Vaugondy , par la 
Marche, 1782, le Dïocefe de Meaux, en z feuilles, 
de M. Chevalier, par Jaillot, 1717; l’Archevêché 
de Sens , de M. l’abbé Outhier , en 2 feuilles , par 
Jaillot, 175Î. 

Maine^Perçhe^ N °. 34 « 


TABLE 


De la Pcfiticn agronomique des Points pour la Normandie. 


ngms des lieux. 


Alençon. * 

Argentan. • • 

Avranches. 

* 

Caen 

Caudebec. . 

Cherbourg 

Coutances. ^ 

Dieppe 

Domfront. 

Evreux. ..... 

GlSORS. 

Goxjrnay. 

Granville. ......... 

Havre-de-Grace. ....... 

ISLE Gers. .......... 

IsLE ChAUSEY. ........ 

Isle Jersey , à Saint- Helher. . . * . 

Isle Pelée 

Isle Saint -Marcou. ...... 

Lisieux. .......... 

Mont Saint-Michel. ...... 

Neubourg. ......... 

Pont l’Evêque. ........ 

: Quillebeue. ......... 

; Rouen 

[ SÉEE. ........... 


Dlff- des Mérid. 


Latitude. 


M. io“. i D. 


Verneüil. . 


Vire. 


41, « 
02 , 1 

41 ? 5 

36, 6 

57 ? * 
46, 5 
iS? 5 

59 ? 0 
11, 1 

33 ? & 
36 ? 7 
56, 2 

* 3 ? 5 
43 ? 7 
09, 9 

. 22, 3 

■ 54 ? 3 
, 28 , 9 

. 06 , f 
, 50, 6 
. 26 , 1 

* OC) O 

. 48 , 6 
> 14? 4 
. 09, 7 
. 24, é 

* 1 3 ? 4 


28° . . 
4 8 . 

48 . , 

49 • 
49 • 
49 * 
49 • 
49 • 

49 • 

48 . 

49 • 
49 • 

49 » 

48 . 

49 * 

49 * 

48 . 

49 * 

49 • 
49 * 

49 * 

48 . 

49 * 

! 48 • 

| 49 * 

; 49 • 

48 * 
48 . 

| 48 . 


M. 10'*. 


• M ? 7 

• 44? 7 

• 41 ? 3 

• 16, 5 
.11,2 
. 31, 6 
. 38, 4 
. 02 , 9 

• 55 ? * 

• 35 ? 7 
.01,6 

, 16, 8 
. 29, o 

• 5 °? * 

• 29, 1 

. 26, 2 

• 5 *? 1 

• * 5 ? 3 

• 4°? 4 

• 29, 8 
, 08, 8 
. 38, 2 

• 08, % 
. 18, z 

. 28, 4 

. 26, 4 

• 36? 4 

• 44? 3 

• 5 °? 3 




DES CARTES. 

POUR LE MAINE ET PERCHE. 



NOMS DES LIEUX, 

Dijf . des Mérid . 

L & dtude . 

D. M. 10“. 

D. M. ï o es . 

Belesme. 

i Chateauneuf , ( Timerais. ) . 

Laval 

! Le Mans. 

| Mamers. ............. 

1 Mayenne 

E Mortagne 

i° . . 46', 4^‘ 

1 » » Q] 5 7 

3 • • 05, 8 

2 « . 08 , 2 

1 . . 57, 9 

2 . . 57, 1 

1 . . 47, 3 

48° . . 22', 6 

48 . • 3 5 » ^ 

48 . • 04, 3 

48 . . 00, 5 

48 . . 21 , 0 

48 . . ï 8 , 4 

48 . . 3 * 9 3 


On avoit , fur ces Provinces , îa grande carte de 
Normandie , levée par le Vaffeur de Beauplan , dédiée 
au Roi en 1667. La Normandie divifée par pays 
ou contrées , de G. de Lille , 1 7 1 6 ; le Duché de 
Normandie , par Homann , 1742 ; le Gouvernement 
général de Normandie , divifé en trois Généra- 
lités , 2 feuilles , par Jaillot , 1719; idem , avec une 
Table méthodique, par Robert , 1758 ; le Gou- 
vernement de Normandie , par M. de Vaugondy , 
chez la Marche, 1778. Le Diocèfe de Bayeux, en 
2 feuilles , par M. l’Abbé Outhier , 1736. Le Dlo- 
cèfe de Coutances , avec les Mes de Jerfey , par 
G. Mariette de la Pagerie , 4 feuilles , 1689. Le Dio- 
çèfe de Lilieux, en 2 feuilles , par d’Anville. Le Dio- 


cèfe de Séez , de Fr. L. de la Salie , par Jaillof J 
1718. L’Archevêché de Rouen , par M. Frémont de 
Dieppe , 6 feuilles , Jaillot ,1715. Plufieurs cartes 
des Mes Jerfey, Grenefey , Aurigné , Gers , &c. , 
par Beîlini , Beaurain , Longchamps , F. G. Æ. ingé- 
nieur Anglois. 

Le Maine & Perche , l’Anjou , la Touraine & le 
San mur ois , dans l’Atlas de Boudet , 175 3 > ^ es f Jro “ 
vinces du Maine & du Perche , par M. de Lille , 
1 7 1 9 ; le Diocèfe du Mans , par MM . Maréchal •> 
Prêtre , & Jacques Prévôt , Archidiacre de Mont- 
fort , 4 feuilles , Jaillot , 1706. Avant la carte de 
cet Evêché , on avoit peu de détails fur le Maine 
&c Perche. 


§. IV , Lorraine et Alsace . N °. 35 * 

TABLE 

De la Pojîiion ajlfonomique des Points pour la Lorraine , le B A R R 0 I S & hs 

T R O I S - É V Ê C H É S. 


NOMS DES LIEUX. 

Dijf. des Mérid. 

Latitude. 

D. M. ï o es . 

D. M. io'\ ji 

Bar-le-Duc. . . 

Bitche. ... 

Clermont en Argonne. ........ 

Longvt. . ... 

| Lunevtlle. . . 

Ma RS AL. . ... 

Metz. . . 

Mirecourt. . ... 

1° W ? b* 

5 • • °5 > 5 

2- • • 43 9 7 

3 • • 25 , 6 

4 . . 09, i 

4 . . 16, 2 

3 • • 49 a ï 

3 • • 479 7 

48° . . 46 1 I 

49 • . 03 , 2 

49 . * 06, 1 

49 . . 3 1 » 6 

48 . . 35, 6 

48 . . 47, 3 J 

49 * * °7 9 2 > 

48 . . 18, 3 


G ij 








analyse 



Dif. des Mérid. 


L&titude. 


Montmedi 

Fî anci. , . . t . • » 

Plombières. 

S Pont- a-Mousson. 

Remiremont. ...» 

Sarre-Louis. 

Saint-Diez. .....••?*•*• 
ThïON VILLE. 

T OUL. • »••»••*•*•••• 

Verdun . , . . 


49 

..31, 

0 

48 

. . 41, 

5 

47 

• • 5 ° > 

2 

48 

» • 5 4 5 

5 

48 

. . 01, 

0 

49 

» . 20 , 

9 

48 

. . 17, 

4 

49 

. , 21, 

6 

48 

• ♦ 4° ? 

5 

49 

* . 09 , 

4 


3 • • 3 

3 • • 5°> 7 

4 . . 07, 2 

3 • • 43 > ° 

4 • • 1 

4 . . 24 , 8 

4 • • 35> 7 

3 • • 49 5 6 

3 • * 39> 9 

3 . . 02, 1 


Latitude. 


M. 1 o cs . 


Beford. » . 

Colmar. . . , 

Ensisheim. . . 

Fort-Louis, (le) 
Haguenau. .. . 
Huningue. * « 
Landau; . , 

Mulhausen. . . 

Neu-Brisack. 
PfîALSBOïJRG* 
PhîLïSSOURG, 

Sa VERNE. . , 

SCHLESTADT. . , 

Strasbourg .. , 

A 


gne , Stanîfiàs , Duc de Lorraine , a créée eu Juin: 

*75 *• 

LAlfàce , de Frédéric Meyer , Archlîeôe de Bâle,, 
corrigée en 1703 ; la haute & la baffe- Alface , en 
2 feuilles., par Homann , 1744 - idem , sn 2 feuil- 
les., par Jadîot, 1707; idem, en 3 feuilles, dm 
P. Laguille , par Doufelker ; les environs du Rhin»* 
depuis Confiance jufqu’à Mayence, en 9 feuilles-^ 
par le Rouge,. 


Pour coniïruire îa carte de ces Ceuvernemens , 
cm s conililté les pays fitués entre le Rhin , la Sarre , 
la MofeMe &L la baffe-Alface , en 6 feuilles ,_par 
Jailîot , 1705 ; les Duchés de Lorraine & de Bar, 
avec le temporel des Evêchés de Metz , Teul 8c 
Verdun, en 4 feuilles, Jaillot „ 1743 ; la- Lorraine 
& îé Duché de Bar , par Homann ; idem , dans 
FâîIês, de Boiidet, 17564 il y a, dans cette der- 
nière * la. diyifion en bailla ge . que le Roi de Polo- 



















DES CARTES, 33, 

S* V. La Bretagne. N 9 . 3 6. 

TABLE 


De la Pojition des Lieux en Longitude & en Latitude pour la B RET AGNE* 



On a eu au moins à ccnfulter , for cette Pro- 
vince 5 les cartes iiiivantes. La Bretagne , par Nolin , 
1703 ; idem , par Jaiilot , 1706 ; idem , avec une 
Table méthodique , par Robert , 1758 ; carte géo- 
métrique de la Province de Bretagne , 4 feuilles , 

VI. Orleanois 5 Touraine , 
TABLE DE LA POSITION DE, 


par Qgée, 1772 ; Gouvernement de Bretagne, de 
Vaugondy , 1778 , chez la Marche ; Evêché de 
Nantes, par G. Lambilly , Jéfuite , Jaiilot ? 1706 5 
Evêché de Vannes , par Jaiilot, 

Ferri et Nivernois. N°. 37 . 
LIEUX POUR DO RLE AN OIS* 


l NOMS DES LIEUX, 

6 

Dijf. des Mérid. 

Latitude. 

D. M. io ss . 

D. M. io«. J 

1 Blois, . 

| Chartres. . 

L Chateaudun. . ......... 

I Etampes. 

ji Montargis. 

|j Orléans. ............. 

|j Romorantin. . . . . . . . . ^ . 

II Vendosme. 

V . - .. . .... _ 

o° ^ . 59 '» 9 °' 

0 . . 50, 9 

r , ,00, 8 

* 0 . , 10, 7 

0 , . 23 , 6E 

0 ,,27,5 O, 

0 » 3 5 ’ 5 

' I . r l6, % 

47 ° • . 35' 4 1 

«qo . . 2^3^ 4^ 

48 , . 04, 2 1 

48 , . 26 , 4 

48 , , CO y O ' 

47 * * 54 ? t J 1 

47 — 2. 1 ,, 7 
'47 ' ' 47V- 3 | 

• Ci 



ANALYSE 

POUR LA TOURAINE. 



S DES LIEUX. 


NOMS DES LIEUX. 



Diff. des Mérid. 


POUR LE B E RR I. 


Diff. des Mérid. 


M. i o cs .f r>. 


o° . . 03', 4E 

47° . . 05% 0 

0 . . 14, iE 

4 d • ♦ 53 5 1 

0 . . 20, 80 

46 . . 5 6, 9 

0 . . 30, 2E 

47 . . 20, 0 


POUR LE N1VERN0IS , 


NOMS DES LIEUX, 


Charité, (la) . . . . 

Chateau-Chingn. . . . 

Clameci 

Decize. 

Donzi. 

Nevers 

Saint-Pierre-le-Moutier. 
VÉZELAI 


Dïff. des Mérid . 

D. M. io“. 

IMF OP»— P 

o° . . 42/5 O 1 

I ..$5,6 

1 . . 10, 9 

1 . . 06, 1 

o . . 47, 3 

o . . 49, z 

0 . » 46, 9 

1 . . 24, 6 



Laxitu.de. 

o. 

M. 

> «.CS 

1 0 • 

47 

. . 10, 

5 

47 

. . 04, 

2 

47 

. . 27, 

6 

46 

. . 50, 

4 

47 

. . 22, 

2 

46 

• • 59 > 

2 

46 

. . 47, 

6 

47 

. . 28 , 

4 


Les cartes dont on a fait quelqu’ufage font celles- 
ci. Gouvernement général d’Orléans , par Jaillot , 
1721 ; Généralité d’Orléans , par de Lille ,1718 ; 
idem , par Jaillot , 1719 ; Diocèfe de Blois , par 
Jaillot ; idem , par Sanfon. Diocèfe de Chartres , 
par Jaillot; idem , par Sanfon , en 2 feuilles , 1660. 
Diocèfe d’Orléans , par Sanfon, 1653. 

Généralité de Tours , en 2 feuilles , par de Liüe , 


1 72 1 ; idem , en 2 feuilles , par Jaillot , 1 7 1 1 ; Arche- 
vêché de Tours , par Sanfon , 1694. 

Berri , Nivernois & Bourbonnois , avec une Table 
méthodique , par Robert , 1759. Généralité de Bour- 
ges , par Jaillot , 1707 ; Archevêché de Bourges , 
en 4 feuilles , par Sanfon , 1656, Diocèfe de Nevers* 
par Sanfon , 1665. 



0 E S CARTES. 

§♦ VÎL B ou RGOGiï e , Franche-Comté et Lyonnozs* 

TABLE 

Be la Pofition des Lieux pour la B ou Rgogn e & jes Annexes» 


NOMS DES LIEUX. 


Autun . . 

Auxerre. . 

i Auxone . 

Belley. . 

Bourg , en Bresse. . . . 

î Chalons sur Saône. . , . 

Charolles. ...... 

Chatillon sur Seine. . . 
Dijon. ........ 

Gex. ........ 

Maçon. ....... 

Semur en Auxois. . . . . 

Trévoux 


POUR LA FRANCHE COMTÉ . 


NOMS DES LIEUX, 



Besancon. . . 

•9 

OOLE. .... 
Gray. .... 
Lons- le-Saunier. 
Saint-Claude, . 
Salins. . . , 

V ES'OUL. . . . 


FOREZ ET BEAU J O LOIS. 


NOMS DES LIEUX. 


D p des Mèrid . 


D . M. 10 e 


Latitude . 


M. 


Peurs. .... 

Lyon 

Mont-Brisson. . 
'Uane. . , . 

S' t nt-Etienne, . 

V î LLF-pR ■ N _ FE . 



44 ? 7 

45 • 9 

3 6 ? 7 
02, y 

26, 5 
59 ? 7 


Dif . des Mèrid . j 

Latitu . de > 

m:mw 

D. M. 10”. 

10 • * 57 ? 7 E 

46° . . 5 6', 7 

1 . . 14, 1 

47 • * 47 ? 9 

3 • • 02, 9 

47 • • 11? 4 

3 . . 21, 0 

45 — 45 ? 5 

a • * 53 ? 3 

46 . . 12, 5 

2 . . 30, 9 

46 * . 46, 9 

1 . . 56, 3 

46 . , 2 6 , 2 

2 . . 14, 0 

47 • • 5 1 ? 9 

2 ..41,8 

47 • • ! 9 ? 4 

3 * • 43 , 3 

46 . . 20, 4 

2 . , 29, 8 

^.6 • • 1 8 5 4^ 

1 . . 59? 9 

47 • • 2 - 9 ? 7 

2 . . 26, 2 

45 • • 5 é ? 6 


Dïff . des Mèrid . 

Latitude . 

D. M. :o cs . 

D. M. ïo < s . 

3 0 , . 4i ; , 8^' 

47 0 . . 13'» 8 

3 * • 0 9 ? 4 

47 • • °5 2 7 

3 ..15,1 

47 * * 2,0 ? 9 

3 . , 12, 8 

A-O * • 4^.0 ^ ^ 

3 • ? 3 1 ? 7 

40 . . 23, 3 

3 ..32,2 

46 ,.56,4 

3 . . 48 , 8 

i 47 • • 37? 9 |] 










Dijf. des Mérid , 


Angers. 

La Flèche 
Mirebeau. 
Saumur. . 


Latitude, 


Dijf. des Mérid. 


Chatelleraut. . . 

Fontenaï-le-Comte 
Ilse-Dieu. . . , 

Loudun, f . • 

Lücon. » » » • 

Niort. . « . = 

Noirmoutiers. . . 

Pàrtenay. . . . 

Poitiers 

Sables d’Olonne. . 


Brouage. 

Ilse d’Aix. 

Ilse de Réz , ( 
Ilse d’Oléron 5 
Ilse Madame. 
Rochefort. . 
Rochelle ( la 
Saint - Martin 



r 


DES C A R T & S. 

POUR LA SAINTONGE ET L’ANGOUMOIS. 


NOMS DES LIEUX. 


| Angouleme. . . . . 

j COürNAC. • « • » • 

Royan 

Saintes 

Saint - Jean - d’Angéli. 


Dijf. des Mérid. 

D. M. 10 e 


16', 7 

39 » 5 

2.Ï , 4 

58 » 2, 


Latitude. 

D. M. io eï . 

45 ° • • 39 '» 1 

45 • • 4 i » 7 

41 • • 37 » 9 

41 • * 44 s 7 

45 • • 5 6 ? 2 


On 
jou , ï 


Il ère d’Anjou & de Touraine, par Guil. de Lille, Evêché de Luçon, par Sanfon ^1679. fvêché de 
r720 Diocèse d’Anvers , par Sanfon. Poitiers , en 2 feuilles , par le même. Evêché de la 

i / r . ^ , il' r r T7 .MT.' J)* „ 


Poitou & Aunis, Saintonge &c Angoumois , avec Rochelle ,^par Sanfon, 16S 2. Eveche d Angouléme 
une Table méthodique, par R. de Vaugondi, 1759. P ar meme ' 

§. IX. Marche , Limosjn , Auvergne et Bourbonnois . N°. 40. 

T A B LE de la Pojîiion afironomique des Lieux pour la Marche. 


NOMS DES LIEUX. 


Diff. des Mérid. 


D. 


Aube ss on. 
Guéret. 

Le Dorât. 


o° . . 


/ O. 
°9 » 7 


0 . . 28, 2 

1 . . 15, 1 


D. M. 10“ . 


45 ° • . 57 ; » 5 
4*3 . . jo, 2 

46 ..12,9 


POUR LE L I M O S I N. 


NOMS DES LIEUX. 


M. 10". 


Brive. . 
Limoges. 
Tulle. . 


0° . . 48', 2°' 
i . . 04 , 6 
o . . 34, o 


M. 1 c“. 


^ 9 » 5 

49 » 9 
16 , o 


POUR L'AUVERGNE. 


noms des LIEUX, 


Aurillac. 

Brioude. 


Diff. 

des Mérid. 


Latitude. \ 

D. 

M. 10“. 

D. 

M. io es . j 

o° . 

. ©6', 5 E ‘ 

44 ° 

• • 55 '» 6 \ 

1 

. 03, 0 

45 

••_ 17 ’. 6 1 








analyse 


noms des lieux. 


Clermont. . . • * 

Evaux , ( Combrailles. ) 
ISSOïRn.» • * • * * 

Mont-d’Or. ...» 
Pui de Dôme. • • * 

Riom 

Saint -Flour. . • • 

Sermur , ( Franc- Aleu.) 
Thiers 

VlC-LE-COMTE. . • 


• ♦ • • 


Dif . 

des Mé ' id . 

Latitude . 

D. 

M. 10". 

D. 

M. 10“. 

o° . 

. 45'» 0 

45° 

. . 46', 8 

0 . 

. 09, 0 

45 

. . 10,6 

0 

• 55> 0 

45 

. • 34? 0 

0 . 

. 2.8, 7 

45 

• • 3 1 ? 7 

0 . 

. 37 ? 7 

45 

. . 46, 4 

0 . 

. 46, 7 

45 

• • 53> 8 

0 . 

• AG 4 

45 

. • 01 , 9 

0 . 

. 05 , 9 

45 

. . 5 8 > 6 

1 

.12,6 

45 

.. 5h 5 

0 • 

. 54? 6 

45 

. • 38? 9 


POUR LE BOURBON MOI S, 


NOMS DES LIEUX. 


Bour r on-l’à rchambaut. 
Mont-lüçon. . . . ■ 

Moulins. • • • 

Souvigni. • - * • 


Dif . des Mérid . j Latitude . 


O® . . 43 » 3 46 


5 1 ? 4 


D, 

M, 

ÎO es . 

4 6° . 

• 3 5 ; ? 

4 

46 . 

. 20, 

4 

46 

• 34 ? 

1 

46 . 

. 32, 

2 


On avoit , pour aider à fe conduire fur ces Pro- Dufretat , en 1672, , par /aille t. Généralité ae Riom 

‘nres les cartes qui fui vent. Marche , Limoiin & par Jaillot, 1715- _ .. _ . % 

Auvergne , de l’Aîhs de Bouder , 1753. Berri , Nivernors & Bourbonnois , avec nr.e^iab.e 

Généralité de Limoges , par Jaillot , 1719 ; D10- méthodique, par Robert, 1759. Généralité de Mou- 

eèfe de Limoges , par Noîin. i ^ ins ? P ar “ au ' oî: * 1 7 °°* 

Province d’Auvergne , copie exacte de celle de ; 

X » Guyenne et Gascogne , Béarn et Basse-Navarre * X e *. 41 » 
TABLE de la Pofidon des principaux Lieux r pour la G vienne et Gascogne* 








DES CARTE 


NOMS DES LIEUX. 


Bordeaux 

Cahors 

Castelnau-de-Magnoac 
Condom. . . . • • 

Gabaret. .... 

Gourd on 

Lectoure 

Lespare 

L’isle-Jourdain. . . 

Lombez 

Mauléon 

Milhaud 

Ml R AN DE 

Montauban. . . • 

Mont de Marsan. 

NÉPvAC. . . . • • 

Périgueux 

Rodez. ..... 
Saint- Bertrand. 

Saint - Gaudens. . . 

Saint -Jean de Luz. . , 

Saint -Lizier. ... 
Saint - Sever. . • . 

Sarlat. .... * 

Tarbes * - 

Tête de Buch. . . . - 

Tour de Cordouan. 


Dif 

des Mérid. 


Latitude . 

D. 



M. T O". 

D. 



M. 10“. J 

2° 



54 ', 2. 

44 ° 

- • 


5 °'* 3 

O 



53 > 0 

44 



26, 1 

I 



49 ^ 9 

43 



* 7 > 7 

I 



57 ? 9 

43 



58, 0 

2 



19, of 

43 



575 1 

O 



575 5 

44 



44 5 3 

I 



42-, 7 

43 



56, 1 

3 



16, 3 

44 



18,6 

1 



155 4 

43 



36, 6 

. 1. 



2-55 5 

43 



28 , 6 

3 



13, 0 

43 



135 1 

0 

• 


44, 6E 

44 



05, 9 

1 



5 5 5 7 

43 



31, 0 

0 



59 5 1 

44 



01,3 

2 



5 3 5 of 

43 



5 6 5 3 

2 



01 , 2 

44 



08 , 6 

1 



36, 6 

45 



11,2 

0 



14, 3E 

44 



20, 9 

1 



46, 1 

43 



01 , 7 

1 



36 , 8 

43 



06, 3 

3 



595 7 

43 



*3 5 3 

1 



11, 7 

43 



00, 2 

2 



54 ? 4 

43 



45 ? 3 

1 



07, 2 

44 



53 ? 4 ! 

2 



16, 0 

43 



14, 1 

3 



27, 6 f 

43 



39, 6 f 

3 



29, 9 

45 


K» 

3 5 5 3 p 


POUR LE BÉARN ET LA BASSE NAVARRE. 


NOMS DES LIEUX. 

Dijf. des Mérid. 

si 

Latitude. 

D. M- io* ! . 

D. M. 10". |] 


■ • 45', 9°' 

43 • 9 20 ? 1 

Moulas • • 

2 ..3558 

43 . . 20 , 6 


2 - • - 5 5 5 O 

43 ..ii,3 


3 . . c 6 , 5 

43 • • 295 3 

Pau 

2 * • • ^- 2 . ^ -^j. 

45 • • j 7j 7 

Saint-Jean Pied-de-Port ? 

-î ? A 

3 . . _j4 , - 

43 * • 09 ? 4 


3 ..21,7 

43 • • 19 » 3 


Dans cette Table on a marqué d’une f, les por- 
tions qui viennent de nos combinaifons & non des 
Sources citées , parce qu’elles ne font pas publiques. 

On a eu pour guide , en dreffant ce N°. , les 
partes fiùvantes, Gouvernement général de Guyenne 


& Gafcogne , en 3 feuilles, par Jaillot , 1733 ; 
Guyenne & Gafcogne , Béarn & Navarre , en 2 
feuilles, par de Lille, 1712 & 17 1 4; Guyenne & 
Gafcogne , Bearn & Navarre , dans l’Atlas de Boit- 
det, 3 feuilles , 175 a ; Querci & Rouer gue , du 

* -f w " j_j 





3 $ analyse 

a * , , „ J oe Pvrénées, en 8 par le même. Le Diocèfe d’Agen, par Sanfon, 1670. 

Mes A par Habile ‘ingénieur RouflH. Le Diocèfe L’Archevêché d’Auch , par le même ; & le Diocèfe 
de Poreux , par Sanfon ,1679; celui de Sariat , de Comnunges , par Jadlot. 

XI. Languedoc 9 Roussillon et Comté de Foix. N<>. 4 i. 

TABLE des principales Pofuions Agronomiques pour le Languedoc. 


NOMS DES LIEUX. 


Agde. 

Aigues-Mortes, (au Fanal.) 
Alais. 

Albi . . 


Alet 

Beaucaire. . . . 

Beziers. .... 
Bourg Saint -Andéol 
Carcassone. . . 

C ASTELN AUDARI . 

Castres 

Cette , ( au Fanal. ) 
Lavaur. .... 

Le Puy 

Limoux. .... 
Lodève. . . . . 

Mende. .... 
Mirepoix. . . . 

Montpellier. . . 

Narbonne. . . . 

Nismes. .... 
Pont Saint-Esprit. 

Rieux 

Saint- Papoul. . . 

Saint -Pons. . . . 

Toulouse. . . 

Viviers. .... 
Uses 


Dijf. des Mérid. 


D. M. io' s . 


i° . . 07', 9E 
1 . . 5 1 , iE 

1 . . 44 » lE 
o ..11, 2 O 
o . . 05 , oO 

2 . . 18, 5E 

o . . 5 2 , 4E 
2 . . 18, 4E 

o . . 00, 8E 
o . . 22, 80 

0 . . 05 , 3O 

1 . . 21 , 8E 

0 ..31, oO 

1 . . 3 3 , oE 
o . , 07, 2O 

0 ..59, 8E 

1 . . 09, 3E 

0 . . 27, 80 

1 . . 32, 4E 

0 . . 40, oE 

2 . . 00, 8E 

2 . . 18, 6E 

1 . . 07, 9O 

o . . 18, 2O 

o . . 25, 3E 

o . . 53 , 60 

2 . . 20 , 9E 

2 . . o 5 , oE 


Latitude. 



• 3 . 

. 07, 4 

• 55 » 8 

• 59 » 9 
. 48, 7 

. 20, 7 
. 22, 5 
. 12, 9 
. 19, 1 

• 37» 2. 
. 23 , 9 
. 40, 9 
. 02, 9 
. 03 , 2 

. 44 ? 1 

. 30, 8 
. 05, 2 
. 36, 6 
.11,3 
. 50, 6 
. 15, 8 
. 15, 8 
. 20 , o 
. 29, 4 
. 36 , o 
. 2.8, 9 
. 00 , 9 


POUR LE ROUSSILLON. 


NOMS DES LIEUX, 


L'iff. des Mérid. 


Latitude. 


COLLIOURE 0 C 

Elne O 

Mont Louis. o 

Perpignan o 

Port Vendres (à la Paroiffe.) o 

Ville -Franche. o 


M. 10". D. M. 10“. 


44 ', 9E. 
38, 6 
13, 60 
34 » oE 
46 , 7 
01, 9 





V ! 1 ....... . -• ,U- 










D 

E S 

CAR 

T E 

S; 

POUR 

L E 

COMTE 

D E 

FOIX, 


NOMS DES LIEUX. 


Foix. 

Mazères. 

Pàmiers. . 

Sa VERDUN 

Taras con. ..... 


• « • 


Diff. des Mérid . 

Latitude. : 1 

D. M. io es . 

0 

S 

M 

0 

* 

o° . . 43 / > 9 °' 

0 ..39,6 

0 . . 43 , 6 

0 . . 45 , 6 

1 . . 43 , 6 

42 0 . . 57', 8 

43 • • î 5 , ° 

43 * • ° 7 , 1 

43 * • 1 3 , 9 

42- . • 5 1 5 ° 


On avoit, pour compofer cette carte , celles qui 
fuivent. Le Languedoc , par Jean Cavalier, Ingénieur 
du Roi ; Languedoc & Rouffillon , avec une Table 
méthodique , par Robert , 1 7 5 9 ^ Languedoc , en 
a feuilles , par Jaillot, 1721. Généralités de l ou- 
loufe & de Montauban , en 4 feuilles , par Jaillot. 
Les Sevennes , par Nolin , 17° 3 * L Arche veche 
d’Albi , en 4 feuilles , par Sanfon , 1709. Diocele 
de Beziers , de Gauthier , Architecte , par de Lme , 


1708. Diocèfe de Cadres , par Jaillot , 1700. D10-' 
cèfe de Lavaur, de M. Trinquier , Curé , par Jaillot. 
Diocèfe de Montpellier , par Jaillot , 1706. Diocèfe 
de Narbonne , de Guillaume Lafont , par de Lille , 
1704. Diocèfe de Nifmes , du Heur Gauthier , Archi- 
tecte , par Nolin , 1698. Evêché de Perpignan, par 
Sanfon. Diocèfe du Puy , par le même , 1 670. Dio- 
cèfe de Touloufe , par Jaillot ,1705. Diocèfe 
d’Uiès , du fieur Gauthier , par Nolin. 


XII. Provence et Dauphiné . N®. 43. 

TABLE de la Pofidon des principaux Lieux pour la Provence & fes Enclaves * 


NOMS DES LIEUX 


Diff. des Mérid. 


D. M. ïo 



Aix. ....... 

Antibes • 

Apt. ....... 

Arles. ....... 

Avignon 

Barcelonnete 

Barême 

Bartols 

Brignoles 

Carpentras. .... 

Castellane 

Cavaillon 

COLMARS. 

Digne 

Draguignan 

Forcalquïer 

Fréjus. 

Glandève ( à Entrevaux ) 

Grasse. 

Hiêres. 


. 05', 9 

* 47? 5 
. 03, 5 

. 17» 5 
. 28, 3 
.18,0 
. 01 , 8 
. 40, 2 

* 43 ? 3 
. 42, 3 

. 10, 3 

* ^ 

. 17, d 

• 54» 1 
. 08, o 
. 26, 7 

; 2-3 » 7 
. 28, 2 

• 35 , 1 

• 47 ? 4 


Latitude. 


D. M. io £ 


3 1 , 7 
34 , 9 
5 Z , 4 
40, 6 

57 , 0 
23 , 7 

57 , o 

33 , 2 

24, o 

°3 » 7 
5 ° ? 4 
5 ° ? 3 
n,3 
05, 1 

3 2 ? 5 

57 , 4 

2 5 , 5 











6z 


analyse 


J 


NOMS DES LIEUX. 


L)ijf, des Alérid. 

Latitude. 

D. M. 10". 

D. M. io M . 



3° 

• 

• 

16', 

2 

43° 

• 

• 

10', 


2 

• 

• 

55 » 

2 

43 

• 

• 

39» 


4 

» 

« 

Qi > 

4. 

43 

• 

0 

29, 


3 

• 

• 

01 , 

5 

43 

« 

• 

*7 , 


3 

• 

• 

53, 

3 

43 

• 

• 

5°, 

Mont Sainte- Victoire. ........ 

3 

• 

• 

*4> 

4 

43 

• 

• 

J 1 , 

Mont Ventous * 

2 

• 

• 

56 5 

1 

44 

• 

• 

10, 

Orange. 

2 

« 

• 

2 5> 

4 

44 

• 

• 

09, 


3 

« 

• 

45 , 

0 

43 

• 

• 

48, 

Sainte-Marguerite, Ilse, ....... 

4 

« 

• 

42 , 

4 

43 

• 

• 

3 1 ? 

Saint-Paul. 

4 

• 

• 

46, 

9 

43 

• 

• 

41 5 

Saint-Tropez. . 

4 

• 

» 

18 , 

4 

43 

• 


16, 

Sénèz. .............. 

4 

• 

* 

04, 

1 

43 

• 


54, 

Seyne. 

4 


« 

01 , 

2 

44 

• 

• 

21 , 

SlSTERON 

3 

• 

• 

35> 

3 

44 

• 

• 

n , 

Tarascon. 

2 

• 

• 

ï9> 

1 

43 

• 

• 

48 , 

Toulon. ............. 

3 

• 

V 

35 ? 

8 

43 

• 

• 

°7, 

Tour de Bouc. 

2 

• 

-• 

3§ ? 

8 

43 

• 

* 

2 3, 

Tour de Planter. . . . , 

2 

• 

• 

53 , 

5 

43 

• 

• 

12, 

Tour de Saint-Genest. ........ 

£ 

• 

• 

*9, 

0 

43 

• 

• 

22 , 

Vaison 

2 

• 

9 

41 , 

0 

44 

• 

• 

* 4 * 

Venge. . 

4 

« 


46, 

4 

43 

• 

• 

43 , 


6 

z 

6 

8 

7 

9 

8 

3 
6 

5 

8 

4 
8 
2 

4 

4 

5 
7 
o 

3 

6 


POUR LE DAUPHINÉ , 

« 

! 

NOMS* DES LIEUX. 

Dijf. des Mérïd. 

Latitude. 

D. M. 10“. 

D. M. 10“. \ 


Bourg d’Oisans. . , . 

Briançon. ...... 

Chartreuse ( la Grande ) 
Crémieu, ...... 

Die. ..... f . . 

Embrun. . . . ... . 

AP . . a fl . • . . 

Grenoble, ? , 

Le Buis , ( Baronnie.). . 
Lesdiguières , ( Bourg. ) . 
Pont Beauvoisin. . . . 

Pont de Royans. . . . 

Mev illons 5 ( Baronnie. ) . 
Mont Dauphin , ( Fort. ) 
Montelimart. . . , : . 

Nions , ( Baronnie. ) 

Romans. ....... 

Saint-Bonnet ( en dianrpfaur 
Sa:nt-Paul-t«-Ois-Chateaux. 
V alencf, 

Ju 9 » 9 9 • p e 

Vienne 




« 

» 

• * 

• 

* 

3° 

# 

• 

4P, 

4 e ' 

45° 

9 9 

♦ 

• 

• • 

9 

a 

4 

9 

9 

*7, 

9 

44 

9 9 

• 

0 

• 9 

9 


3 

9 

» 

2 7, 

3 

45 

9 9 

» 


• 9 

9 

« 

2 

e 

9 

54, 

6 

45 

• 9 

• 

9 

• 9 

• 

9 

3 

• 

• 

02, 

2 

44 

a « 

« 

« 

• • 

9 

« 

4 

9 

9 

08 j 

1 

44 

• 9 

• 

9 

e 9 

9 

9 

3 

• 

-9 

44, 

î 

44 

9 • 

• 

c 

P 9 

• 

9 

3 

9 

9 

22 , 

9 

45 

9 9 

« 

e 

9 « 

« 

9 

2 

9 

9 

55, 

8 

44 

* • 

• 

• 

£ 9 

• 

• 

3 

9 

9 

39, 

0 

44 

o 9 

• 

« 

9 9 

• 

9 

3 

9 

9 

20 , 

2 

45 

? * 

• 

e 

e 9 

9 

6 

3 

* 

9 

00 , 

7 

45 

9 9 

• 

« 

• 9 

9 

0 

3 

9 

9 

08 , 

8 

44 

r 9 

• 

• 

9 9 

9 

9 

4 

9 

9 

j6. 

6 

44 

9 9 

• 

9 

• » 

• 

9 

2 

e 

9 

2 4 , 

5 

44 

• 9 

• 

0 

9 9 

9 

a 

2 

9 

9 

47, 

8 

44 


• 

N 

• 

9 9 

9 

» 

z 

9 

9 

42, 

8 

45 

9 9 

* ) 

• 

» 9 

9 

« 

3 

0 

• 

44, 

5 

44 

9 • 

9 

• 

• 9 

9 

• 

z 

c 

9 

2 5, 

6 

44 

» • 

* 

• 

• ? 

P 

9 

2 

0 

9 

33, 

2 

44 


• 

• 



• 

2 


ô 

33, 

a 

45 

9 • 


°3 , 

53, 
21 , 

43 » 
46, 

34» 
33 » 
1 1 ? 
16, 

46, 

3 2 , 
°3 ? 
14 ? 

39 5 

3 3 7 
21 , 

02, 

40 , 
21 ? 
5 5 » 
3 1 5 


4 

9 

9 

4 
1 

1 

9 

9 

8 

3 

2 

8 

5 
9 

7 

8 

4 
8 
1 

9 

7 




D E S C A R T E S. 63 


On a confulté fur ces Gouvernemens , la Pro- 
vence , de Bompar ; la Provence , par de Lille , 
ï 7 1 5 ; celle de Jaillot 1 707 ; Comté &c Gouverne- 
ment de Provence , félon les Mémoires d’Honoré 
Bouche , Robert de Briançon , Pétré , par Nolin. Les 
côtes de Provence levées géométriquement : on 
trouve cette carte dans le Voyage à la Louiliane , 
du Père Laval. 

Il relie à citer une carte de Provence , en 2 
feuilles , dont on a fait ufage ; mais celui qui en a 
pris l’extrait, en a coupé & perdu les marges , qui 
étoient enrichies des monumens antiques du pays, 
marges qui renfermoient le titre & fans doute auffi 
le nom du favant Auteur de la carte. Elle montre 
les lieux où fe font pafiés les faits les plus remar- 
quables des Romains dans cette Province ; elle indi- 
que le nom des peuples qui Phabitoient avant ce 
peuple conquérant. Ôn y voit que cette Province 
faifoiî partie de la Gaule Celtique ,1031 ans avant 
la fondation de Rome ; on y indique les Auteurs 
qui en ont parlé ; on y trouve la lifte des 27 Com- 
tes de Provence , depuis Rosbald , qui en fut le pre- 
mier Comte Pan 900 , jufqu’en 1481 où elle fut 
réunie à la France. 

On y voit les accroiflemens progreftlfs , du ter- 
rain aux bouches du Rhône, depuis 1350 jufqifen 
1508, depuis cette époque jufqu’en 1704, & de- 
puis ce temps-là jufqifen 1758 ; on y trouve la 
notice des principaux Corps de la Province féants 
à Aix , du Corps de la Marine à Toulon, de la 
Chambre & Corps du Commerce à Marfeille ; on 
y a infcrit les noms des deux Archevêchés , & des 
onze Evêchés de la Provence ; on y fait l’énumé- 
ration des Vigueries & celle des Villes , Bourgs & 
Villages de la Province ; enfin , Pon y marque les 
longitudes & latitudes des cinq principales Villes de 
Provence , qui font Aix , Antibes , Avignon , Mar- 
feille & Toulon. Quoique ces longitudes y foient 
toutes trop fortes d’un demi-degré & que les lati- 
tudes y foient faibles , Qécialemenî celles de Mar- 
feille & d’Avi gnon , cette carte flippofe un grand 
travail ; elle eft une des plus curieufes & des plus 
utiles qui aient parues fur la Provence. 

Le Dauphiné . par Beins , Ingénieur du R.oi ; celui 
de l’Atias âe Boudet , 1734; celui de Jaillot. Idem , 
félon les Mémoires de J. Beins , de Nicolas 
Chorier . . . . par le heur de Tillemont , publié par 
Nolin. 

On ajoutera enfin fur tout le Royaume de France, 
la carte de l’Académie des S.iences , en 18 1 feuil- 
les de grand-aigle. On a confulté , avec beaucoup 
d avantage , les 1 60 feuilles qui naroiftent de cette 
grande carte géométrique. On regrette de n’ r pas 
trouver les diviftons politiques ; mais des travaux 


conftans de ce genre , n’admettent fans doute pas , 
des chofes ft amovibles. 

Les lieux fixés dans l’étendue de la France , font 
aiTez nombreux, pour difpenferde toutes combinai- 
fons géographiques , elles feroient ici déplacées. Les 
méthodes d’approximations , ne font accueillies que 
quand l’exactitude manque. Les points déterminés , 
pourroient être indéfiniment en plus grand nom- 
bre, fur ce Royaume 3 mais ceux qui précèdent ont 
paru bien fuffifans. 

Pour s’entretenir , en général , des meftires itiné- 
raires de France , on obfervera d’abord que , dans 
la Flandre françoife , il y a des lieues ou milles de 
14 \ ou plutôt de 1 5 au degré; chacune de ces 
mefures eft de 1 0000 aunes de Cambrai , de 20000 
pieds germains ou de 24000 pieds grecs , au lieu 
de 24000 pieds rhinlandiques. 

Dans les Provinces méridionales de ce Royuame ^ 
telles que font la Provence , le Languedoc oc la Gaf- 
cogne , les lieues font de 19 au degré ; ft cette 
lieue étoit de 18 \ dans le degré , elle fercit de 
4 milles romains , ou de 20000 pieds de ce peuple 
célèbre ; mais ft cette lieue étoit de 1 9 — au degré , 
elle feroit de 20000 pieds d’Europe ; la première 
évaluation , peut convenir davantage à la Provence , 
& l’autre peut être plus propre à la Gafcogne , 
à caufe de fon voifinage de FEfpagne. Le palme de 
M arfeille , eft de 444444 f au degré ; car , félon le 
Père Pezenas , Jéfliite , il eft de 9 pouces 3 lignes de 
Paris ; il ne faudroit diminuer ce palme que d’un 
feul point , afin qu’il répondît parfaitement à cette 
indication. Le palme eft de la même longueur à 
Montpellier : maintenant , ft l’on divife 444444 
par 600 palmes que contient le ftade , 011 trou- 
vera 740 ~~ de ces ftacles au degré. 

A Marfeille , le mille eft de 10 ftades , par con- 
féquenî le degré contient 74 — ■ de ces milles. La 
lieue de Provence eft de 4 milles Marfeillois , donc 
cette lieue eft de 18 fj ; il fuit de là que le palme 
de Marfeille eft les ~ du pied breton d’Antonin. Ce 
palme en vaut 1 ~ de celui d’Ariftote. 

Il y a dans cette Province , comme ailleurs , des 
lieues de différentes longueurs.La dernière carte qu’on 
en a citée, a une feule échelle de 5 lieues, cjui font 
de 20 ~ au degré ; cela feroit le pied d’Aix de 9 
pouces 11 lignes 10 points j, & non de 10 pou- 
ces précifément ; car cette lieue ne peut être que 
de 20000 pieds d’Aix. 

Il n’y a rien de fiirprenant, dans le rapport du 
palme de Marfeille, avec celui d’Ariftote, Précep- 
teur d’Alexandre. Marfeille fut fondée par les Pho- 
céens , Grecs des environs du Mont-ParnafTe , 5 ou 
600 ans avant Jefus-Chrift ; ce qu’il y a d’étonnant , 
c’eft qu’après environ 2300 ans, cette mefiire ait 
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ccnfervc , à an féal point près fa vraie jongueur 
A Toulouse & à Montauban, le palm^ elt de 
<00000 au degré, la canne eft de 8 palmes ou de 6 
pieds romains , ainfi U y a 6x500 cannes au degre, 
El lieue en contient 3333 f ; en confequence , J 
a ï 8 i- de ces lieues au degre. 

A Bordeaux, le pied d’arpentage eft les 5 du pied 
romain , il eft de 31x500 au degré , û a , comme 
celui de Cracovie , i'- i* ^ S** f du pied de 
Paris ; on préfume être fuffifamment informe, que 
fa lieue, en Guyenne & Gafcogne, contient 16666 f 
de ces pieds ; conféquemment cette lieue eft de 1 o 4 

au degré. - r „ 

En Bourgogne , il y a une lieue ae 2652 toiles , 

il y auroit 21 4 de ces lieues au degre; elle na 
point pour élément le pied de Dijon , ni ceau de 
Befancon ; le pied de Dijon eft le meme que celui 
du Rhin , & celui de Befancon eft le pied grec , qui 
diffère très-peu du précèdent. Le pied de Dole , 
ancienne capitale du Comte de Bourgogne , eft d*_ 
312000 au degré; la lieue contient 14400 de ces 
" eft de 21 f au degré , & la lieue de 


ci! exactement de 2 pieds ~ de Dole ; il y en a 
6400 dans la lieue de cette Province. 

Dans le Lyonnois , la lieue eft de 1 4400 pieds , 
ou de 1920 perches de 7 pieds & 4 chacunes. Le 
pied de Lyon devrait être de 333333 7 au degré ; 
fi nous fommes exactement informés de fa véri- 
table longueur , il eft trop long de 3“* pour rem- 
plir cette indication , il devrait égaler le pied bre- 
ton a Antonin ; alors , la lieue y ferait de 23 ~ au 
degré , elle feroiî triple du mille ftafué d’Angleterre : 
c’eft la même mefiire dans le Bourbonnais , & le 
pied élémentaire de cette lieue doit y être de 
0269 de Paris, 

Dans le Maine-Perche dans le Poitou, la lieue 
y eft de 24 au degré, de cette lieue contient 1 3000 
pieds du Perche , lequel a 1 3 pouces de long , que 
l’on croit , par erreur , être du pied de roi ; mais 
au bas-Maine 4 pieds du Perche y compofent l’aime 
de Laval , laquelle vaut d’ailleurs 1 aune ~ de Paris ; 
or , celle des Merciers à Paris , qui eft fort peu trop 
longue , eft de 3 p ■ y- io Vs ' io Fî5 ' , ( M, de l’Ac. des 
Sc. , 1 746 ) ainfi , l\ une de Laval eft de 4 P - 4?- 8 Z; * ~ , 
dont le quart V' i p - 2 Zig - fi- eft le pied de 1 y- du 
Perche , que l’on peut réduire à 1 3 pouces 2 lignes, 
de celui de Paris. Ce pied eft 3 1 2000 fois dans 
le degré comme à Dole , & la lieue du Perche en 
Contient exaèlement 13000 

Dans le M T ' 
tage eft 

de çe 



Province , le degré eft à la chaîne , comme la lieue 
eft au pied. 

La lieue commune de France , eft de 25 au degré ; 
on n’en connoît guères d’autres dans la Flandre Fran- 
çoife,en Picardie , en Normandie, en Champagne, 
en Lorraine , &c. Dans la Flandre , cette lieue eft 
de 14400 pieds grecs , lequel eft plus court que 
le rhinlandique d’fi- ou environ. 

Dans le Ponthieu , à Clermont-en-Beauvoifis ; 
en Normandie , on fe fert du pied romain , ou du 
moins on y emploie un pied qui a , s’il eft bien 
défini , 1 1 pouces de celui de Paris. La Feue com- 
mune de France, contient 15000 pieds romains, plu- 
tôt que 14933 7 de celui de 1 1 pouces de^ Paris. 

En Champagne , l’aune de Troyes eft Ls f de 
celle de Paris ; l’aune de Troyes eft les f du pied 
romain ; ainfi , elle eft 5 6 2 5 fois dans la lieue de 

25 au degré. / 

En Lorraine , le pied eft de 3 84000 au degre ; 
c’eft le pied de ville de Strasbourg ; c’eft aiiffi le 
pied de Bâle, &c. La perche y eft de 10 pieds; 
ainfi, la lieue de 25 au degré contient 1536 de 
ces perches. L’aune de Lorraine ne paraît pas avoir 
la même origine que le -pied de ce Duché ; l’aune 
y eft de 2 pieds 7 de Caftille , c’eft la plus petite 
aune de Saint-Malo , & le pied d’Europe y elt de 
1 pied ~ suffi du pied de Caftille ; en forte qu’en 
Lorraine l’aune eft au pied, comme 54 eft à 25 ; 
c’eft comme à Berlin , avec cette différence qu’en 
Brandeburg , ce qui vaut 1 6 aunes ou 1 6 pieds , 
ne vaut en Lorraine que 1 5 aunes ou 1 5 pieds. 

En Berri , la lieue eft de 1 2000 pieds , lequel eft 
le même que celui du Perche ; ainfi , cette lieue elt 
de 26 au degré. 

En Artois , aux environs de Paris , dans la Solo- 
gne & en Touraine , la lieue eft de 2000 toiles ; 
la définition en eft moderne, fans doute, mais cette 
lieue n’en paraît pas moins ancienne , elle eft les 
4 de celle du midi de la France. Par exemple , la 
lieue de Provence eft de 4 milles romains , celle 
dont il s’agit ftra de 4 milles romains x f ; la pre- 
mière eft de au degffi * u •" 

4 O 


, a fécondé y fera de 
ïô f X f rrz: 28 4 - Si au lieu du mille romain , o-n 
eût introduit dans cette évaluation, le mille mar- 
feillois , on eut trouvé pour rcfultat , une lieue de 28 4 


au degré 

Dans le Gâtinois 


en Beauce 


en Amou & en 


Bretagne , il y a des lieues de 33 4 au degré ; elles 
font chacune d’une lieue f gauloife, de 50 au degré, 
ou bien elles font compolées chacune, de iqooq 
pieds bretons d’ Antonin. 

On auroit peut-être , du placer la lieue marine, 
entre celle du Languedoc & celle de Bourgogne; 
mais comme cette lieue, n’eft propre à aucune Pro- 
vince de France en particulier , on a cm dev<y? 
h renvoyer , à la fin de cet article. 
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La lieue marine de 20 au degré , fur les côtes 
de la Méditerranée , fera communément évaluée , 
en Provence & en Languedoc à 28000 aunes. En 
Ga.(cogne , à Saint Jean-de-Luz , à Bayonne , elle 
vaudra 20000 pieds de Caftille ou 6666 f vares. 
En Guyenne , en Saintonge , dans le pays d’Au- 
nis & en Poitou, cette lieue contiendra, 15625 pieds 
d’arpentage de Bordeaux. En Bretagne , elle aura 
4000 aunes de Rennes &c de Nantes ou de Bre- 
tagne , excepté Saint-Malo , où il y a deux aunes 
différentes ; la lieue marine, en contiendra 8888 f 
de la plus petite , laquelle vaut 2 pieds ~ de Caf- 
tille ; & la plus grande eft la vare , qui eft de 3 des 
mêmes pieds. A l’égard des 4000 aunes de Rennes , 
qu’il y a dans cette lieue , laquelle vaut 4 mige- 
gerjes d’Efpagne ou 4 milles d’Europe , dont cha- 
cun fera compofé convenablement , de 1 000 aunes 
de Bretagne; cette aune devroit valoir jf’ 7*' 4 lis ‘ j 
mefure de Paris. Il ne faudroit peut-être, pas augmen- 
ter l’aune de Nantes , de plus d’une ligne ~ , pour 
qu’elle fût de cette longueur; on parviendroit égale- 


ment à ce but , en diminuant Faune de Rouen pour 
les toiles , de 2 lignes -fi* E n Normandie êc en 
Picardie , la lieue marine fera de 18750 pieds 
romains oti de 3125 cannes romaines, c’eft celle 
de Montauban, Dans la partie la plus feptentrionaîe 
de la France , cette lieue contiendra 1 8000 pieds 
grecs ou 3000 orgyes. 

Cette dernière évaluation, eft parfaitement analo- 
gue à la divilïon de cette lieue en 3 milles , dont 
chacun eft une minute de degré du méridien ter- 
reftre ; car ce mille vaut 1000 orgyes grecques ; 
ainli, fa dénomination eft exactement d’accord, avec 
le nombre de parties qu’il contient. H n’en eft pas 
de même dans la Marine , ni en France , ni en Angle- 
terre , où ce mille eft du plus fréquent ufage : là 
on appelle mille , ce qui ne vaut que 951 toifes ; ici 
on appelle mille, ce qui vaut 1013 Fathoms. Le lavoir, 
la philofophie, n’ont prefque point de part, dans l’inA 
titution de nos mefures modernes ; elles paroiffent 
la plupart, le produit du hafard, plutôt que des fruits 
d’une raifon réfléchie. 
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